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Colombie : 
la démocratie 
à tout prix 


A Colombie a tenu son pari. 

dimanche 27 mai : celui 
d'un petit pays qui malgré des 
décennies de violence aveugle a 
décidé de rester fidèle aux prin- 
cipes démocratiques qu'il s'était 
fixé. La preuve vient d'en être 
faite, lors de la tenue inespérée 
de ce scrutin présidentiel qui a 
vu la victoire du libéral César 
Gaviria. Un scrutin que la mafia 
de la cocaïne liée aux forces 
d'extrême droite avait bien juré 
de saboter. 


La démocratie à tout prix donc, 
mais aussi à quel prix! Trois 
candidats à la présidence assas- 
sinés en huit mois, des dizaines 
de victimes, une centaine de 
policiers tuës, d'autres dont la 
tête a été mise à prix par les 
barons de {a drogue qui veulent 
imposer leur version de « la loi et 
l'ordre » au pays. 


R c’est dans un calme 

exemplaire que la Colom- 
bie a choisi celui qui succéde- 
raau vieux président Barco le 
7 soût. Preuve aussi que La 
détermination désespérée des 
autorités a porté et que le cartel 
de Medellin n'est peut-être pas 
aussi efficace qu'il y paraît 
quand un pays semble déterminé 
a exercer le premier de ses 
droits : voter. Les 50 % d’absten- 
tion.enregistrés - un record pour 
la Colombie — ne. snnt.-que. la- 
concession à la peur, en quelque 
sorte. | 


La journée du 27 mai aura été 
exemplaire à un autre titre : pour 
la première fois, la gauche 
obtient 12 % des voix et 
conquiert sa place sur un échi- 
quier politique qu'elle avait 
plutôt jusqu'ici contribué à 
déstabiliser. les armes à la main. 
En ce sens-là encore, la démo- 
cratie a marqué des points, et le 
succès hautement symbolique 
du candidat du mouvement de 
guérilla M19 montre que le pré- 
sident Barco a peut-être trouvé 
le terrain favorable pour conduire 
de la lutte armée au dialogue. 


ESTE - le mot en lui seul 

est un euphémisme — cet 
autre poison qui mine et pourrit 
la société colombienne : les nar- 
cotrafiquants. Pour ceux-là sur- 
tout, la victoire de César Gaviria 
est un défi. Un défi mortel, puis- 
que seul parmi les candidats — 
les autres, plus réalistes ou plus 
accommodants, parlaient de 
« dialogue » et même de mettre 
fin à «ce caprice des Etats- 
Unis » que sont les extraditions 
-de trafiquants - Cesar Gaviria a 
promis une « lutte sans merci ». 


Encore faudra-t-il avoir les 
moyens de la mener. Et, en dépit 
des mots d'ordre vengeurs qui 
viennent de Washington, et aux- 
quels les libéraux ont toujours 
été sensibles, on peut conclure 
avec les premiers critiques de 
l'opposition conservatrice que le 
cycle infernal de la violence n'est 
pas près de s’arrêter. À moins 
que, là aussi, le nouveau gouver- 
nement ne soit prôt à se battre 
contre ce redoutable adversaire 
qu'est le manque de solidarité 
internationale, qui rend bien 
vains les-sacrifices colombiens. 
Aussi n'est-ce pas un hasard si 
le premier appel du futur prési- 
dent a été pour Washington : 
« Que pouvons-nous faire si les 
pays consommateurs ne font 
rien ? » 
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M0147. 5290. 5,00 F 


AS TAN UE 


de 


DERNIÈRE ÉDITION 


La montée des 


érils en Union soviétiq e 


FONDATEUR : HUBERT BEUVE-MÉRY — DIRECTEUR : ANDRÉ FONTAINE 


Affrontements meurtriers entre Arméniens et militaires 


M, Gorbatcher tente d'enrayer la panique provoquée par Yannonce des hausses de prix 


La situation était très tendue 
le 28 mai à Frevan où des cer 
taines de milliers de personnes 
s'apprétaient à manifester après 
les affrontements qui se sont 
produits dimanche entre Armé- 
niens et militaires et qui auraient 
fait une vingtaine de morts. 

M. Gorbatchev a tenté, 
dimenche sor, dans un discours 
télévisé, d'enrayer la panique 
provoquée par l'arrionce des 


MOSCOU 
de notre correspondant 


On 58 serait cru deux ans en 
arrière sauf qu'il ne s'agissait plus 
de politique mais d'économie. 
Comme il y a deux ans, M. Gor- 
batchev était redevenu cet institu- 
teur patient, un peu lent mais bon 
pédagogue, maître dans l'art d'ex- 


pliquer des choses compliquées en 
termes simples -- hier la démocra- 
tie et aujourd'hui la nécessité du 
« passage au marché ». En direct à 
la télévision, cinquante minutes 
durant, le président soviétique a 
donc expliqué, dimanche 27 mai 
dans la soirée, que le marché 
n'était « pas un but en soi » mais 
un moyen d'« d'émanciper l'indi- 


vidu (et) de nous aider à résoudre 
des problèmes contre lesquels nous 
lutions depuis des décennies . Trois 
jouss plus tôt, le premier ministre, 
M. Ryjkov. n'avait, sur le fond, 
rien dit d'autre en présentant au 
Parlement son projet de réforme 
économique. Honnête technocrate 
mais mauvais politique, il n'avait 
réussi à convaincre la population 


que d'une chose - l'imminence de 
la hausse des prix. 

On s'était donc mé par familles 
entières sur les magasins, raflant 
tout le nécessaire et le superflu. 
Les conserves comme les denrées 
périssables. 

BERNARD GUETTA 
Lire la suite 
et nos informations page 3 


Emeutes au Gabon, graves 
incidents au Cameroun, où 
trois cents étudiants ont été 
arrêtés le 26 mai après une 
manifestation {lire page 8), 
progrès de la guérilla au Libé- 
rie, révolte de militaires et de 
policiers en Côte-d'Ivoire οὔ 
s'éternise une fin de règne : la 
chronique africaine de ces 
derniers jours en dit long sur 
la profondeur du mécontente- 
ment populaire sur un conti- 
nent assoiffé de démocratie 
et de liberté. 


por Jean-Pierre Langelier 


Trente ans après les indépen- 
dances, l'Afrique, enfin. s'émancipe. 
Nouvellement délaïssée par ses 
grands parrains d'hier, qui attisèrent 
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Plaies d'Afrique 


L — La peur de l'oubli: - 


trop longtemps sur son sol les 
braises de leur « guerre tiède ». elle 
se retrouve avec elle-même, à la fois 
lucide et inquiète. impatiente aussi. 
Peu à peu, elle ôte ses masques, 
brade les slogans vides et les 
dogmes d'emprunt. L'eil grand 
ouvert sur le monde et l'esprit aux 
aguets, elle redécouvre la plus belle 
des idées — la liberté — et ses deux 
filles, en l'occurrence jumelles : la 
démocratie et l'économie de mar- 
ché. L'aube d'Afrique se lève sur un 
paysage politique neuf mais encore 
flou, qui, plus tard peut-être, aura La 
netteté des lendemains d'orage. 
C'est le temps des constats, entre 
amertume et clairvoyance, des 
prises de conscience et des remises 
en cause. En balayant l'Afrique, la 
queue du « cyclone Gorbatchev » a 
chassé les derniers effluves de 
l'« illusion lyrique » qui fit croire 
naguère aux vertus du socialisme 
tropical. Car le nouvel homo africa- 
nus — rejeton prodige de Marx et de 
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"ESTIONNENT LE MONDE 


Franz Fanon — n'a jamais vu le 
jour. L'URSS, sur le départ, aban- 
donne à leur sort ses anciens clients, 
vulnérables et désemparés, voire 
ruinés par des guerres devenues 
archaïques à ses yeux (Angola, 
Ethiopie, Mozambique). Un à un, 
les adeptes du marxisme-léninisme 
l'abjurent sans chagrin, parfois d'un 
jour à l'autre (Bénin), en faisant 
mine de découvrir les mérites du 
capitalisme. L'Afrique, il est vrai, 
avait acclimaté à sa manière l'idéo- 
logie venue du froid. Et Kim Il 
Sung, pour ne prendre que lui, 
trouva des émules à gauche 
{Mugabe). comme à droite 
(Mobutu). : 

Par un cruel retour de l'Histoire, 
l'Afrique « progressiste », celle qui 
choisit hier de rompre avec le néo- 
colonialisme maudit, se retrouve 
aujourd’hui exsangue — sans aucune 
exception — et le plus. durement 
assujettie aux créanciers, de l'Ouest 
comme de l'Est (1}. Pourtant, à l'en- 


par Jean-Denis Brédin 
de l'Acodéme ἐς 


Après notre Bicentenaire, tant 
célébré. voici un centenaire dont 
on eut préféré qu'il ne.füt pas.le 
nôtre, εἴ que nul nc-le célébrât ! 
1890, . c'est l'année du: 
déchaînement de l'antisémitisme 
en France, s'il est possible-de le 
dater précisément. 

Depuis [1880..unc quarantaine 
d'ouvrages antisémites ont été, 
publiés. En 1986. Drumont a 
publié la France juirt, dénonçant 
le juif « dans sa totalité ». En 
1892, il fondera /a Libre Parole. 
Ennemi par nature, traître par 
vocation. étranger en lout cas. le 
juif. affligé de toutes les disgrâces 
physiques et morales. est coupa- 
ble du malheur des Français. La 
fièvre antisémite secouc la 
presse, le Parlement. l'armée, les 
élites. Comment se débarrasser 
de ce fléau ? Un prêtre demande 
ia relégation des juifs hors de la 
société chrétienne, un écrivain 


contre d’un mythe tiers-mondiste 
qui eut la vie dure, les-grands 
fauves du Nord n'ont pas étranglé 
les révolutions africaines. Celles-ci 
sæ sont lentement suicidées, à force 
de mensonge bureaucratique. « Pro- 
gressisie » ou non, l'Afrique n'a 
plus le cœur à se chercher des alibis 
ou des boucs émissaires, En apai- 
sant la vieille rivalité américano-s0- 
viétique, le reflux de l'URSS prive 
le continent de sa dernière arme, ce 
chantage à la désertion vers l'autre 
camp que certains agitèrent sous le 
nez de l'Occident, histoire d’obtenir 
de lui — en échange = de quoi rem- 
plir leur escarcelle. 

Lire la suite page 6 


{1} A σὲ sujet ct sur l'évolution récente du 
continent, voir es deux intéressantes études 
de-Jcan-marc Kaïfléche «l'argumentaire 
menteur d'une entreprise de déclassemenbe 
€ «T'aiguñllon dans [ες Livraisons 
d'ocobre 1989 et mars 1990 de ta revuc 


sugstre le gibet. un parlementaire 
propose l'expulsion de tous les 
juifs de France. Εἰ Drurnont pro- 
phétise, en janvier 1893 : « Quel- 
que chose me dit que le chätiment 
sera effroyable.., » Le capitaine 
Dreyfus est jeune marié, jeurie 
père. brillant officier. Encore 
deux années de bonheur, ou pres- 
que. avant qu'il .n'apprenne vrai-. 
ment qu'il est juif! 

Mais nous savons que ce siècle. . 
qui nous sépare des années de 
lhystérie antijuive. ἃ transformé 
le monde εἰ les mentalités: 
comme ne l'avait pas fait un mil- 
lénaire, nous observons que la 

. plupart des sources auxquelles se 
nourrissait l'antisémitisme. fran- 

: çais sont aujourd'hui taries. À la 
fin du siècle passé. l'enseigne- 
ment catholique était volontiers 
antijudaïque, désignant le-peuple 
déicidé ; le plus grand journal 
catholique se décrivait fièrement 
en'1890 « {e journal le plus anii- 
juif de France ». 

Aujourd'hui, l'Eglise condamne 
sans équivoque l'antisémitisme, 


CAN, Antiles-Réunion, 8 F, Cütedivoire, 425 F 
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en Yougoslavie 

La Ligue des communistes 

renonce au monopole politique 
| page 4 

Polices municipales 

Le rapport Clauzel, 


remis à M. Joxe, 
propose de les désarmer 


page 14- section B 


Rassemblement 


catholique à Berlin 
Des mullers de fidèles venus 
de l'Ést et de l'Ouest 


page 13 - section B 


_Les vaisseaux 
de La Ciotat." 
: Dineuf mois d'occupation 
du chanter naval 

page 23 - section C 


Roland-Garros 


La décennie prodigieuse 
des Internationaux de France 


page 18 - section B 
CHAMPS ECONOMIQUES 


Sauver la Méditerranée 
Faire face au déficit indnstriel 
Désamorcer le développement 
L'Aquitaine tont terrain : 

la forêt landaise 

pages 27 à 30 - section C 


“ Sar lenif» ct le sammaire comphet 
{rune page “2 - section ( 


POINT DE VUE : la lutte contre le racisme et l'antisémitisme 


Une morale du respect 


les évêques de France participent 


* aux combats contre le racisme, la 


presse catholique — -dont l'au- 
dience n'est plus la même -- parle 
d'amour non de haïne. L'antisé- 
mitisme profitait de k peur du 
capitalisme montant - le juif 
était responsable .du règne des 
banques. de la ruine des petites 
gens — et aussi de la terreur des 


* révolutions. car bien sür ce juif 


était de rous les complots qui 
pouvaient saccager le « rivux jar- 
din français ». Ce discours-là qui 
dénonçait dans le juif tantôt 
Rothschild et tantôt Marx. on 
voit comme il paraît aujourd'hui 
vieux, démodé par F'histoire. 

Et de même le nationaïisme 
français, la haîne de l'Allemagne, 
la volonté de revanche. l'exalta- 
tion de l'armée qui caractérisé. 
rent la France entre La gucrre de 
l’humiliation et celle de la vic- 
toire, ils n'appartiennent plus 


qu'au passé. 
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_ Une morale du respect 


Suite de Le première page 
IL faudrait regarder aussi tout ce 
qui a bouleversé la société 
française : la facilité des voyages, 
l'apprentissage des langues, la 
“construction dc l'Europe. l'ouverture 
du monde par les médias, le déve- 
loppement d'une culture mondiale, 
celle de la musique notamment, ct 
aussi le déclin des valeurs tradition- 
. aclles qu'il y à cinquante ans le 
maréchal Pétain prétendit encore 
incarner. L'antisémitisme tradi- 
tionnel paraît avoir perdu ses ali- 


" Mens 


Surtout il y a cu l'Holocauste. et 
pas seulement l'Holocauste allc- 
mand. les persécutions des juifs 
ue Français us por 
tent {a responsabilité. Le martyre du 
peuple juif a déshonoré l'antisémi- 
tisme. Dédiant en 886 à tous les 
vrais Français sa France juive. Dru- 
mont osait écrire : « Je n'ai été que 
de secrélaire de tous les esprits, et le 
porte-parole de toutes les âmes. » 
Quelques années plus tard, Maurras 
prenait en écho : « Le désordre est 
le fait des juifs, idées libérales, idées 
humanitaires, idées révolutionnaires. 
idées juives. » Céline en 1937 accen- 
tuait l'appel à la haine : « 4! Jaut de 
la haine aux hommes pour vivre. Ils 
n'ont qu'à l'avoir pour les juifs, cette 
haine, pas pour les » 


Les flots 
du ressentiment 


Ces discours, un demi-siècle plus 
tard, ils ne sont pas que déshonorés, 
ils sont ensevelis par l'histoire, ct les 
horreurs de Carpentras nc leur resti- 
tuent aucune vie. Il n'y ἃ plus en 
France d’antisémitisme vivant. Il 


n'y a plus de parti, plus de doctrine, 
Dés re Drelotuel qui 
ose s'affirmer antisémite Le mot 


terrible de Barrès : à Que Dreyfus 
est capable de trahir je le conclus de 
sa race », aucun nouveau Barrès nc 
pourrait le tenir, οἱ il ne serait pas 
supporté. Est-il cuphorique d'avan- 
cer que ks provocations antisémites 
. sont plus a gone le fait 
'enragés où de ts 
οὐ qui est né ann ui 


Ἁ 
witisme 7 Ce qui signifie, sur un sic- 
cle, un vrai-progrés de notre 
société... acquis, hélas ! à un tel prix. 

Et pourtant les événements 
odieux de Carpentras ct d'ailleurs, ἡ): 
nos faut les prendre au séricux. Car 
l'histoire de l'antisémitisme en 
France a toujours été faite d’oscilla- 
tions. Impossible sans une marée 
d'antisémitisme, l'affaire Dreyfus 
était imprévisible dix ans avant 
qu'elle n'éclatät. 

Nal doute que lantisémitisme 
d'autrefois ne trouve encore, pour 
s'entretenir, quelques survivances 
d'anciennes traditions. On aperçoit 
ses diverses familles : catholiques 
intégristes pour qui l'Eglise de 
France, trahissant Dieu, ἃ oublié 
que le sang du Christ devait retom- 
ber sur le peuple juif Ὁ maurrassions 
révant encore d'une nation pure οἱ 
dure; vichyssois entretenant le 
vieux réve d'une révolution qui 
devait nettoyer les écuries pariemen- 
tairès οἱ incarner les valeurs de la 
France éternelle. Les rejoignent par- 
fois ceux qui furent éprouvés, écra- 
sés, dans les sccousses du dernier 
demi-siècle, victimes de l'épuration, 
combattants de l'OAS, nostalgiques 
de l'Algérie française, dont la souf- 
france peut s'en prendre aux coupa- 
bies de toujours. Et, bien sür, le 

-temps-et la-mort-ont-pou -à-peu- 


JB. 


Racisme et antisémitisme 


réduir ces îlots du ressentiment, du 
malheur, où l'antisémitisme est lié à 
f'image d’une France fidèle à ses 
vertus traditionnelles, une France 
forte et belle, sans étranger, sans 
traître, sans ennemi intérieur. 
Il est probable que M. Le Pen et 
de ceux qui l'entourent 
portent en eux, sans le dire, ce vieil 
antisémitisme français, Mais l'habi- 
leré de M. Le Pen ἃ été de cultiver 
un champ plus vaste, aujourd'hui 
plus févond : notre sécurité et notre 
identité. Vieux projet modernisé, 
dont la large perspective déborde 
l'antisémitisme, déborde même le 
racisme qui semble n'en étre qu'une 
étape. I S’agit de protéger les Fran- 
çais, les « vrais », contre toutes les 
menaces du dehors, et du dedans, 
d'organiser leur légitime défense. Il 
s’agit d'appeler à la guerre perma- 
acnte qui oppose un peuple de 
ue gens à ses agresseurs poten- 


Des mannequins 
de l'esprit 

Qui nous menace aujourd'hui ? 
Les délinquants bien sûr, et dernière 
eux tous les délinquants en puis- 
sance, les Arabes qui sont « couleur 
délinquant » comme Vs sem- 
blait à Léon Daudet de « couleur 
taûre », ct ἰοὺς Ceux qui, Venus 

l'ailleurs, ne partagent pas notre 
héritage et rêvent de forcer la porte 
de nos maisons. Les juifs ? Non, les 
juifs ne menacent plus vraiment la 
sécurité des F. is, ils ne La mena- 
cent pas tant qu'ils ne sont pes trop 
nombreux, trop puissants, et tant 
qu'ils restent discrets { Ce vieux dis- 
cours de l'extrême droite française, 
un l'ordre et la eee pute 

agresseurs venus de tous côtés, 
a un fondement Kgitime : la défense 
du sof et des valeurs communes, la 
sécurité individuelle, celle d'un peu- 
ple, ce sont les objectifs de tout gou- 
vermement. 

Mais on voit bien que le projet 
politique est au-delà : il s'agit de 
séparer sans cesse les gens 
et les autres, les innocents et les cou- 
pts, les victimes et les boucs 

issaires, les Français et ceux.qui. 
ne Le sont pas, incapables de l'être, 
ou indignes de le devenir.'Ce projet 
commence par justifier les compor- 
le à εἷς défend la personne ei 
icite si εἰ persanne et 
propriété, les biens et les valeurs — 
puis il inspire un programme politi- 
Que : il justifie les expulsions arbi- 
traires, les extraditions faciles, les 
châtiments impitoyables. Le camp 
de triage se profile, et plus loin le 
camp d'extermination. 

Que demandaient en 1898 Les 
Français qui souscrivaient, à l'appel 
de Ja Libre Parole, .en faveur de la 
veuve du colonel Henry, cet officier 
français « assassiné par les juifs » ? 
Un militaire demandait, en versant 
45. nrpanone à « massacrer les 
sales youpins », un autre suggérait 
«un achat de clous pour crucifier 
tous les juifs ». Un honnête citoyen 
suggérait que « «ous les uns et 
les Joupines » fussent bi dans les 
fours de la cristallerie voisine. Un 


autre offrait 0,25 F « pour louer un‘ 


wagon d'exportation ». Un autre, 
cnvoyait son obole « pour rôtir les 
juifs ». Bien sûr ce n'étaient que des 
mots. fl ne s'agissait que de se 
défendre contre la misère, contre la 
peur, contre l'étrangcté. Encore un 
peu de persévérance, de temps, le 

rs des circonstances, et cœ dis- 


secour 
— cours deviendra délirant.-H-obligeræ — 


BLANCPAIN 


Depuis 1735 IL N'EXISTE PAS 
DE MONTRE BLANCPAIN À QUARTZ. 


ET IL N'Y EN AURA JAMAIS. 
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à mettre en veilleuse les libertés, car 
elles sont faites pour les temps tran- 
quilles. Puis il conseillera le 
châtiment. 


Et ce que nous avons mal mesuré, 
ces dernières années, nous les 
enfants gâtés de la démocratie, c'est 

fe progrès 


même, le dé 
εἰ ment, ve 
loppement des libertés ouvraient à 
ce discours des champs nouveaux, et 
fertiles ! Tout le progrès, Le progrès 
scientifique, le progrès social, ne 
cesse d'accroître l'exigence de sécu- 
rité, et sans doute la peur, pour de la 
maladie, peur de la mort, peur 
d'être d'être dépouillé, peur 
Pour soi, pour Sa maison, et pour les 
quelques-uns sur lesquels nous 
_… refermé le monde. Eh 

arganisations — partis, icats 
- qui prétendaient conduire des 
combats collectifs, l’exaltation 
moderne de l'individuel, incarné par 
le couple ou ia familie nucléaire, y 
aident aussi : l’autre est l'étranger, 
LL est autre, menace latente 
contre le bonheur. 

Ceux qui parlent et se montrent 
n'ont plus assez de mots et de gestes 
pour exalter fa réussite, a chance, et 
bien sûr la beauté ! Et comment 
cette morale, celle des mannequins 
du corps et de l'esprit, n'inciterait- 
elle pas au mépris des exclus, des 
ratés, des sales gucules ? Ces gens 
qui sont venus nous Sans COM- 
pétence, sans force, sans autre rai- 
son que d'échapper à la misère, 
vilaines i de la vie, suspects ἃ 
mauvaise mine et à parler étrange, 
comment ne ‘pas les redouter, et ne 
faut-il pas les chasser tous, ces per- 
dants qui nous dérangent ? 


La démocratie s’apprend . 
et se désapprend 


Contrairement à ce qu'ont ima- 
Εἰπέ les utopistes des Lumières, le 
respect des autres, le sentiment de 
l'égalité et de la dignité humaine, 
l'acceptation des di ne vont 
pas du tout de soi. Ce re la 
peur, le mépris, sinon la 
semblent rap La: ΗΝ à 
çaise, une large pal roite, 
ont trouvé leur confort dans l’illu- 
sion que la démocratie serait un 
progrés irrésistible, incessant, 
comme La raison et l'intelligence de 


l'homme. Le vingtième siècle nous’ 


aura au moins appris que la démo- 
cratie est fragile — que la servitude 
l'est aussi -- que la démocratic se 
conquiert, se perd, se retrouve, et 
grele s’epprend οἱ se désapprend. 
ne pédagogie de la démocratie ? 
Celle-ci est plus facile à proclamer 
qu'à mettre en œuvre. [οὔ 
première est bien Per d'un 
enseignement, par et par 
l'image, des droits de l'homme et de 
16 liberté, qui devrait traverser les 
trois degrés de notre système éduca- 
tif, un enseignement à part entière 
qui pourrait être ni ennuyeux, ni 
dogmatique, ni vengeur. On attend 
aussi une propédeutique de la vie 
publique. Si les partis politiques 
veulent utilement lutter contre ἰσ 
racisme, il leur faut prendre garde 
aux discours excommunicateurs, 
aux spectacles d'affrontements qui 
étalent ia rivalité des intérêts per- 
sonneis et l'indifférence aux intérêts 
sollectifs, il teur Pope corriger, au 
jour , tous les comportements 
Qui nourrissent € fa haine et l'exciu- 
Sion, donc le racisme. Mëme l'anti- 
racisme dait être vigilant, IL ne peut 
être une frme renversée du racisme, 
un fanatisme légitime. Il ne doit pas 


écraser sous-le-mépris-tous-ceux —partis politiquesles-médias, 
‘dont l'ignorance, ou le malheur, ou ol 


la peur, ont pu faire des racistes 


Ce au qu'il faut non ps pros 


crire mais aider à ne plus 


!_ Peat-on parier d'éthique, s'il est 


indiscret de parier de morale ? Il y a 
une éthique des médias à cncoura- 
ger. {1 n'est pas vrai que la télévision 
met en spectacle M. Le Pen parce 
qu'il est représentatif d'un vaste 
courant de l'opinion. M. Le Pen est 


.- voir qui véhiculent dans tes rues |. 
- l'apparence du mépris? :. 7 
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invité, avec complaisance, parce 
qu'il a du talent, et [8 terrible séduc- 
tion des idées simples ct des convic- 
tions aveugles, parce qu'il suscite 
ure forte écoule, δὲ parce.que l'on 
peut espérer qu'il tiendra des propos à 
scandaleux. Que la télévision se sou- {1}. 
vienne qu'elle est devenue en France 
la seconde école, et même pour 
beaucoup d'enfants, la première 
école, ce qui lui crée des devairs 
qu'elle doit s'imposer ἢ 
Notre chère Hberté 
d'expression 

Nul besoin de lois nouvelles, sauf 
ἃ rajeunir la loi sur la presse, simpli- 
fier sa procédure, ct sans doute don- 
ner au juge, dans l'incrirination et 
dans la sanction, un pouvoir plus 
large. Le ferons-nous jamais ? Nous 
sommes fidèles à uae conception 
immature de la liberté de la parole 
et de l'écrit, inspirée des diatribes de 
Marat : notre chére liberté d’expres- 
sion nous autorise à tout faire ou à 
peu près, sans vraiment rendre 
compte. Le délit de presse — si sévè- 
rement sanctionné dans les pays: 

— est assuré cn France |, 

d'une impunité sociale, ét périodi- 
quement les lois d'amnistie effacent |! 
ce délit sacré. 


Et si l'Allemagne s'inspirait 


Mieux, vont-elles rentrer en 
Russie 2 Si tel st le cas, la 

de l'Europe occidentale sera d'un 
seul de façon specta- Ὁ 


commandement militaire de 

ΌΤΑΝ, le départ de toutés les 
aussi les peones, L u'elle ἷ 
υ' jamais la dignité d'aucun, |. 
fût-il bien ou mal habillé, blanc de 
peau ou fâcheusement coloré ? Et si 
es administrations traitaient les 


Ce ne sont rien que de minuscules |. Ὁ 
exemples... L'illusion est de croire 
que l'on ne vaincra le racisme que |: 
par l'antiracisme. Elle est aussi de 
croire Que NOUS HOUS préserverons 
de l'antisémitisme par la seule 
mémoire de l'Holocauste. 

Il n’y a pas de différence radicale 
entre Îe raciste qui malmène un 
Arabe, le chauffard qui sur une 


route oblige à l'accident une voiture 

soudain sus, 5 et tous ces dénon- 2 

ciateurs dont les lettres : d'hei motes d'ntéyation et 
ep ire ποτου ἡ. ουδηκιτὰ or pl den Pinintdiat. 
si on ne le reconnaît pas sous tous après-querre, l'OTAN saura s'adap- 


ses visages. 
D'où prennent donc vie aujour- 
d’hui Le respect de l’autre, le souci 
obstiné de sa dignité, mème s'il 
nous dérange, même s’il sous 
inquiète ? D'où peut nous venir la 
honte d'être raciste ? [ls ne peuvent 
venir que d’une morale qui revendi- 


ἘΠῚ 
$ 


êÉ 
Τ 
Ἢ 


racisme. Et cette morale impose une 
cohérence des comportements. }: 
M. Le Pen cultive avec talent ce que 
nous avons de pire en nous. Que les 


intellectuels sollicitent ce que nous 
avons-de meilleur, et le racisme sera 


probabiement sans avenir. Îl est pro 
bable que les Français l'attendent. 
Mais ils savent aussi que l’antira- 
cisme n'est pas un aboutissement, 
se e l'une se ans du res- 
l'homme, et que le respect 

de l'homme ne se divise pas. ᾿ 
JEAN-DENIS BREDIN 
de l'Académie française 


soctale qui sera à l'écoute des pro- 
ne des arrivants ὑφ Beyrouth 
rançais, ces médécins le sont, ct 
ont ouvertement remercié la 
Feance pour les avoir acéueillis et 


8.0. Ils ont décidé de mieux s'orga- 
niser afin d'amplificr le mouve- 
ment d'aide déjà en,çours tant & 
destination da Liban que des réfu-. 
siès rapatriés en France. Un . 

i mes 


l 
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© Les cheminots arrêtent leur grève 
@ Faible participation aux élections locales 


Slupsk (Nord-Ouest du pays) et à 

ment libres en Pologne depuisun signé un avec le comité, par 
demi-siècle, des élections munici- lequel les cheminots s'engagaient 

ont connu dimanche 27 mai reprendre le travail dès lundi 

42% des matin. De 508 côté, ie gouverne 

ndica- 


1 aux umes ment « examinera les γένει 

au lieu des 60 % annoncés dans les tions » des grévistes, qui ré 

estimations, signe du décourage- maient 30 % d'augmentation 
salariale. 


URSS : affrontements meurtriers en Arménie 


τ Une vingtaine de tués et plus de 45 blessés près d'Érevan 


Plus de vingt personnes Neuf autres ont &é tués dans la ville 
. été tuées et plus de 45 bles- soirée, 8 βηποποῦ Un eparole οπί établi des barricades sur les affirme au © av 
sées dimanche aprés-midi. . du ministère. {ls avaient établi un routes: d'accès à la ville pour demandé aux différentes milices 
27 mai ors d' à Ep barrage sur une routé conduisant ἡ - empêcher de nouvelles troupes du  % 
nés : be tee aux faubourgs du 50 d'Erevan. . ministère de l'intérieur d'entrer 5, © dépendance arméni 
i ἰδ she qe Le Mouvement nations ame ὁ: ὅτ | ᾿ S lee 
dans iieue lErevan,  nien ἍΜΑ, indépeñdantiste) 2 Ἢ s'aÿit des affrontements es La fusillade près de la gare = 
La décis que Les troupes intérieures plus meurtriers en mnénie OPPOSÉE, des militaires ayant 
tier général de PArmée δονδθ- avaient tué ua homme qui dor” depuis l'essor du mouvement pe) sn te an à pre 
que ἃ Erevan à PAP, lundi. Le mit it dans une voiture devant leur nation Sj'iocal, il y a plus de deux + es Te 2erba jen ἃ es 
ας ΤΟΣ ant, Le MN dominante de series», Ron ner de 
d'un troisième incident. Un sorti en position dominante des feu les re. Selon da ver- 
- ‘du mouvement a en récentes élections locales dontun sion Srménienne, un attroupe- 
outée. déclaré_ que. 30. civils second tour devait se dérouler ment de civils s'est formé autour 
Ἂν deuxième a pe amanche done Pi des τὸ ΔΑΝ 
sois. τ τὰ | qe ἐς l'innérieur, le Pau rent ont, par la suite 
its , jé avec εἰ auraient 
avec des renforts à Erevan, où la promis de cesser tout Mouv 


amies 


at: 

touchée parie plan δανειέπιό du Le comité menacait de fancer ᾿ 

Le scrutin, qui devrait cependant une grève nationale d'avertisse” a 

Pres dates Don er de τας 

τοῖς de Lech Walesa, s'est déroulé préscn [an 

Sans μὴ climat social tendu, ϑνος vernement pour nÉgorse Une 

la grève des Cheminots, ‘souten πὸ négociation que celui-ci ra 

par le syndicat OPZZ, ancicnne- tant que la grève 5° poursui 

Pat communiste. Entaméc ne Le premier ministre. M. Tadeusz 

semaine auparavant, cette grève Mazowiecki, qui commence lundi 

paralysait tout le Nord-Ouest du né visite officielle de quarante- 
huit heures à Paris, invoquait le 


ameeert 


ἮΝ ge ἣν -- : οὖς * situation était « explosive », de troupes. Mais Te déploiement 
ἢ + τὸ, su les rontes avait-il dit, Cité par la télévision de soldats près de 18 morgue | pa notamment Les fran poris 
l All Un journaliste de L'agence de, Moscou (le Monde UE ὡς ait entrainé, selon les nations | de la Baltique. Mais [8 radio polo risque de déclencher une 
᾿ ᾿ ema " jocale Armenpress à déclaré à 27-28 mai). listes, les nouvelles fusillades | naise ἃ annoncé lundi matin que Ἰς de revendications qui réduirait à 
$ Reuter par j ἱ Le MNA conteste cette affinma- avec les milices arméniennés, qui | comité de grève avait décidé dans néant le programme de réformes 
u R van que des centaines de milliers tion εἴ dément aussi des Propos se sont au début de l'an- | la nuit de metre fin à son MOuVC- économiques ct il dénonçait, de 
ΐ de nes devaient prendre attribués. par. TASS à son diri- née, au moment des affronte- | ment après une visite surprise même que M. Walesa, l'exploita- 
manifestation géant Levon Ter Petrossian. qui ments frontaliers avec les s. | président de Solidarité. Lech tion du mouvement per le syndicat 
5. 58. | Walesa. Ce dernier s'est rendu à pro-communiste. - (AFP, AP) 


Yan, capitale. dé le. République. aurait, selon l'agence, appelé la 


du mo Ὁ one dau me ὡς PES 
dele françé, RUES from PE qe GE Va vil. € £ La moitié de la 


ROUMANIE : le début du procès de Nicu Ceauseseu 
La triste image d'un g08se de riche 
qui ne se reconnaît aucune responsabilité 


- Vous avez pourtant fait votre ser- essentielle que jui a posée le prési- 
ἱ - dent du tribunal : « Mais alors, 


RÉ δ Pe déclarations ont autant ravi une 
yer are partie de sa base que. consterné 
A mme : nombre des députés qui, le sou- 
la ani ue | tiennent et savent que le cassagc 
P ΠῚ définitif de l'économie bureaucra- 
me tique passe inévitablement par de |: 

première pee ον Joncds sacrifices sociaux. Encore 
On se serait cru à la veille d'un  inégalé, -mais à coup sûr bientôt 
dépassé, le niveau de confusion 


d'une attaque atomique, 
politique devient de cette façon 5 ἑ 
: extrème.…. 5853, pourtant, que Insignifiant. Tristement insi- sion d'armes sans autorisation » = nil 
' cela nuisé vraiment au bon sens. | gnifiant. Ainsi est apparu Nicu Nicu avait un panoplic d'armes de vice millaire? 
É FN ue Ceausescu trente-neuf ans, lors collection - l'ancien ministre dela -Oui monsieur le juge, mais dons aviez-vous vraimen! té pouvoir, entre 
gamedi soir, après qu'un RARE jeunesse a répondu point Par point l'aviation !» la Sevuritate. l'armée. ?» À © 
Fénésio de denxième tour n'eut toujours pes do le première journée de son aurnmens contre lui. Le lo Sa da, Nicu Ceauscseu cs! τοι 
are | po τ den Méneieesns Docs δὰ ms Emi a 
si ἢ de droite à gauche comme s'il voulait 
ἐῶ ταν ες responsables du régime de apec 868 dire « comme εἰ, comune çà » - 


ὉΠ ple ct à mesurets dimanche, à Η 
ή εἴ son adversairc ultre-conserva-. 


“quel point les étalages “&aient. - vers x k 
teur, M. Polozkov, on n€ parlait | de Bucarest dont il était le pre- E c 
Ν ᾿ is Pine a stratégie à suivre face ἃ ᾿ " 
Η νίκα Ceausescu tenicra ensuite de 
ὴ Est-ce une défense bien préparée ? 


mier secrétaire du Parti commu-  l'émoi ἢ 
l'émeute qui avait commencé ἃ convaincre 505 Gugcs qu'il avait tou- 
Est-ce la réalité ? L'impression géné- 


vides, on “réalisait mieux à quel Η " 
nt le vide drier διαῖε relatif. Ὁ. plus dans Moscou que de négocie η 
SE PADERET ia compromis perméttant de Gite au moment de La « τόνοι τόποις ΙΝ τὺ Coausescu n'atil jours été, lors de ces Mbipens 
ours tire ῥἶτο οἱ dégager ὑπὸ majorité de centre. | tion » de décembre. déclaré qu'il fallait w Lirer sans jours Éisan du Jante sou. ταὶς qui dominai Ac 
de ce. constat que. ruche: Le présidence irait à |. SIBU Fommations » ? Réponse. ὡς D aimer des gens de relouner En É pileneg ἐν μων 
ἱ ρὲ. Με Elsine, QUE, RE fau. τττασ μοῦ on Rs ent si sage leur tal jo quo négocie cit ρον ame τὶ ce EaIGON, Un 
νογό spéciol mains. Je is i étions en 22, Nicu mentir à sa pes D avait PR coule 


5 me croyais qe ες τι le va Même. 

état de guerre. » reconnaît que © mère qui lui demande au téléphone à Ὁ 

᾿Ἰοατὰ ἢ avait fait « un PP Bien ei De passe ἃ Sibiu. « Je Jui αἱ dit après tout jupon qui passait devant 

qu'il était même un δέ! que lt Τα, bien parce que je ne ui: î à 
À de ici ᾿ Me avait tracée pour lui : sucoé- 


euphorique 5. 0 lui faudra auendre le γομίαὶς pas qu'on envoie ici quelqu'un 
it décidé der un jour à son père à La ἴδῖο du 


cisson Sur. « PO ratrrapèr resse Aer ob, Po ane ἃ rs cree comme à Timi disent certai 
: l'équivalent de. nr Lot) dont l'avenir  γχίσυς n'a cu, au cours de cette lon réalité des événements! Le so. SRieu ει iquera AUSSI, que His D'où, le ur as 
-  aité) οἱ couté mesure, d'urpEnt semble plus qe jamais compro- | que journée, aucun mot, AE au 2: décembre, it apprend que les ques instants plus tard, qu'il avait noue hear wi 
j mis. Fe Be un tant soit peu noble. À manifestants son! dans ἐς CERICE Ἰα x dissensions » avec 505 parcnis Ltd son pate ones 
εἰ ne fout pas céder à la pani- Vimage des précédents accusés. ville οἱ préfère déménager le Mig du «Sur des sujeis économiques cn n'était pas pire que NOTE me 
«iine) | pas pan minables ct pleutres, ἴσα CeausCsCu parti aussi senlimentaux, dit-il, et pas seu UN habitant de la ville. Lorsqu'on 
que », avi déctaré en faits | à fondé pee se ἐν δ τυ Ὶς μῖριγ. «Vous ἄνες die entendu ἃ ce lement en print Gin se passa aussi arrivait ἃ Le voir, i parvenait même à 
valoir qué le marché permettrait | que : je nc savais rien, l'ai ὁϊέ moment-là, lui 1e président, 2% séances du parti » . débloquer certaines situations. Bien 
Snfin d'uuliser rationneliement Tompé, je ne voulais pas Faire Conte les εἶπα d'armes aulomatiques ? pie sclon ui, sue sûr. ᾿ fallait paper en ns Mais 
: ἣ i ses relations avec Tu Poste. εὖ n'était un homme appareil. » 
Non, je ne connaissais pas (εξ nicu, présenté COM le numéro Fe. 
Parviendra-t-il à convaincre 505 


es immenses réssources e | ke sang 
! Accusé de « complicité de géno- bruits, je n'arrivais pas à les À 
μον ἢ ἢ S deux du, régime Cf qui. 8 
cide » il y a ou quatre-vingt neuf D re, je ne savais pas de quoi il Condamné, en jan démier, à la ju à Sans doute pes tant cos 
prison à perpétuité, Apparemment, miers procès des dignitaires de l'an- 
relations élaient amicales παῖδ εἶδα régime raissent tronqués. Non 


adance et maintenant, à Mos- : 
cou, c'est le chacun pour soi qui} morts à Sibiu - mais aussi déten. s'agissait. 
l'emporte. Ὁ ἢ . ] | A.ceux qui lui reprochent ses 3: 3 gris 
aller trop loin dans la voie de He Α os ΓΕΙΘΠΟΗΣ lt pai 
liberté des prix, it 8 dit qu ΠΕῚ PAYS-BAS Log LS nt PT dit qe CE ἰε υσα ἀ ΔΊ pas qu'ils se déroulent dans des 
᾿ pose anti | ME tout balayer sur son chemin. » ΤΣ ἀπε ίοης formellement injuste, 
γ mais parce qu'ils s'apparentent 


communiste suédois, 1e VPK (parti 
de gauche communiste), dont le 
congrès se tenait la semaine der- 


Deux 
victimes d'un attentat | nière à Stockholm, ἃ voté samedi 


“Tant qu'il ne s'agissait que des' 
aurait « compensations » οἱ que 
chroniques de sen- 


républiques baltes où même de Ι 
. ‘Leningrad, ἰδ mal était limité tout: le :monde,: des ateliers 
mais avec la capitale, l'affaire d'usine aux conseils municipaux 
devient maintenant sérieuse car y, ©n ant: par ‘tes parlements 
i : républicains devait faire convet- 
: un à trois millions de provin- gr 865 propositions VCrs le pou- 


la barre des témoins davantage à des « 
et dont on attend beaucoup de la  tences annoncées » plutôt qu'à ὑπὸ 
26 mai en faveur de son. change- a τειν κα fe crie 


ment de nom par 136 voix contre | a très cxpressives, ALAIN FRALON 
3 ο nl que le fils de l'an 
ment appelle désormais Parti de | cicn dictateur répondit à la question JOSE-ALAIN 


ciaux, qui viennent ÿ voif central. ᾿ 
qu'ils ne trouvent plus chez eux: ἧ . | * AMSTERDAM fCorresp) 
Avec ἴα rationalité dont le com «Ces de notre correspondant 
᾿ ὴ ai 
£ as trs passera » Ν Deux jeunes gens qui 


sraditionnellement le pays pro- - τε 
: fon pour τααιηε τας μι νίαδον ‘A ceux qui lui reprochent ὡς 
par Tafflux d'acheteurs arrivés: contraire d'avoir trop trainé CL de 
par trains ct avions “entiers des a'aliér pas sssez loin, νι ue 
régions sacrifiées. "Le système que « με serait-ce qu y a deux 
toit absurde, mais si'on le casse ans où-un an εἰ demi la société 
pens, d'un coup - οἱ c'est ος qui sc sie ῇ ne Δαν stmapies 
Lot .. passe aujourd’hui — On risque μοῦ yme Le nos simples 
'avivec l'antagonisme ρίζα Loc nr comp PS ail 
+ Moscovites ct provinciaux οἱ de μομὰὰ ΠΣ Ν mais cela signifie 
… développer un marché noir de MERE que NOUS πὲ SM 
Ρ pas encore libérés des Hlusions 


q uente : 
permissionnaires des forces bri- 
tanniques stationnées en RFA. 
Selon la police locale, les deux : 
victimes sont des touristes austræ- ὑπο ς 
L - πὸ : DE GAULLE A-T-IE INVENTÉ 

; CT UT ES 


dimensions CNCOrC inconmucs. Passhes. » . " Vies. 
; REA το τὸν e Cela passera, ail encore 11 pourrait s'agir d'une méprise ; 
Confesion tranquillement affirmé en énumé- | d'un commando de | [RA- On ] débat entre François Goguel . 
politique” " ant Les lois à faire passer dans les | avait d'abord cru qu il s'agissait ! ! et Jean Lacouture 
: | “mois ἃ venir pour favoriser ἰδ de deux militaires Pre on. DRE LE Jour où IL À DÉCIDÉ | 
out pâles, les. nouveaux, dus marché et en prenant position, Les tueurs Ont μὸν po ᾿ SIHDÉ C > ALGÉ 
ον ἃς la capitale.ne cachent d'ail surtout, CR faveur des mineurs, nels. Deux jeunes free ὰ Νὴ à ν L'INDÉPENDANCE DE L'ALGÉRIE 
leurs pas leur dé jet les ai réclament a possibilité de al arrière du véhicule, ἢ ont pas Ἂ À Cri Fe par (en Pervillé 
τὲς conservateurs du a ament «commercialiser Je ‘charbon | διό arts ; : | pu Me Le GÉNÉRAL MÉPRISAIT-IE 
Me Russie, és pour La PIUPAR. comme, ils l'entendent.. Un porte-parole dc La PORT = f té AR 4 L'INTENDANCE? 
ον hors de Moscou, ont aussitôt . . Selon üin-s0ndage ne vient de Roermond a laissé entendre que ENQUÊTES, à; RRUt J HCE? 
de dénoncer Les û m a réf les enquêteurs privilégiaient La ᾿: Ὁ à . par Anthony Rowley 
τρέμον l'hebdomadaire réforme | piste, ὡς FAR Pnniell TÉMOIGNAGES. πε ἢ L'EXERCICE SOLITAIRE 
: τ meurs du peuple. Sur dc co. RUE irlandaise | ᾿ 3 ἢ ἊΣ  DUPOUVOIR 
ΕΞ PRE MP ment ΚΤ ΤΉ". CS Rte 
τ fire est-complens εἴ De dr pie souhaitent un Com | 1988, trois solde britanniques "re : ENQUÊTE SUR DES SUJETS TABOUS 
- ΕΝ pict ἀνα τ dans tes ttcure avaient été ti dans le centre par Pierre ouline 
mateurs aux rie Free dans des conditions ESAN Avec les té oignages excl 
- J : F aires. : 
ΟΜ, Gorbatche πο δ pas 2507 es Neuf ans plus tôt, en 1979, c'est En à He Ὁ 1 RES 
loin dans les réformes, M. Eltsinc Hyatt majorité-de centre | à La Haye que les indépendan- : ivier Guichard. 
j Ὁ 


tistes irlandais avaient Érappé en 
assassinant l'ambassadeur britan- 
pes: 34 EN VENTE PARTOUT EN JUIN 1990 


nique aux Pays- 


mu ἡ ἢ οὐ αὶ αἰπβὶ tenté, samedi, de #© gauche que cherche M. Gorbat- 
ὦ défausser On décta rant haut οἴ  chev-c qui-ne signifie pas qu'il 
Fort son tion à une réforme 1 trouvera. 


oppost 
τς ὅσαι le coût retomberait Sur les . Ν 
τ Jsépaules des plus pauvres. Ses. : BERNARD GUETTA 


c-c. 
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EUROPE 


YOUGOSLAVIE : achevant son ΧΙ" congrès 
La Ligue des communistes renonce 
au monopole politique 


BELGRADE 
de notre correspondante 


Le XIV: congrès « cxtraordi- 
naire » de la Ligue des commu- 
nistes de Yougoslavie (LCY), qui 
s'était tenu à Belgrade du 20 au 
23 janvier, avait èté interrompu à 
la suite du départ spectaculaire de 
la délégation slovène. Quelques 
jours plus tard, les communistes 
slovèncs rompaient avec la Ligue 
fédéraic, qu'ils jugcaicnt trop 
imperméable aux tendances réfor- 
matrices et se transformaient on 
« Parti de [ἃ réforme démocrati- 
que », complètement indépen- 
dant. lis furent suivis de peu par 
les Croates. qui fondèrent à leur 
tour le « Parti du changement 
démocratique ». 

Samedi 26 mai, cent vingt-qua- 
tre jours après ποσόν ρος le 
XLVe congrès de la Ligue fédéralc a 
été achevé en un temps record de 
trois heures ct en l'absence des Slo- 
vènes, des Croates ct des Macédo- 
micns. 


Sur les 1 510 délégués désignés 
par les six républiques et les deux 
provinces autonomes de la Fédéra- 
tion. 989 étaient présents samedi. 
Les onze d'entre eux qui ont 
obtenu la parole n'ont fait que 
paraphraser la brève déclaration 
qui ἃ été a adoptée cn fin de 
sance. 

Dans ce texte. il est dit que la 
ΤΟΥ͂ 8 définitivement renoncé au 
monopole politique « garanti par 
da Constitution ν et a dit « oui » 
au multipartisme, « mais dans les 
limites de la société démocratique 
socialiste et du modèle fédéral ». 


ASIE 


L'opposition revendique la victoire 
aux élections législatives 


L'opposition a revendiqué, 
dimanche 27 mai, la victoire aux 
élections législatives, premier scru- 
tin pluraliste organisé en Birmanic 
depuis trente ans. La radio bir- 
mane ἃ annoncé que la Ligue 
nationale pour la démocratie 
{LND), principal parti d'opposi- 
tion, avait remporté 80 % des suf- 
frages dans {a circonscription du 
port de Rangoun. L'état-major de 
l'opposition a revendiqué la vic- 
taire dans deux autres ciconscrip- 
tions urbaines. 


A l'annonce des résultats, des 
milliers de partisans de la Ligue se 
sont rassemblés pour chanter vic- 
toire devant le siège de leur mou- 
vement dans la Capitale. Ils se sont 
cependant dispersés avant l'arrivée 
des troupes chargées de faire res- 
pecter le couvre-Feu nocturne. Les 
dirigeants de la Ligue ont déclaré 
que le résultat du scrutin ne faisait 
por cux plus aucun doute et αὐ 
ce problème était désormais de 
savoir si les militaires accepic- 
raicnt d'abandonner le pouvoir 
qu'ils détiennent depuis septembre 
1988. La junte ne semble cepen- 
dant pas décidéc à abandonner le 
pouvoir aux civils. Le Conseil 


er - ὀἡ- - -ΦΟ ς---ὠ-ν-..---ς-.-ς-ς-.-ς.---- 


a CAMBODGE : la réunion des 
« cinq » à New-York. — Les repré- 
sentants des cinq membres porma- 
nents du Conscil de sécurité de 
FONU (Chine, Etats-Unis, France, 
Grande-Bretagne, URSS), qui ont 
tenu leur quatrième réunion sur le 
Cambodge à New-York, ont lancé 
une invitation aux quatre factions 
cambodgiennes à une réunion 
commune à Paris avant la mi-juil- 
let. Les « cinq » se sont en oulrc 
félicités « des récents pas positifs 
vers la paix au Cambodes ν, unt 
allusion, notamment, à la reprise 
d'ua dialogue sino-vietnamicn. [ls 
accucillent favorablement la pers- 
pective d'une réunion à Tokyo. les 
4 ct 5 juin, entre « {es parties reprée 
sentalives du Cambodge ». Le 
prince Sihanouk a indiqué, Îe 
22 mai, qu'il s'apprêtait à signer 
un cesse2-le-feu sur place au nom 


{ ‘A. 
‘moins de se 
faire interdire 
de bureau de 
ἴβρας, 


Les aralcurs ont aussi insisté sur 
la nécessité de réformer la LCY, 
qui « était jusqu'à présent basée sur 


un modèle éculé de socialisme # et " drame 
de ἴα créer « une nouvelle iden- AE μων Cotdus 
à un ne quasi général que les 
ΠΟΠΥΘΆ, Colombiens ont choisi le 27 mai 
Pr jeur futur président. Les « nar- 


cos » n'ont pas déclenché l'ul- 
time offensive de terreur qu'ils 
semblaient promettre pour le 


C'est pourquoi. ils ont décidé 
que le prochain congrès, celui « du 


renouveau démocratique et de la | jour du scrutin. Les 200 000 sol- 
réforme du programme de la ; D ᾿ 
Hs ». aura sc 23 septembre | dats et policiers qui ont quadrillé 
1990. Le comité de préparation du | le pays étaient en mesure, il est 
prochain congrès, qui a été élu | vrai, de les en dissuader. Seuls 
samedi en séance plénière, ne com- | . quelques incidents dus à la gué- 


prend aucun Slovène, aucun 
Croate, ni aucun Macédonien. 
Ciril Ribicic. leader du Parti de 
la réforme démocratique slovène a 
indiqué dans une-lettre adressée 


rila auraient été signalés ici et 
là. Le gouvernement a donc pu 
recourir à son image favorite en 
disant que le bulletin de vote 


aux délégués participant au avait triomphé des bombes, que 
ar ai était prêt « τ colla. | ‘fa démocratie avait vaincu les 
rer à l'avenir, mais qu'il ne se | stratèges de la déstabilisation. 
Jorcerait pas à créer une unité ἰὰ où 
il n'y en a pas ». BOGOTA 
L'absence de M. Ante Markovic, de notre envoyé spécial 


premier ministre et membre jus- 
qu'à présent de la LCY, a été 
remarquée, d'autant plus qu'il 
vient d'annoncer, lors d'une inter- 
view accordée à l'agence Reuter et 
à la BBC, qu'il aHait -- avec les 
membres de son gouvernement - 
fonder un nouveau parti. Celui-ci 
se basera sur lc programme de 
réformes déjà mis en œuvre par le 
uvernement et participera aux 
lections parlementaires qui auront 
lieu d'ici à la fin de l'année 


FLORENCE HARTMANN 


« Nous avons tout fait pour éviter 
des actions des violents » a dit le 


châtié du pays, les « violents » sont 
- entre autres — les terroristes de la 
mafia. La Colombic a &é mise en 
effet en état de siège : contrôles sur 


lécs soumises à de multiples per- 
quisitions. À deux jours du scrutin, 
la police de Bogota ἃ découvert οἱ 
arrûté une bande de sicaires qui 
avaient fait exploser trois voitures 
piégées ces dernières semaines : six 
individus, dont un sergent de Par- 
πιός de l'air, qui avaient cm 

siné plus d'une tonne de dynamite 
et s'apprêtaient à multiplier les 
attentats. 


Mais la démocratie a+-clle tout à 
fait gaené ? On peut en douter au 
vu du taux élevé d’abstentions : 
55 %. Sans doute la participation 
électorale ἃ toujours été faible en 
Colombie . Elle avait 
néanmoins ces dernières années. 
tLe chiffre en tout cas a surpris. Il 
‘indique que le climat de violence 
et d'intimidation créé par les capos 
de la ma ct par tous ceux à 
l'extrèmce droite qui veulent miner 
{e systéme cofombien — ἃ joué son 
côle. Le scrutin a δὰ licu, sans 
doute, les principaux candidats en 
lice depuis un mois sont arrivés 
vivants au jour de l'élection, mais 
celle-ci n'a concerné finalement 
Es moins d'un Colombien sur 
eux. 


d'Etat de restauration de la foi et 
de l'ordre, qui a pris le pouvoir 
en septembre 1988 en écrasant 
dans le sang une insurrection 
populaire, a récemment déclaré 
que son retrait devrait être précèdé 
par l'adoption d'une nouvelle 
Constitution et la formation d’un 
nouveau gouvernement, ce qui 
pourrait prendre deux ans. 

La participation au scrutin ἃ été 
massive en dépit de l'absence des 
ténors de l'opposition qui sont 
assignés à résidence et n'ont pas 
été autorisés à faire acte de candi- 
dature. La loi martiale, en vigueur 
depuis novembre dernier, n'a été 
levée que partiellement à l'occa- 
sion du scrutin. Deux mille deux 
cent neuf candidats appartenant à 
quatre-vingt-treize formations poli- 
tiques et quatre-vingts candidats 
indépendants se sont disputé qua- 
tre cent quatre-vingt-cinq sièges. 
Aucun incident sérieux n'a été jus- 
qu'ici rapporté au cours d'un scru- 
tin dont l'issue dépendra, avant 
tout, du vote dans {es campagnes 
où le poids de l'armée demeurc 
décisif. 

J.-C. P. 


Guerre 
sans merci 


En revanche, la journée du 
27 mai a été sans surprise quant au 
nom du vainqueur. Les sondages 
avaient indiqué que le candidat du 
Parti libéral au pouvoir Cesar 
Gaviria gagnerait haut la main. {l 
- réunit ἃ lui seul le même nombre 
de voix que ses trois principaux 
concurrents sans atteindre le score 
de 58 % suffrages exprimés obtenu 
cu 1986 par Virgilio Barco. 


La victoire de Cesar Gaviria 
n'est pas de nature à plaire aux 
barons de la cocaïne. Avec lui, ces 
derniers sont assurés que conti- 
nucra la guerre sans merci menée 
depuis neuf mois par le gouverne. 
ment Barco. Les deux candidats 
conservateurs, Alvaro Gomez ct 


de l'opposition armée avec ἰς pre- 
mier minisire de Phnom-Penh. - 
{AFP.) 


1 COR£EE DU NORD : Pyon- 
gyang restitue les déponilles de cinq 
soldats américains. -- Les autorités 
nord-coréennes ont remis, lundi 
28 mai, à une délégation du 
Congrès américain {es dépouilles 
de cinq soldats américains tués 
pendant la guerre de Corée 
(1950-53) Sclon Washington, 
8177 militaires américains ct 
alliés ont été portés disparus pen- 
dant lc conflit. - (.4#P.) 


(Publicité) 


FRANÇAIS d'ALGÉRIE, du MAROC et de TUNISIE 


— Pour que justice nous Ξοῖϊ enfin rendus au plan moral et matériel. 

— Pour là sauvegarde de notre mémoire colisetive st la raspoct de la vérité us 
torique françaiss en Algérie et Outre-Mer. 

— Pour la réhabilitation de nos cimetières d'Algéne. du Maroc et de Tunisie. 


FRANÇAIS de MÉTROPOLE 
— Pour faire face aux graves menaces qui pèsent sur F'aveni de nos enfants et 
<afhu de [5 France. 
— Pour palber la carence de la classe poitique. 
— Pour des solutions concrètes, réalit:es, humaines mais fermes aux problèmes 
da société posés par l'immigration. 
— Pour la préservation de notre dentité nationale. = 
FRANÇAIS d'AFN, FRANÇAIS de METROPOLE 
TOUS UAIS 


SOUTENEZ, ADHÉREZ AU RECOURS FRANCE 


Adresse RECOURE PARS : 22, ru Duban — 75018 PARIS. Tél: 16 {1} 42-24-S1-80, 
Aüresse RECOURS MONTPELLIER : rus Alnis-lss-Créeon — 31070 MONTPELLIER. Tél : 8).17.30.31. 


président Barco. Dans le langage” 


les routes, fouilles, villes quadril-. 


COLOMBIE : l'élection présidentielle 


Rodrigo Lioreda ont déclaré pen- 
dant ἴθι campagne qu'il fallait 
prendre au mot Les « ex! es » 
et examiner feur offre de reddition 
faite au début de l'annéc. Cesar 


Gaviria a teau uo autre la πῃ 
‘refuse tout simplement de « diato- 
guer ». 


de M-19 


Le futur président ἃ aussi laissé 
entendre qu'il ne gouvernerait pas 
seul, qu'il ouvrirait son cabinet 
aux diverses forces politiques pré- 
sentes le 27 mai. Il n'a pas exclu 
son plus le principal parti de 
gauche, le M-19, de son offre de 
collaboration. Cet ancien mouve- 
ment de guérilla qui guerroyait 
encore l’année dernière dans les 
sierras proches de Cali a fait une 

spectaculaire avec les quel- 
que 12 % de voix obtenus par son 
candidat Antonio Navarro. 


ΒΟΘΌΤΑ 
de notre envoyé spécial 


Si ja jeunesse est une vertu, 


dirigé par des caciques blanchis 
sous le hamais, Casar Gaviris est 
assurément un vertueux. ἢ porte 
8058 querante-trois ans avec l'al- 
lure timide, le sourire emprunté 
d’un cadre à peine sorti de l'uni- 
versité. 

De cette juvénäité extrème à a 
fait une stratégie : ses conseil- 
lers pendant la campagne 
n'avaient guère plus de la tren- 
taine. Le vieux Parti libéral qu'il 
préside a pour secrétaire général 
un homme 
Lorsqu'il prendra ses fonctions 
te 7 août, il aura pour ministre, 
dit-on, des hommes de sa géné- 
ration. 

N'est-ce pas le premier signe 
de changement-7? Ses adver- 
saires disent que ce sera aussi le 
dernier. lis le présentent comme 
l'homme de la continuité. Par 
rapport à Virgiiio Barco, le prési- 
dent chenu dont il a été deux 
fois ministre, Cesar Gaviria n'in-. 
noverait ni en économie qu'il 
continuerait de gérer sans 
audace réformiste, ni dans la 
lutte contre les « narcos » qui le 
mènorait lui aussi dans l'im- 
passe. 

De fait, Cesar Gaviria n’a rien 
d'un trublion. Natif de Pereira au 
pied de !a cordilière centrale, 
économiste de formation, il a fait 
toute sa Carrière politique au sein 


[BEAUCHESNE 


ADULTES - ETUD 


Marisez l'anglais en Angleterre 


o Er 


Lanauage 


dans un pays waditionnellement. ᾿ 


de vingt-six ans. 


ANGLAIS-ALLEMAND 


UN INVESTISSEMENT POUR REUSSIR 


/ Felemand en 
reconnu par la British Councit. DISE, protessionnel de ls Fonmetion Einguistique. propose 
des stages à toute période de Fannéa avec des professeurs permanants et des méthodes 
pédagogiques qui allient tradition et innoveuon. - 


RER 


BINSEY LARE - OXFORD ΕΟ. ἈΝΤ - TÉL. (0866) 249 218. MEMBRE DE ARELS-FELCO 
21. RUE THEUPHRASTE-RENAUDUT -- 75015 PARIS - AGRÈEE PAR L'UMOSEL 


, TL (Ὁ 45331302 | 
LA REFERENCE POUR L'EXCELLENCE EN LANGUES 


Lors du scrutin présidentiel de 
1986, la gauche avait été également 
présente, mais c'était avec un can- 
didat marxiste, Pardo Leal, prési- 
dent d'une coalition d'Union 


-patriotique qui comprenait de 


nombreux anciens ilieros du 
PC. Son score avait été faible, 
environ 4 % des voix. Depuis, 
l'Union patriotique a pratiquement 
été éliminée de la vie politique 
avec l'assassinat de plus d'un mil- 
Hier de ses militants ct de ses candi- 
dats présidentiels successifs, ainsi 


_qu'avec l’exacerbation de ses divi- 
: ions internes, 


Le M-19 a occupé sa place ct 
πὶ l'assassinat de son Chef his- 
torique Carlos Pizarro qui était 
son candidat au scrutin du 27 mai, 
il a gagné, avec le numéro deux du 
parti, Antonio Navarro, unc frange 
de l'électorat visiblement sceptique 


«ἃ l'égard des autres candidats. 


Son succès donne à la gauche 
l'espace politique qu'elle cherchait 
depuis longtemps. Pour y parvenir 


‘il a présenté un programme en 


Cesar Gaviria : la stratégie de la jeunesse 


du Parti libéral, occupant dès 
l'âge de trente et un ans un 
poste de vice-ministre du déve- 
toppement. 

. En 1986, ii a dirigé [6 cam- 
pägne électorale de celui dont il 
s'apprête à prendre la succes- 
sion et dont il a dû reconnaître 
ces derniers mois les défauts : 
une inaptitude à « communi- 
quer » et à obtenir les adhésions 
nécessaires pour Surmonter la , 
crise sanglante que traverse le * 
pays. 

C'est après avoir occupé la 
ministère des finances puis celui 
de l'intérieur qu'il rejoint on 
1988 l’homme qui incarne alors 
au sein de son parti un réel souci 
de rénovation : Luis-Cartos Galan 
dont il devient le chef de cam- 
pagne à l'époque où ce dernier 
prépare sa candidature pour 
l'élection de catte année. 


13 PANAMEA : le général Noricga 


va être jugé pour « assassinat » 
d'officiers rebelles. - L'ex-homme 


Fort du Panama, Manucl Antonio 
Noricga, sera jugé au Panama pour‘ 
répondre de l'accusation αἱ 
« assassinat » d'unc dizainc d’offi- 


ciers panaméens, dont le major 


Moises Giroldi qui avait dirigé une 
tentative de putsch en octobre der- 
nier, a annoncé, samedi 26 mai, la 


presse panaméenne. Accusé de tra 


fic de drogue par La justice améri- 
caïne, le général Noricga est actuci- 
lement détenu dans unc prison ὡς 
Miami (Floride). - (AFP.) 

Ὁ GUATEMALA : ouverture d'un 
premier dialogue entre la gnérilla et 


TANTS-JEURHES 


" δικίαιννος un organé 


sx 


TRAaAUR EI SG 


Ass. Loï 180} - Organisation des voragés Llsence 178 182 


{tions de vote, contre 37. %.2 


La victoire du candidat libéral ” 
est un défi lancé à la mafia de la drogue 


.retrait par rapport aux (déaux Ge 
ses premiers dirigrants : i ne parie 
pas par exemple de réforme agraire 
alors qu'il s'agissait autrefois d’un 
de ses Objectifs prioritaires, 

L'ouverture politique symbolisée 
par le succès du M-19 devrait 5ς 
concrétiser avec la convocation 
d'une assemblée constituante dont 
le principe ἃ été approuvé par les 
électeurs le 27 mai. Cette assem- 
blée devra procéder à un séricux 
aggiornamento des institutions 
colombiennes. Le Parlement 
devrait être réformé pour gagner 
plus de poids eu tant qu'insuitution 
δὲ retirer certains de leurs 

- vi à des congressistes transore 

més actuellement en fobby 

d'intérêts. ᾿ 
Cette mise à jour générale 
devrait faciliter la participation 
populaire dans la vie de la nation. 
Plusieurs projets de réforme 
constitutionnclie avaicat 
sous les gouvernements nts. 
IL apparticndra à Cesar Gaviris 
* d'être l’homme de La rénovation, 
CHARLES VANHECKE 


L'assassinat de Galan par les 
narcotrafiquants on août 1989 
laisse un vide que les vieux diri- 
geants libéraux comblent en fai- 
sant de Gaviria son héritier. 


Le jeune ex-ministre assure 
l'ensemble da l'héritage. Comme 
Galan, il déclare qu'il luttera sans 
merci contre les terroristes de la 
mafia : pss de négaciations ni de 
concessions possibles. ἢ justifie 
le politique d'extradition rejetée 
per la plupart des autres candi- 
dats en affirmant qu'il n'y renon- 
cera que le jour où la justice 
colombienne sera en mesure de 
remplir sa mission. 


En économie, À est partisan 
d'une ouverture vers l'extérieur 
amorcée par l'actuel président. 
Ses préoccupations sociales 
sont restreintes :  raisonne en 
chef d'entreprise soucieux avant 
tout d'efficacité. Aussi en quel- 
ques mois de campagne a-t il 
réussi à cristalliser sur son nom 
l'aspiration aux réformes qui 
habite nombre de Colombiens 
fatigués par trente ans d'un 
bipartisme fossilisé. 

Un souffle d'air frais devrait 
pesser dans la vie politique 
colombienne si Gaviria tient les 
promesses de son âge et pro- 
cède à la relève de génération - 
et de mentalité - qui s'impose 
au plus haut niveau. 


ιν. 


les forces politiques. — La guéritla 
et acuf partis politiques du Guato- 
mala, dont le Parti démocratc- 
chrétien au pouvoir, devaient se 
réunir pour Cntamer un di 

lundi 28 mai à Madrid, οἵ ce pour 
la première fois depuis le début du ὦ 
conflit armé qui a fait en trente 


- ans plusicurs dizaines de milliers 


de morts ct de disparus au Guatc- 


les 

Fujimori sur Mario Vargas Liosa 

dans La course à 18 présidence du 

Pérou s’est évaporée et les deux 
candidats à l'élection du 10 juin 
prochain sont maintenant an 
coude à coude, Selon un sondage 

de l'institut Apoyo publié samedi  — 
26 juin, M. Vargas Llosa est donné. 41737 


vainqueur avec 45 % des intenr 


M. Fujimori. Par ailleurs, trois... 
autres sondages ne con£tatent +: - 
qu'un point de différence entre les: 
deux candidats dans les réponsesf"t"it. 


n'avez jamais 
autant gratté 
pour si peu. 


moment où l'on parle de compétition, d'effi- 
cacité, de communication bien sûr, que l'on 
interdise à une entreprise COMME CASINO 
de faire de la publicité à la télévision SUT SES 
produits qu'elle fabrique dans ses usines ou 
qu'elle élabore avec les grands de l'industrie 
agro“alimentaire. | | 


Oui, c'est vraiment dommage qu'en 1990,au . | 


| LE BON N’EST PAS PLUS CHER 


Dommage pour les consommateurs! Un 
simple message publicitaire de vingt secondes 
teur permettrait de savoir que 3 tablettes de 
chocolat supérieur au jait 100 g CASINO, 
fabriquées dans ses usines et d'une qualité 
tout à fait comparable aux grandes marques. 
ne coûtent que 8F95* dans toutes les grandes 
surfaces CASINO. 5 soit le ke 29 F 83 


q'rmmnne 
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ENQUÊTE 


Suite de la première page 

La nouvelle grande peur de celte 
Afrique siratégiquement dépréciéc. 
c'est tout simplement qu'on Foublic. 
Au profit de l'Asic. méritante parce 
qu'elle « s'en sont ». maïs Sunout de 
l'Europe cx-communiste. clle aussi 
dans ᾿ς besoin. Elle craint de faire 
les frais des retrouvailles entre les 
frères du Nord. Le désir de l'Occi- 
dent d'épauler ses fragiles démocra- 
ties renaissantes prend la forme 
d'un «est-mondisme » qui dissi- 
mule mal de vicux réflexes malthu- 
siens. L'Afnque redoute d'autant 
plus ce néocartiérisme planétaire 
qu'elle sait son « crédit d'indul: 
sec » largement épuisé. L'afropes- 
simisme résigné fa I πῪ a vraiment 
rien à faire 7») alimente l'afropho- 
δὶς méprisante fe 4 quai hon les 
auder "9. 

a L'Europe de l'Est ressemble à 
une joue vuuté, note un dirigeant 
Kkényan. {:Hiique à une viville dame 
ridée, » Mème si l'Occident sc 
défend de vouloir choisir entre la 
jeune et la vicille. sa générosité a des 
fimitcs. Dans cette compétition pour 
Tu argent de l'aide », Afrique n'est 
pas ἴα mieux placée (cle ne dispose, 
par exemple. d'aucun lobby à Was- 
hington). Déjà. l'indifférence - sa 
pire ennemie — sc devine à d'autres 
signes. Les réunions annuciles de 
LOU n'intéressent plus grand 
monde. Les conférences franco-sfri- 
caines. tournant au rite, S'espacent 
discrétement. 


« Effet Gorbatchey », 
« effet Ceansescu » 


La marginalisation économique 
du continent aggrave son déclasse- 
ment. L'Afrique noire ne contribue 
plus que pour 1.5 % au commerce 
mondial, Son PNB avoisine celui de 
la Belgique. Les entreprises étran- 

res, même japonaises. lui retirent 

urs capitaux. L'investissement par 
téte en Afrique est urois fois moin- 
dre, en monnaie constante. qu'il y ἃ 
treize ans. Le marasme industriel. la 
vétusté des transports, les pesanteurs 
administratives. les abus du népo- 
tisme. les trop grands risques encou- 
rus pour d'inceriains profits expli- 


quent ce désintérêt croissant. En 
revanche. l'Afrique reste ἰς bénéfi- 
ciaire privilégié de l'aide publique 
au développement (1/3 du total pour 
seulement 11 % de fa population 
mondiale). 

L'Afrique subit. conjugués pour 
son salut. l « effet Gorbatcher » et 
Ῥ « effet Ceauséscu » : le premier 
libère la parolc. restaure la vérité, 
ranime la démocratie : le second 
accuse les dictatures Familiales, Fra- 
gilise les pouvoirs personnels, fait 
réfléchir 165 « chefs ». Devenus des 
a citavens du monde ». de micux en 
mieux informés - même en brousse 
- beaucoup d'Africains ont vécu 
d'autant plus intensément les révo- 
lutions d'Europe de l'Est. qu'ayant 
perdu foi en Ieurs régimes, ils 
étaient dans l'atteme. La démocratie 
étant contagieuse. certains - d'Abid- 
jan à Libreville — l'ont vite « attra- 
pée ». 

Cinq pays d'Afrique noire — sur 
quarantc-six — fonclionnent. à des 
degrés divers. en démocratie : le 
Botswana. la Gambie, le Sénégal. 
le Maurice -- la plus authentique — 
et la toute jeune Namibic (2}. Ail- 
leurs. le chef gouverne sans partage. 
fE n'a ni second ni dauphin. Héri- 
age de la tradition des royaumes, 
réponse aux besoins d'une époque 
- l'enfance des Etats postcoloniaux 
= le cuite du chef infaiHible. offert à 
J'adulation populaire, du guide au 
destin règlé par la Providence. et de 
tous ceux que Bertrand de Jouvenel 
appelle les + montreurs de 
conduite » ne disparaïtra pas de 
sitôt. Symptôme aïgu de la conctn- 
tration du pouvoir, ἢ atteste la puis- 
sance d'incantation des régimes afri- 
cains. 


Pourtant. au-delà mème du style, 
fes mœurs politiques évoluent rapi- 
dement. ici et là. « Je préfère l'injus- 
tice au désordre », répétait Félix 
Houphouët-Boigny. Il le Hit 
encore mais n'a plus l'autorité polie 
tique pour faire respecter sa préfé- 
rence. « On ne dira pax de moi : 
voiçi l'ancien président du Mali », 
jurait naguère Modibo Keita. avant 
d'être démenti par les faits. Aujour- 
d'hui. qu'ils aient ou non conquis 
teur trône par la force {environ qua- 


Après un {versement 


de 23960F 
849F le 2° loyer 
849F le.3 loyer 
849F le 4 loyer 
849F le 5° loyer 

849F le 60° 
et dernier loyer. 

Si je comprends bien 

ça fait des loyers 
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tre-vingts coups d'Etat en {πη ans) 
certains chefs consentent — c'est une 
révolution -- ἃ envisager leur « sortic 
du pouvoir ». voire à l'organiser, à 
l'exemple des deux seuls Icaders qui 
planificrent en douceur leur départ. 
ic Sénégalais Senghor et le 
Tanzanien Julius Nyercre (3). Hou- 
phouët-Boigny s'appréterait à sacrer 
son successeur, Au Bénin, le prèsi- 
dent Mathieu Kerckou passe la 
main sans le dire 

Micux : des chefs renoncent à 
l'instrument du pouvoir absolu, ce 
parti-Etai lentaculaire qui. comme 
au Zaïre. recrutait les « citoyens » 
dés teur naissance. Ils instaurent ou 
restaurent le multipartisme. parfois 
inscrit dans la Constitution (Côte- 
d'ivoire). Même Julius Nycrere, 
jadis prophète vertueux du socia- 
lisme tanzanien, admet — parce qu'il 
est à la retraite ? — que le monopar: 
tisme n'est pas un « rew de Dieu ». 

Ces chefs ont-ils oublié les alibis 
qui firent du parti unique l'indis- 
pensable outil de la transformation 
sociale ou te creuset de l'unité natio- 
nale ? Ce système qu'ils vantaient 
n'empêcha ni l'aggravation des iné- 
galités ni les conflits — ou les 
dosages -- ethniques. En Afrique 
aussi, les partis uniques ont lopique-" 
ment produit leur nomenklatura. Au 
lieu d'estomper le tribalisme, ils 
l'ont abrité. en se 
« villagvoisisant » (4). À cet égard. 
l'armée fut plus souvent un facteur 
d'intégration nationale. Et la grande 
ville. avec ses reste le plus 
sûr remède au tribalisme. 


Certains leaders, moins auda- 
cieux. se contentent de promeitre 
des réformes. D'autres, enfin. se 
cramponnent à leur sceptre. 115 
voient dans le multipartisme un 
« retour à l'äge de pierre » (Kenneth 
Kaunda). l'objet d'un « complot 
capitaliste » (Robert Mugabe) et 
tiennent ses avocats pour des 
« marionneltes du colonialisme » 
{Daniel Arap Moi). Combien de 
temps pourront-ils résister au Chan- 
gement ? 

Le multipartisme africain - 
n'est-ce pas M. Chirac ? - n'est ni 
une panacée ni une fin.en soi. Il ne 
garantit ni la démocratie ni la 


morale publique. encore moins Le : 


développement. 1} peut même com- 
porter certains risques = l'émiette- 


ment politique, le foisonnement tri- 


Pourquoi vivre sans elle ? 


M. Finanrement vous propurt jusqu'au 16 join une 
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 detnaitre. qui 
….Jaire ». la démocratie «‘sansmys- - 


bal -- et décevoir plus d'une espé- 
rance. Voilà pourquoi les « sociétés 
civiles », 1à où elles peuvent enfin 
s'exprimer, demandent une véritable 
démocratisation des régimes afri- 
cains, quelle que soit leur idéologie 
de Celle-ci suppose la rise 
en place de contre-pouvoirs, une 


de décentralisation, et surtout ἢ 
l'abandon des méthodes de gouver- . 
sur le continent. ᾿ 
βρης à la dictature. . 
ΤῊ 


du 
L'Afrique aspire. à une nouvelle 
culture politique, et elle le diL 


. + Une opinion publique est en train “. 
réclame la démocratie * 


tout court. ni « guidée » ni « popu- 
ières » (comme l'observe-an:ancien 


ministre ougandais) : qui refuse. 


cette introuvable « troisième voie » 


entre capitalisme et communisme : 


trop longtemps promise au tiers- 
monde : qui entend interpeller des 
pouvoirs devenus méfiants envers 
leur peuple à force de ne dialoguer 
qu'avec eux-mêmes. - 

Depuis trente ans, de grève en 
émeute vite réprimées, les sociètés 
africaines furent bien moins dociles 
qu'on ne l'a dit - quoique plus 
avides de l'Etat de droit — même si 
la peur finissait presque toujours par 
l'emporter. Pour survivre vaille que 
vaille, en esquivant les méfaits du 
pouvoir, l'Africain de la rue se réfu- 

ie dans l'humour. la dérision, la 
raternité mystique des sectes, C'est 
τ qu'on appela joliment la « part de 
l'excapade » (5). Quant aux intellec- 
tuels. expatriés de gré ou de force, 
ils s'étialent rapidement aux soleils 
pêles de l'exil. Mais « l'éaxticité 
sociale », décrite par les ethnolo- 
gues. autrement dit La capacité du 
petit peuple à endurer ses malheurs, 
à faire de 18 résistance passive, n'est 
pas sans fimites, 

La colère a surgi des classes 
moyennes atteintes par Ja rigueur 
ambiante : fonctionnaires. profes- 
sions libérales. étudiants. En Câte- 
d'ivoire. par exemple, les employés 
des villes ont craint de perdre cer- 
tains acquis, dès lors que la crise 
financière malmenait te libéralisme 
social dont ie pouvoir avait long- 


mutants, 
- à la ville, 


temps tiré une juste fierté. Sur les 
campus. les doléaricès corporatistes 
(bourses. lovers, qualité de. l'ensci- 
gnement) prirent vite un tour poli- 


᾿ tique. Chômeurs potentiels ou $ala- 


eu sursis..les « longs crayons » . 
d'Afrique, éludiants ou fonction- 
naires débutants, sont en première 
ligne face ἃ l'austérité, “à 


Démocratie 


un -préd'én brousse. Tautre 
d Séries maïs encore - 
soumis à latyräntié Famitale: Qui 
dira les tourmenis du-4 beursier » 
harcelé par ses ‘innombrables cou- 
sins, qu'il doit nourrir et loger ? Les 
sacrifices du jeune marié alimentant ἡ 
en mandats ses vieux parents qui 
ont tant'investi en lui ? En Afrique. 
on n'échappe pas facilement à Fem- 
prise des aînés, sauf à subir la honte 
due aux ingrats..ou-à tourner-le dos 
une fois pour toutes au village natal 
abandonné à ses petites jalousies. 
ses q! et ses sortilèges. 2 
L'Afrique « qui bouge » revendi- ‘ 
que en même temps-la démocratie 
et l'économie de marché, consciente . 
à son tour que le capitalime est le Ὁ 
moins mauvais des 
es de production, que le déve- 
loppement se fonde sur f'épanouisse- 
ment individuel et collectif. Seules - 
des sociétés concernées par leur pro- 
pre sort. et où régnera un minimum 
de confiance entre: le pouvoir et son 
peuple. apporteront à l'Afrique lé 
dynamisme qui précède toute : 
modernité." ᾿ Ἕ ἡ 
C'est alors que Les comportements 


tige (5). Alors seulement s’atténucra 
cette corruption dont l'Afrique n'a 
pas l'apanage Εἰ qui. chez lle. per- 
met souvent aux plus pauvres de 
survivre. - 

© ‘Trente ‘ans après. tout bilan des 


.indépendances, si désenchanté qu'if 


soit. exige qu'on le auence. d'un 
pays à l'autre. A côté des crimes et 


… dés. misères, les Etats adolescents 
. ont_partiellement étanché la soif de 


dignité ἐς leur peuple tout en for- 
gran l’unité-nationale. De formida- 


: bles bouleversements sont cn COUTrS : 


Δ promotion scolaire. l'explosion 
mrbaine. le métissage etnique. Cer- 
tai -régimes ont avec Courage misé 
À'fond'sur l'enseigrement. comme 
en témoignent les énormes progrès 
de fa francophonie. Le continent ἃ 
ainsi accumulé un précieux capital 
intellectuel. Ἵ 
Seul l'avenir attestera [ἃ sincérité 
de certains dirigeants manifestement 
trop soucieux de retrouver, grâce à 


εἴπ cure de réfornmisme, leur crédit 


perdu : seul le temps fera la part de 
l'oppoñtunisme et de la conviction. 
Plus d'une révolution pacifique ris- 


- que de dégénérer er Thermidor tro- 


pical, Mais ailleurs. l'Afrique aura 
enfin la chance de vivre sa « seconde 
Indépendance “. > 

. JEAN-PIERRE LANGELLIER 


423 Aunquel on peut guuier Madigar 
es, qui a noué k multiparsec'el'ane 
prose au ton asc libre, : 

Gi-D'autres chef d'Etat ul M: Aldo 
au Cameroun. ont cédé Li place. plus-ou 
moins contraînes ct Rés." ἰὲ 


pourront évoluer. que..le :chef {4} Pour œprendre ἀπ: néulugnme de 


exposé au jugement des siens, dèvra 
peu à peu renoncer.à ce αὐ le ptit . 
peuple du Cameroun appelle la 
« politique -du ventre» et qui 
consiste pour celui qui « s'est mis 
dvbout » à accumuler toujours plus 
de richesse avant de la redistribuer 
— plus ou moins de « cadeauter » 
— comme on dit au Ghana — parce 
que la prospérité partagée est une : 
chante. une veriu. la source du pres 
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15} Jcan-Franços Bayort dios ‘son 

ouvrage ὅς référence l'Euro Hrigie κοι» 

dit de Pattiquue du rentre. Fayard 9, 
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AFRIQUE DU SUD 
La droite se rebitfe 


JOHANNESBURG d'Anteridgeville, à quelques kilo- 
Ge notre τ mètres seulement du Voortrek- 
correspondan ker Monument. 
Le président Frédérik De La vice-président de F'ANC 8 
Kierk, M. Andriss Τ icht, ἴδηι assurer Er de leurs 
μὴ ‘avenii 
chef du Parti conservateur. Pants » à soutenir le 


andela, vice-Pré- De Kierk qui ε 8 au moins eu 
s'assaoir at de Οἴου 


tivité économique s'arrète peu à dans Le village d'Ombué, au sud de 

peu, après 165 pillagcs des premiers Port-Geatil. La à i i français 
ou 5 etes sympathisants du PGP vou-  aticignent désormais près de 
ès" ressort: issants français sur les … draient que le Sereucil du défunt [000 hommes Dans une mise au 
2 500 qui résidaient à Port-Gentil soit d'abord exposé à Pon-Gentil, point, le ministère des affairs 
avant Le début des troubles. mais les autorités gabonaises étrangères a rappelé dimanche que 
Aucun, incident grave n'a été redoutent qu'une telle cérémonie « Les forces françaises au Gabon ont 
alé dimanche Port-Gentil, où ἢν τῶν de nouveaux troubles. pour unique mission d'assurer la 
Faituarion demeurait cependant pq ministres qui ἃ aient rendus sécurité des Français et des opèra- 
< cos ecole οι ρα ἀρ DT e re de nor mai 

tan Β \ je Μ 
υ petits pes Pmbres du POP sont rentrés δΣ aucun Cas d'assurer le maintien 

ji Libreville sans qu'aucun progrès de l'ordre. » 

n'ait διὰ enregistré. De son côté, le gouvemement 
υ gabonaïis a donné pour consigne 
aux représentants de La force publi- 


Au moment où M. De Kierk 


classe, 
sans jamais chercher l'affronte- 
t 
s’exprimait ἃ l'aéroport de 
same 


à foscph ment" L'arméc française a! 
. ME δ: a dispositif. dans la ville et « Ne pas faire 
 ϑερ δι το da contrôle tous les points stratégi- couler le sang Ὁ que de « ne pas faire couler le e . 
“ee D δὲ καὶ ταῖς term 2 D Lena es out || ὡ ταις δ᾽ τῇ mans. | M De Ke: 
De À d ἐκ ml » *éaui: che tat-major des orces Β allons réussi ir 
. constandes ugidécs. tonne 3. ταῖς civil jusquà rer que Er aa armées, 4 cmandé d'être [eh 6, des militants Ὁ ones « Nous » 
ouvel ordre. jbreville,lasitus- taine d'hommes, οἱ de nouveaux À patients avec les manifestants ? roite convergesient vers τὸ nouvelle Afrique 
Ton était tout à fait normale. moyens de commandement. son Sécisant : « Nous πὲ SOMMES Dur Voonrekker monument. ex est on train de por pl 
Pi Port-Gentil, ce au boul qu eunnel, mais nous allons bAtisse massive construite SU ne pourra l'arrbler ‘a lancé de 
(AFP, Reuter 46) une colfine de Pretoria, à la rt 
, ἢ ἀπὸ ζῶο des pionni Son οδιά le président Frédérik 
Klerk, à son retour d'Europe. 


Les otisèques de Με Rendjambe arrivés . 
σὰ roardi. qui porté à 300 hommes les ren- y parvenir. » 


165 Français ont peur. 
oment des règlements de comptes » 


nous.offre quel à 2 hévres du malin ». Le n'avait duré que deux jours 
d'un vieux propriétaire des murs du Magasin ville, Ce qu'ils 
cote ville privée de d'alimentation est un est le départ de Bongo. Nous ne 
ἢ παῖς. « Jé lui αἱ demandé de l'aide, voulons pas 
“jeudi par des défi raconte notre hôtesse. 11 m'a règlements de comptes même si 
ἃ répondu : # Ma pauvre dame nous ceux-ci doi ir Li peu plus 


étaient environ soixante mille ON Ι 
pour écouter M. Andries Treur- © Notre opinion est faite. Nous 
Picht, ehof du Parti conservateur. savons où nous allons θὲ ποιῷ 
arrivé en calèche, tirée par deux allons réussir », a-t-1 affinmé, 
chevaux biancs, entourée de déclenchant les applaudisse- 
cavaliers tous vêtus de pamalons ments d'une foule bon chic-bon 
kaki chair. genre qui avait envahi le hall de 
: l'aéroport Jan-Smuts de Johan- 
M. Treurnicht, opt nesburg. 
opposé aux réformes gouver- È 
FEMnent, a proclamé le lancement Le président de la République 
d'« une troisième jutte pour la s'est présenté en triomphateur. 
: le gou au terme d'un voyage qui la 
dans neuf βιμῸ- 


devaient avoir lieu: Ἰαπάϊ 


conduirai 
pen aux affrontements er à D crois sincèremel 
Jutre pour U "existeNCe 5. ‘,oyage 8 CON 5 à le is 


τρυποῦν égelemen 8 
ΜΤ ï, qui st πος indiqué M. De Klerk, avant 


| € Ça a comm 
ΕΓ ΣΤ 
k Je pari. gouvernement ᾿ τ 

Τα τς, ça α vite dégénéré. Ver ἢ en Jaut dons tout le PS ?. 
dredi, les émeutiers sont P a 


Gerant un commissarial. Les ont 
dé faire, Certains ont mme mis « Ils veulent 
- la main:à Ἴα Ῥάιο pour oumir le caf. Le départ de Bongo » 


: route du retour vers Libre- 
ville, deux Français qui ont décidé 
τ la capitale nous affir- 


mois ». Bien que ἰς 
‘d'un. large bras fre d'un Les com- rt 
maliens ont ES situation. Ne le 
3 ‘mettre-sur varre-chemin-9! D Youx 2. . 
ἱ défier de lui passer dessus. Nous Le chef de l'Etat a confié à 565 


Même à la Fondatio 


Schweitzer, pourtant mi Ἵ j, notre admirateurs que 885 intertocu- 
sociale, ᾿ n 


nal pour la teurs 
gible. Vous 58 préoccupation de α protéger 


vous le disons 
mouvement natioi 


majestueux au Ἢ 

proche de la ville, cle merçarus-libn e is et γ' ps 

«nous allions nous ‘renseignelt Com sonz raremeni.lenus Par Sur le A Pmbert Ke Léa 
+ des nationaux ‘ Forcément, les Lie μη ἊΝ ee Hs LES 


oies Le και απ obligés de Jaire cré- 
“Jautile de suivre ἐς maüvais αι " Safants dans La mission des Soeurs paralysé "pe il ï 
conseil. Le je parle:de" lui- dit à ΜΕ ΒΗ où iout le village à der Conception. « Hier, μπῇ ᾿ hr ἰέναι de ca les minorités d'une domination 
: caise Un homme, « un hé Mes pour emprisonner tous 188 par iorité ». M. De Kiork a 
nationalistes afrikaners », a tancé appelé tous les responsables 
M. Treumicht avant de s'en pren politiques sud-africains ἃ 
sa j, 


dre au Congrès national africain € accepter foi, comme 
(ANC) de Nelson Mandela qu'il a l'Europe l'a -feit », -car + cette 
qualifié de « chef de l'Etat bis ». rité ynentals doit 

céa au-dessus da toute politique- 


Ex πὶ du grand Jis SATA et sa femme sont parmi 0 ἢ ἐς 
stès i veulent  saire. Maïs on ignore 1oujours 
Si continue, on va organi- 
Ὁ ἄνες ὑπ franc-parler, οὐ απο ἐϊέ- 
évoquant le blocage à gance de ton dont il est cout ier, 
évoque roubles εἰ i ju πρὶ gares de τοῦς ont il est coutume r 
investi ». Le départ Raoul Girardet le plus discret de 
DS grands historiens: rebelle 
des révoltés. in d'humour, 56 raconte et 


ppés de Prison qu î ont tout 

ont Harrages sur : AU carrefour de Franceville, un Ἢ 
sur Mionaeur, en route vers la ville regarde notre siecle. 

- Le 


des troupes fran- 

çaises est inadmissible, 

{-J) f'envoi de 200 militaires au 

D τς de 

Π ‘a été texte évoqué [la uri ἰ- 

du jeu m'a ete dents français]. Cette décision 
ausst tentant. apparaît comme ‘étant dictée par 

volonté de rver l'ordre néo-c0- 

Jonialiste dans un pays ave uel 

France entretient depuis toujours 

L ination écono- 


La production pétrolière 
à pratiquement cessé 


Inquiètes des, MEnACeS directes mesures 
visant les expatriés, lescompagnies Her confiance » tant aux Gabon- 
pétrolières ont quasiment stoppé mais qui travail x 
Gal - qu'aux partenaires économiques 

une de leurs du pays 
effectifs. Le groupe ἵν . 


ἰν & Je Aquitaine, qui extrait environ 
à rapa 


mieux 
ΙΓ s'assurer que L 

vues en seplembre se 

normalement. La France 

ser de se.comporter comune Le. gen- 

‘darme de l'Afrique # a conclu 

M- Grémete I 


qu ας αι δῖος, taine de Ἷ 
indis es pour assurer là 
maintenance Sc Rostallations. Les 
groupes Shell et Agip ont égale- 
ment évacué les familles de leurs 
employés. 


fâlladui, député 


᾿ 5 
“Ἐ 21 mai 
ir 4 
ΜΙ tours de 2 
£ soit Le minimum 
Ÿ main 
de fonctionnement 
role ἡ ᾿ . . 
A “Rooul Girardet honore singulièrement le 
ja livre. La rencontre d'un € τὶς 


économiq outes 905 PE à 
Ἷ bre | ymme toujours éclater la rareté 
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CU Jui-mêéme: lipéral, 


τ γάτα Ὁ tel 
fervent, en un mot, 


ue « ἐν bon Ἢ Β romantique. cynique et 
4 stendhalien.” 


mens en Afrique, c'est l'investisse- 

ment démocratique. Je n'accepte 

pes que l'on με, de τὰ ' ve 

sont condamnés indéfiniment au ALAIN-GÉRARD SENEMAILS 
ει unique εἰ μὴ chefs corrom- 
LS. Al faut que F'on soutienhe des 

régimes qui évoluent vers la démo: | des ministres, appel 


cratie ». 


se sure 53 5Fçane vaut 
ette situation, a! rirme un COM- presque rien. 


muniqué publié ἃ l'issue du 
te «des 


AFRIQUE 
CAMEROUN 


Six personnes ont été tuées 
au cours d’une manifestation 


mortes au ont fait également de nombreux 


pe peranies Los blessés parmi les forces de l'ordre. 
cours de manifestations qui ont eu (| 5 
lieu, samedi 26 mai, à Bamenda Le Front démocratique social Une semaine après le drame de 
(nord-ouest du Cameroun) sclon la (50), parti d'opposition illégal. Rishon-le-Zion, la mobils des 
radio nationale camerounaise qui à avait appelé ses sympathisants à | Palestiniens des territoires occu- 
affirmé que celles-ci avaient péri manifester ΡΟΣ inaugurer le lance. | pés reste importante. I a suffi que 
lors d'une bousculade. Mais ment de ses activités, en dépit de | 165 autorités décident de lever, 
d'après plusicurs témoignages CCS l'interdiction des autorités. Le pré- | dimanche 27 mai, le couvre-feu 
déPéfestants ont été tués per sident du SDF: M. John Frundi, | imposé sur la localités 
balles, lorsqu'un forces avait déposé le 16 mars un dossier | Je Cisj Pet de la bande de 
de l'ordre qui avaient bloqué le pour la création d'un parti politi- le Cisjordan Ἶ 
centre ville, a cédé sous la pression que. Gaza pour que de nouveaux 
des  proleslataires, environ fl avait accordé un délai de deux affrontements aient lieu avec l'ar- 
20 000 personnes mois aux autorités camerounaises mée. 

Durant quatre heures les forces οἴ avait annoncé qu'au-delà il met- |. JERUSALEM 

de l'ordre ont subi les assauts répé- trait à exécution son programme πα τεποτοπαοροπάαηι Ὁ 


d'action. 


tés de la foule qui lançait des 
Le L« mai, vingt-deux intellec- 


pierres οἵ σαῖς des εουτάϊαε, Une fois de plus, c'est à Gaza. 


Les manifestants sc sont ensuite tuels, re résentant Loutes les ee A de 

rivrés à des actes de vandalisme et ethnies Cameroun, avaient d'où étaient origines Etes 
de violence qui ont abouti à la des- lancé un appel au président Biya Feel rs à Rishon-* pers 
truction de trois véhicules dela pour l'instauration # urgente » du | UC € rontements ont Êté plus 
gendarmerie et d'un camion-ci- « pluralisme” démo-| durs ;un Palestinien ἃ été tué ct une 
terne de la police. Ces violences  cratique ».— (AFP, AP.) demi-dousaine d'autres ont été bles- 


Ἢ 
(l'actuel président algérien) respon- 
sable de tout. » Sans donner 
davantage de précisions, il a assuré 
disposer d'éléments prouvant que 
des militaires scraient cn train de 
comploter pour s'installer au pou- 
voir. 


Ὁ ALGÉRIE : des militaires pour” 
raieat prendre le pouvoir, selon 
M. Ben Bella. — L'Algérie est au 
bord d'un bouleversement analo- 
gue à celui qu'a connu ta Rouma- 
nie, estime l'ancien président algé- 
rien Ahmet Ben Bella. Dans 


l'émission “ie club Le pese ἐπ τ 

d'Europe 1, M. Ben Bella ἃ 

SET ais « Des militaires 13 COTE-D'IVOIRE ἃ ἰδὲ doun- GENÈVE 

algériens s'apprêtent à Jar la sicrs en grève. - πε ue correspondance 

même chose que ce qui s'est produit Sd s'est de Ro ὡς | Exceptionnellement transférés 
Chadli vendredi 25 mai, à Abidjan, où is on de permettre Η 


le et à rendre 4 
en ROUMANIE ê douaniers ont manifesté bruyam- 


ment, Les quelque 500 douaniers 
de la capitale ont entamé leur 


Ῥάγοις 
grève dès l'aube. Il semble que le sécurité de 


= service mrinitel 


12 nfoliba Mouvement ait été largement suivi | ni ἢ 
36.153 Ἰπϊοίραῦ | ro Bo cuis de mo | Ste diem, songe 4 
vince. lis réclament La « militarisa- | Qébats doivent reprendre, ma ὶ 


“tion » de leur corps, CC qui leur 
lapporterait certains avanLages, 
notamment en matière de logc- 
lent et d'indemnités. Les doua- 


29 mai, à New- ork. 
L'OLP ct les 


ménagé À 
aboutir un projet d'envoi par 


toires OCCUPÉS. 


De nombreux coups 
de la 


été deur 


tirés en 


Pour 849 F par mois 
elle a un moteur 60 CH 
elle a un autoradio FM - cassette 
affichage digital 
elle a des phares halogènes 
elle a 2 rétroviseurs extérieurs 
elle a 2 appuis-tête 
elle a même un allume-cigares 
et une montre. 
Et c’est 849F par mois 
jusqu’au dernier mois. 


Renault 19 Prima 
Pourquoi vivre sans elle? 


Prém 3 portes, prix TTC οἷδε τι main au 06/04/00. 
99900F. Sous réserve d'acceptation du dossier par la 
DIAC- SA au capital de F321490700-27-33, quai 
Le Gallo 92512 Boulogne Cedex - RCS Nanterre 
8702002221. 60 CH DIN/43 Κα’ 150. Consomima” 


Coût total en cas d'acquisition 74051F. Renault 19 tion 5,1 1. à 90 km/h, 6.7 La 120 km/h, 78 Lenville 
M, Financement chez voire concessonnsiré OÙ AU EVE 05252525 


JUVEZ COMPTER SURLLL +, 


M. Financement vous jusqu'au 16 juin une 
location avec option d'achat sur 60 mois moyennant 
ya versement initiel de 23960F {dont 14975F de 
premier loyer majoré et 8985 F de dépèt de garantie 
égal ἃ l'opüios achat finale), et 59 loyers de 849F. 


- 


Après avoir entendu 


Le Conseil de sécurité 
va reprendre ses travaux à New-York 


men de la situation en Cisjorda- 


représentants] 
arabes n'avaient pourtant pas, 
leurs efforts pour faire: 


“d'Abidjan ct exigé le départ de leur Conseil d'une mission d'obser 
‘directeur ἑ M. Maurice | vation de l'ONU dans les terri- 
és, Selon l'ambassa= 


Ligue arabe, 
M. Clovis Maksoud, ce projet, 


PROCHE-ORIENT 


Une semaine après la tuerie 


Les Palestiniens des territo 


de Rishon-le-Zion 


restent mobilisés 


sés par balles dans le camp de Deir-  rité en faveur de l'envoi d'une mis. perçue en E x > mu 
el-Balah, cependant que des sources sion d'observation temporaire dans manifestation de l'a hypocrisie » ds 
locales faisaient état d'une série d'an- Fee territoires était encore loin d'être Nations Unies à l'égard de l'Etat 
crochages çà οἱ ἰὰ dans le territoire. acquise. . ὦ hébreu. Nous voulons bite Le κά 
eg eds aus 37. | L’ isi méaon et qu'on ES à 
rstinien, dans un communiqué 57, "« hypocrisie » ἷ οι πῃ 
appelle à une « escalade de la lutte » des Nations unies « main lourde » de l'arméc israé- 
à l'occasion du sommet arabe de jonnes Le que FOR EAU, ae 
| Si les couvre-feux ont été A6 une trentaine de ns l'enccinte ὅς , βου 
ls une pad page JS ἐστὶν sonné Pt Re AL de ie ce 
᾿ it LOUjOurs « Ἶ ᾿ ivaient pas moins μὴ Ἷ n 
militaire fermée ». Bis en DL faim. pas ya les Palestiniens » cet plusbt Lrisie. 
“Foutefois, un certain soulagement elles n’entendent La plupart des éditorialistes 
était perceptible dans les milieux rompre que lorsque le Conseil de vent qu'il n'a pas été at 
officiels à la suite de la prestation de sécurité aura pris UC décision sur νον des observateurs TO au 
M. Yasser Arafat, vendredi 25 mai, à l'envoi d' Kurdistan irakien quand président 
Genève. L'analyse dans ces milieux «tàGaa . ne Hussein ἃ fait τ 81. 
es que le chef de l'OLP a tenu dés Du Likoud (droite) à l'opposition gaz EE En PoPhemire 
propos radicaux, en Lout Cas Des ἵς travailliste, la proposition 4. n me LE a ouverte feu sur le 
discours modéré attendu par les ral, été unanimement Ποῖ en conte, funèbre on diri δ 


Occidentaux, et que ce ton 8 déplu 
aux Américains. On faisait valoir 
qu'une décision du Conseil de sécu- 


M. Arafat à Genève 


attribué aux Etats-Unis et à 
l'Egypte, prévoyait de dépêcher 
sur place une délégation de trois 
membres (France, Canada, 
Ethiopie) pour une brève visite. 


Rejet 
israélien 


En attendant le retour de cette 
mission, le Conseil auraît sus- 
pendu ses délibérations, puis, au 
vu du rapport, aurait pu décider 
des mesures à prendre pour amé- 
liorer le sort des habitants de ces 
régions. Alors que l'OLP avait 
favorablement accueilli cette 
idée, les Israéliens l'ont au 
contraire 4# catégoriquement,. 
rejetée », ce qui a conduit les... 
Etats-Unis à hésiter à appuyer 
‘publiquement le projet, a ajouté 
‘M. Maksoud. 

J.-C. 6. 


Pour l'Irak, l'essentiel est 
quasiment fait puisque Bagdad 
a réussi à réunir, lundi 28 mai, 
le sommet arabe extraordinaire 
auquel tenait tant le président 
Saddam Hussein. La précipita- 
tion dans la préparation et le 
choix du lieu officiellement pro” 
posé par l'OLP sont toutefois à 
l'origine de plusieurs absences 
de marque. 


BAGDAD 
de notre envoyée spéciale 


Prévisible, la non-participation 
de la Syrie a donnË lieu à d'ul- 
times démarches diplomatiques 
effectuées depuis Damas par lc 
cofoncl Kadhafi, qui a tenté en 
vain de joucr de nouveau les 
médiateurs entre Damas οἱ Bag- 
dad. S'alignant sur la Syric, le 
Liban ne βοτὰ pas non plus repré- 
senté. Trois autres chefs d’État 
ont cn outre boudé la capitale ira- 
kicnne. Le roi {4558} 1 du 
Maroc a été irrilé, dit-on de 
source diplomatique arabe, que, 
hôte du précédent sommet extra- 
ordinaire, de Casablanca, qui 
avait réuni tous les grands lcadcrs 
du monde arabc. il ait διέ mis 
devant le Fait accompli ct ἂν le 
lieu choisi soit « porteur de dis- 
corde plus que d'union ». Le Ὁτό- 
sident algérien Chadli Bendicdid, 
lui aussi, semble avoir été choqué 
par la méthode. I ne serait Das 
mécontent de « faire plaisir à la 
Syrie, sans laquelle, avait dit son 
ministre des affaires étrangères, 
ce sommet n'avait de sens ». 
Le sultan Qabous d'Omon, enfin, 
n'apprécic guère ces « réunions de 
famille ». 


Ces absences font cn tout cas 
peser une lourde ambiance sur un 
sommet qu'en fait, hormis l'Irak, 
l'OLP et la Jordanie, personne ne 
voulait vraiment ; celui-ci risque 
donc de se terminer, comme c'est 
trop souvent ic cas, par une séric 
de résolutions léaifiantes sans 
portée pratique. C'est par un 


Israël. S'il faut en juger à l'aune de 
l'éditorial du ἷ τ 
réunion du Conscil de sécurité est 


« Le pire peut arriver » 
affirme M. Kouchner 


besoins en équipements 
mobiles d'urgence, en radrolo" 
ie, en traumatologie et en 
anesthésie. Comme nombre 
observateurs, il a enregistré 
l'une des principales plaintes 
des Palestiniens : médecins et ᾿ 
ambuiances sont trop souvent 
empêchés de 58 


Le sommet arabe 
en l'absence de 


diner de travail, offert dimanche 


très libéral /faarelz, la 


JÉRUSALEM 


de notre correspondant -gl 
toires occupés ἃ 
sauil de désespoir 

peut arriver » ; « la situation est 
plus dommageable qu'elle ne l'a 
jamais été par le passé ». 


M. Bernard Kouchner, le secré: . diatement sur les lieux des 
taire d'État à l'action humani- affrontements. 
Ent RTE Led propos, Représentant un assez large 
manche 27 mai, mission | ς cc ἃ 
de quatre jours en Cisjordanie, à L CE al re 
Gaza et en Israël. Me Michèle Barzach (APR), 
Entrapris à la demande M. Bernard Stasi (UDC) et 
expresse de l'Elysée, ce voyage M. Bertrand Gallais (PSI. 
a διό conduit.# sans aucun D'abord accueillie plutôt 
esprit de provocation », 8:1“ ment per les autorités, la délé- 
dit, mais « dans un souci d'epais … gation 8 rendu visite aux diri- 
δότοπε afin RON st de. geants. de l'opposition 
ΡΥ de ainbre” ανίοῆδ᾽ travoillste, MM. Shimon Pérès 
& par £ + er Hzhak Rlabin, et 8 été reçue, 
times 9 dans la répression des : dimanche: par le premier minis- 
manifestations, apièe τῷ Se M, lthek Shamir, pour un 


“de Rishon le Zion. M. 

note dés besoins médi- 

li a observé « des struc- 

par le nombre 
relevé des 


a pris 
caux. 


tures dépassées 
des victimas », 


En dépit d'ultimes démarches diplomatiques | 
s’est ouvert à Bagdad 
plusieurs dirigeants 


soir à ses pairs par IC président ᾿ 
Saddam Hussein, que s'est pré" 
ouverte cottc réunion, alors que 
les ministres des affaires étran- 
res s'attelaient à la rédaction 
délicate du message que les chefs 
d'Etat arabes doivent envoyer au ᾿ 
sommet Bush-Gorbatchev “qui 
s'ouvre mercredi à Washington. 
Outre la question de l'émigration 
des juifs soviétiques vers Israël, 
ce message devrait ÉVOqQuer te 
soutien des Etats-Unis à l’Etat 
hébreu. les menaces contre, la 
sécurité nationale arabe, en parti- 
culier contre l'Irak et la Libye, 
droit des Arabes aux 
les plus avancées. 


Vire 
controverse 


Les Deux Grands ont d'ailleurs 
envoyé chacun ua message au 
sommet de Bagdad. Le conteou 
de celui des Etats-Unis, remis par 
note écrite, qui appclait à La 
modération, a mËmC entrainé une 
violente dénonciation, dans la 
presse irakienne, qui accuse 


ainsi que le 
technologies 


Ὁ LIBAN : plan de paix du Vati- 
çan dans le camp chrétien. — L'ar- 
mée du général Michel Aoun a 
remis en liberté, dimanche 27 mai, 
trente miliciens des Forces liba- 
naiscs (FL), au lendemain de l'an- 
nonce d'un plan de normalisation 
dans le « pays chrétien ». Le nonce 
apostolique au Liban, Mgr Pablo 
lPuente, avait, samedi, annoncé ce 
plan, accepté par les deux parties, 

voyant, σοῖς la fin des combats 
et l'échange des prisonniers, l'arrêt 
“665 campagnes médiatiques ct des 


ires OCCUPÉS 


entretien que M. Kouchner 8 
qualifié de « long. franc et cor- 
dial » 


, des, Etats-Unis a déjà provoqué 


Imouvements de troupes sur ies- 


en Isël comme une nonvelle 


ALAIN FRACHON 


renûre-immé- Ὁ 


ΑἹ, Fr. 


passeports plutôt que des laissez- 
passer aux juifs désirant émigrer, 
leur. laissant ainsi le libre choix 
de retourner en Union soviétique. 


L'attitude à adopter vis-à-vis 


une très vive controverse, lors de 
la réunion préparatoire des chefs 
de diplomatie, opposant l'{rak et 
FOLP, qui souhaitaient une réso=" 
lution très dure, à l'Egypte οἱ ἃ 
PArabie saoudite, qui ont fait 
valoir qu'une attitude trop néga- ᾿ 
tive n'avait aucune chance 
d'aboutir. Cette controverse ris- 
que d'autant plus de diviser les 
rangs que M. Vasser Arafat est 
reparti les mains vides de la réu- . 
nion du Conseil de sécurité à 
Genève. : 
Ce sommet, convoqué .pour - 

« consolider le front arabe », d6jà 
mis à-mal.par l'absence de la ᾿. 
Syrie et du Liban, pourcait donc, 
au ‘contraire, aggraver les. div 
sions, tant l'appréciation des. 
ἃ menaces » auxquelles. doit faire“: 
face 18. nation arabe, et surjou! 
des moyens de Les contrer, est dif: 
férente. RUE 


taires. — Au pouvoir-en-Sy6é; 
dimanche 


avec le Bass lc Front national pe ῦ . 
grossiste. Ont remporté 32 sièges 

es indéperidants 84. 21 foin 
οὶ ἰδ élues, (AP) .." 


Aujourd'hui directeur 


POLITIQUE 


(a 


es. Le Monde © Mardi 29 mai 1990 9 


du quotidien d'extrême droite « Présent » 


--- .......-.. 


Ν. ArfeLMadiran affirmait sous l'Occupation que « le juif souffre par où il a péché » 


: Dins 56% derniers numéros, le. 


“quotidien d'extrôme.droite Pré- . 
page - 


sent. éxpose, sur -uñe. 


entière, sa position vis-à-vis des. 


juifs. « À lo différence du inondé 


essieme chrétien, écrit Son. 


: . directeur, M. Jean. Madifan,* 


ñous.ne- nous railfons.pas au 
nité de Notre Seigneur Jésus- 
Christ». Selon M. Madiran, 
« l'accusation d'antiséritisme 


est en train de devenir le plus 


grande impostuire dela Gr. 


αὶ Pourquoi toujours:-revénir.ser le 
Pa Cette question revient 
souvent dans Les propos dès diri- 
geants"d'extrème. droite. 1L.est inu- 
tile, à leurs ycux, de rappeler cer 
tains faits, saul-à vouloir’ porter 
attéinte à l'unité natidnate. Mais 


ceux qui contestent. aux autres . 


l'utilisation de la mémoire ne se 
l'interdisent.pas à cxix-miêmes. ci, 
ua homme de gauche.cst montré 
dù doigt car son nom figure sur 
aac liste officielle de titulaires de 
le francisque - ordre créé par Phi- 
fippe Pétain -᾿ οἱ, à, un dirigeant 
de droite est accusé d'être « com- 
müniste » pour avoir signé l'appel 
de Stockholm, un texte pacifiste 
d'inspiration soviétique Lancé au 
début de l'année 1950, La presse 
d'extrème droite, dont:c'est peu: 
dite qu'elle est proche -du- Front 
nationai (1), ne-sè refuse jamais 
cote pratique, sur'un mode 
veut polémique ou.mème-pamphlé- 
taire: Le journaf Présenr (2} ta dou-- 


du 


“qui se 


ble d'une dénonciation de tous : 


ceux qui sont, selon lui, animés 
d'un csprit « journaliste-ic, cant- 


missaire politiqué, auxiliaire de - 


répression ». Ὁ 


Les mots αὶ répression », « déle- : 


sion », « persécution à Sont: ÇCUX:: 


qui reviennént le plus souvent sous 


fa pluie da directeur 'spirituel-de - 


cé journat, Ce'sont les.maux qui 


frappent, selon M. Madirenr,: «er 


mourenen de survie notiohale », ἡ 


Depuis cinquante ans, armé dela ” 


même inébrantabie conviction, il 
assène inlassablement un credo 
dont seule la formulation ἃ évolué. 
Sur le terrain du ἐπῆν ilest vrai 
que certaines « opinions » ayant 
trait aux juifs né peuvent plus être 
formulées comme elles le furenr 
dans fes années 40 οὐ à la Fin du 
siècle dernicr, ΡΟΣ Edouard 
Drumont écrivait la France juive. 


Aujourd'hui,” M. Madiran : 


dénonce régulièrement dans Pré. 
senc ls « lobbies » sans jamais les 


définir, il s'attaque au e-coxmopoli τα 


iisme » avec autant de virüience 
que le président du Front national, 


Ça banque 
“illico. 


i s'indigne qu'on veuille « értra- 
ver » M. Le Pen ἃ la télévision (3) 
« avec.des histoires de juifs et d'in- 
terdictions ‘dir révisionnisme , 
maïs. il tarde à s'offusquer de la 
profanation de Carpentras et il 
répète sans 8ς fasser, mais sans 
convaincre, que «l'accusation 
arbitraire .d'antisémitisme » qui 
pourrait Etre portée contre sa 
publication est « ἐπ᾽ ἐγαὶπ de deve- 
nir la plus grande imposture de la 
findu”vingiième siècle ». À la fin 


de. la première moîtié du siècle, 


l'amisémitisme ne lui paraissait 
pas « le plus grande imposture:». 


M, Madiran, il-ost vrai, lui appoi- . 


tait alors: sa caution intelicctuefle 


ot son appui médiatique sous son - 
vrai nom - Jean Arfel - avec la. 
bénédiction de Charics Maurras, 
qui-voulait « monter en épingle » 
cette jeune recrue selon ce que rap- - 


porte “Heori Massis (4) ἊΝ 


τς € La bataïlle Ἶ 


… τ 46 l'intélligence » 
Militant royaliste, M. Arfl s'af- 

firme antidémocrate, antirépubli- 

cütu, antisémite ct antimaçonni- 


que. Comme bon nombre de ἡ 


merobres de l'Action française, il 
mest bas particulièrement germa- 
nophile, mais il ne manifeste pas, 
nôn plus, un amour immodéré 
poûr les Britanniques. Sa famille 
de pensée est farouchement anti- 
gauilisie οἵ anticommuniste.. Tout 
τὸ qui concerne le chef de la 
France libre-réfugié à Londres est 


1 Admission: 


: GROUPE 


2 Une carrière 


- rédacteur {en 1958], -- des Ecrits” 


: tual Est ἀϊ Ouest]. W fonds en 
* 1956 la revue catholique de” 


© INSTITUT SUPÉRIEUR DES AFFAIRES ET DU 
9 4 ans de formation internationale au management ἡ 
A Études à Paris; États-Unis, Europe : 


1.5 année : bac + concours : 
2? année : bac + 2 (DUT, DEUG, 8fS) 


᾿ ESLSCA : FONDÉE EN 1949, RECONNUE PAR L'ÉTAT. 
: DIPLÔME VISÉ PAR L'ÉTAT 


4 rue Bougeinville, 75007 PARIS, Τὰ. (7) 46.66.59.98 
nr ΑΝ δ Τεσερίροντοσ θορόν. ας 


publié par le journal l'tction fran- 
çaise, dans la rubrique « Petif cour- 
rier de le dissidence » ou sous l'in- 
titulé « Echos εἰ informations » 
avec un. mépris qui lc dispute à la 
haine. Habité philosophiquement 
de pied en cap dès l'âge de vingt 
ans, on 1940, M. Arfef participe 
pendant près de quatre ans, à la 
glorification de la « confre-réroli- 
tion inaugurée en juin 1940 », que 
- l'extrême droite accucille comme 
unc « divine surprise ». 
lt fait son apparition dans les 
colonnes dé l'Action française au 
milieu de l’année 1943, mais. 
depuis 1941, il mène # Ja baraille 
de l'intelligence » dans une revue 
littéraire publiée à Angouléme, 
France, Qui deviendra Nouveaux 
Cahiers. de France en juin 1943. 
Dans ce magazine, il fustige les 
écrivains qui ont eu le matheur de 
ne pas suivre le même chemin que 
lui. # Nous n'avons pas osé accueil 
dir par un chapelet d'épithètes 
vigoureuses le bas peuple des Esrau- 
‘nié, des Kessel, des Abel lermant, 
des Giono, des Martin du Gard. {...) 
Nous savons aujourd'hui - malgré 
Descartes - que la pensèe des Pères 
de l'Eglise et de saint Thomas 
d'Aquin avail une ampleur, une 
puissance, une profondeur qu'aucun 
philosophe moderne n'a pu attein- 
dre. Pour l'assimiler et le dépasser, 
il aurait fallu des cerveaux autre- 
ment vastes que cœux de Descartes 
ou des juifs Spinoza et Bergson ». 
écrit-il dans le premier numéro de 
France on juillet 1941. Descartes οἱ 


préfaça. ‘et le Temps de l'impos- 
ture. Sous le pseudonyme de 
Madiran, ἢ fut, plusieurs années 
durant, l'un des principaux cola- 
borateurs de Hivaroi -- qu'f quitta 
lorsque Lucion Rebatat an devint 


de Paris ef du ΒΕ. LP. L β΄8ο- 


droite itinéraires et ft parañre 
* plusieurs livres de polémique, 
tels que lis ne savant pas ce 
qu'ils font et ls ne savent pas ce. 
qu'ils disent, hostiles aux démo- 
crates-chrétiens. Considéré à 


Kque, ἢ est depuis plus de dix ans 
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nelle de haut niveau | 


ions, LMBO, OPA... 


Bergson sont, du reste. les cibles 
privilégiées de M. Arfel qui, en 
dehors de Dicu, n'a aors qu'un 
seul maître : Philippe Pétain . 
« C'est l'intelligence française qui 
parle par la bowvhe du maréchal », 
écrit-il on avril 1943. ἡ 


: De Descartes. il dit : « On 
connaît la démarche première du 
cartésianisme : COBiLO crgo sum. 
crois petits mots dont sv gargarisent 
les esprits primaires, les analpha- 
bêtes d'université οἹ d'acadèmie, εἰ 
des autodiactes de l'individualisme 
Juif » Quant à Bergson., il le traite 
de « petit juif hubile, malin, ver- 
beux, une variété de maquignon 
intellectuel ». Le ton n'a ricn à 
ΦΌΝΟΥ à celui de Maurras qui, à 
l'aube de la guerre, dénonçait lc 
régime « enjuivé », « métèqué », 
« démocrassouillé » de la France. 
Au fil de l’année 1942, M. Arfel 
précise sa penséc antisémite. 
« Mieux que le monde juif. écrit-i} 
dans France, c'est l'esprit juif qui 
est l'élément le plus constunt de 
notre intellectualité de décadence, 
et celle ἐπι le perméabilité au 
Judsisme rene fe principal je 
'infamie reprèsentents offici 

de l'inselli française. {..} L'es- 
prit juif du XXE siècle, ce n'est pas 
seulement l'esprit des juifs, mais 
d'un peu tout le monde, de presque 
sout le monde dans la profession 
intellectuelle « française ».» 


M. Arfel-Madiran, qui pointe du 
doigt aujourd'hui les « assassins de 
bouche δὲ de plume + responsables, 
selon lui, de « l'exclusion », qui 
frappe le Front national et du 
« lynchage médiatique » qui attcint 
son journal, ne jouait pas ce rôle 
de persécuré, il y a cinquante ans, 
quand il était du côté du manche 
avec l'occupant. « Crsains livres, 
certains auteurs, certaines idées 
n'ont plus droit de cité parmi nous, 
se félicitait-il. 1] ne leur sera pas 
permis de lever le petit doigt ou de 
montrer le bout du nez sans que 
fonde sur eux une avalanche de cri- 
tiques, d'invectives, de violences, 
d'obstruction par lous les moyens 


ΤΉ le Jaut », coûcluait-it en glori- 


fiant fa « révolution nationale » ca 
raarche, : 


« fs sont paissants 
et agissants.. » 


Γ rs les colonnes ἐξ LR 
française, qui continue ἃ paraître 
après Pentrée des troupes alle- 
mandes en zonc sud, M. Arfel se 
met principalement au service de 
saint [homas d'Aquin. Il exerce un 
magistère philosophique naissant 
dans le dreane du nationalisme 
intégral » mais ne dédaigne pas 
rvendiquer en clair son antisémi- 
tisme, Répondant (Ὁ à un hcbdo- 
madaire qui, en 19 à 
l'Action française de ne pas mettre 


suffisamment d’ardeur à traquer 


les juifs, M. Arfel tempête. « Dire 
que l'Action française est un « quu- 
tidien pseuclo-antisbmile », écrit-il, 
c'est tout simplement mentir, Sans 


{#} Le PDG de Minute, M. Serge Mar- 
tinez, a été coopté au comité central du 
front national par M. Le Pen: 
M. Roland Gaucher, directeur de Nariu- 
naktiehlo, es membre du bureau polili- 
que de œ parti, tout comme M. Pierre 
Durand, consciller régional d'Hc-de- 
France, codirecteur - avec M. Muliran - 
et directeur de la publication de Pret. 

+ (2) Dans le numéro daté 19:20 mars, 
M. Madiran écrivait : « Présent. γυῖα le 
savez, n'est ni l'organe, #i un oïgane dn 
Fraut national, {.) Le ΜΠΡῈ que AOMS 
ugpantuus à l'uctan politique que conduit 
Jeun-bane 1e Pen, C'est en faute liberté. 


| c'en en toute conviction, c'e sans aiictut 


cumplexe qu'il est un soutien entier, ΜΝ 
soujien à 100 %e, » 


3) Présent du Εἰ mai. 


militaire » de M. Arfel-Madiran, ὑεῖ étri- 
vain mourrassien écrivair, en 1951. dans 
Alaurras et notre remps ἰδ, La Palatine). 
livre de Mémoires : « Le que Muurrus 
aimait duns de premier essai de sun jeune 
disciple, c'était bien autre chose qu'ane 
belle polémique : il ÿ dixtinguuit hs 
amorces précises d'un travuit d'uchève. 
met. de couronnement. oft s'accomplirait 
ce qu'il avait souhaité plis que tout, suñs 
parenir à le parfaire, » = 

(5) Llctiun françuise. 31 août 1943 

46) L'lcrion française, 11, 12 οἵ 
13 aoûl 1944. 


1 sou c'est 
un sou et 


5 F. 


ce « pseudo-antisémitisme », c'est" 


(4) Faisant l'éloge du « ron thénlogico- 


à-dire sans Léon Daudet et Charles 
Afaurras, les Français auraient 
perdu à l'heure actuelle Le souvenir 
de Drumont, et nul gribouille, nul 
épilepiique π᾿ οὔ trouvé fout seul 
d'idée de le rouvrir. » Σ 

Plus loin dans le même article, 
l'auteur précise : « La chasse au 
juif peut être, même pour les 
maçons, un alibi, En réalité, l'anti. 
judaïsme, même « gueulé », qui 
n'est ras doublé d'un anti-maçon- 
nisme est une agréable plaisanterie. 
D'autant que le premier est beau- 
coup plus facile et beaucoup 
« mieux porté » en certains milieux 
que le second, n'est-il pas vrai 8 
L'un er l'autre d'ailleurs, entime- 
çonnisme et antisémitisme, ne se 
conçoivent pour des Français que 
sous da forme d'une lutie 
contre l'anti-France, et donc pour la 
France. » 

Un an plus tard (6), dans un arti- 
cie intitulé « Les bons trucs », 
M. Arfel ne désarme pas. « On fai 
actuellement aux Francais le coup 
de l'indignation, écrit-il, parce 
qu'ils n'osent plus affirmer leurs 
vérités vardinales, el notamment 
celle-ci : qu'au milieu des consé- 


Le journal Présent se définit 
comme « ἰσ quotidien de la 
droite traditionaliste s at du 
« catholicisme intégral ». Le 
numéro 1 est paru le S janvier 
1982. ἢ a été fondé notamment 
par MM. Jean Madiran et Pierre 
Durand Îles directeurs actuels), 
Bernard Antony {qui, sous le 
pseudonyme de Romain Marie, 
dirigeait cote publication quand 
alle n'était que mensuelle) et 
François Brigneau. M, Antony, 
membre du bureau politique du 
Front national, ne figure plus 
dans l'organigramme de Pré- 
sent. M. Brignoau, qui y atta- 
quait des personnalités juives 
l sous le pseudonyme de 
Mathilde Cruz, a été écarté du 
journal en 1985 par M. Madiran 
pour avoir soutenu la cause 
« révisionniste » de M. Fauris- 
son, celui-ci ayant aux yeux du 
directeur le défaut d'être 
«athée ». M. Brigneau 4 été 
remplacé par δα Georges-Paul 
Wagner, membre du bureau 
politique du Front national, 
comme M. Durand. 
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quences tragiques de [a défaire de 
1940, Le juif soufre par où il a 
péché, 1andis que le Français souf: 
Jre par où il a laissé pôcher le juif. 
4.) Cette double forme rèsume 
toute notre position antisémite 
actuelle : le regret que l'on n'ait pas 
empêché les juifs de nuire à la 
France et la volomié de ne plus se 
duisser guider par eux, » 

Alors que le sort des juifs Emout 
et mobilise une partie de l'opinion 
catholique, M. Arfcl achève son 
article par cette conclusion : 
« Nous ne nions pas que les juifs 
subissent durement le contrecoup de 
deur politique imprudente et impa- 
dente. Mais qu'on ne gémisse ρας 
que nous nous acharnons sur de 
pauvres hères traquès ΕἸ réduits à 


. tuant. Hs sont puissants er agis- 


sants puisqu'ils tourneboulent 
encore une partie de l'opinion et la 
mobilisent pour leur défense, el 
pour l'oubli de leurs fautes. » 
Aujourd'hui comme hier, 
M. Arfel-Madiran se veut on état 
ἐς « légitime défense ». 
OLIVIER 8IFFAUD 


. L'« excellent quotidien » 
de M. Le Pen 


gane du Front national, mais 
apporte 'officiehement un « sou- 
rien à 100 % » à M. Le Pen, qui 
l'a hissé au rang α΄ « excellent 
quotidien » lors de son passage 
à «L'heure de vérité », sur 
Antenne 2. le 9 mai. Las mem- 
bres du bureau politique du parti 
d'extrême droite y ont quoti- 
diennement colonnes ouvertes. 
Rares sont ceux qui ne s’y 
expriment jamais, les plus assi- 
dus étant des dirigeants comms 
MM. Sruno Mégrat, Yvan Blot 
et Jean-Yves Le Gaïlou, d'ail- 
leurs plus proches des thèses 
du Club de l'Harioge que des 
opinions religieuses de M. Madi- 
ran. 


Le.tirage de ce quotidien ast 
gardé sacret par ses responsa- 
bies, mais la diffusion peut être 
estimée aux environs de dix 
mille ex . Se défiant de 
la presse que, du reste, is isont 
très peu, les militants at los 
cadres du FN s’en remattent à 
Présent - huit pages quoti- 
diennes, dont une d'autopubli- 
cité, cinq jours par semaine - 
pour leur information. 
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AI 8. veille, 


La visite du président du Front national en Savoie et en Haute-Savoie 


M. Le Pen à Saint-Franc, village retranché L'opposition paraît ouverte aux propositions 


Après Divonne-les-Bains 27 mai à Saint-Franc, devant ks daté 27- 28 mai), if s'est insurgé con- Le comité de coordination de ronde retardée, le débat a pus mal puisque, comme il finit Let 


Monde ues rares témoins ἐς la « fête i i l'opposition devait normalement tenir. 115 ont encore demandé qu'a- convenir, ces mesures, mis ἃ 
{Ain}, vendredi 25 mai [le dhampêtre » interdite par le préfet tre « celle contravention cynique aux | | τοὶ - vant. cette deuxième rencontre, code de la nationalité, # P'ERspirent 


daté 27-28 mai}, M. Jean-Mañe Gus fours plus tôt. La [δὶς le préfet libertés républicaines élémentaires. | se réunir, mardi 29 mai au ΠΡ card leurfasse connaître très largement des propositions des états 
Le Pén s'est de nouveau pré- organisée dans la propriété privée Suffi-il d'organiser une contremani- | matin, pour répondre à l'invits- Sonergtement les solutions de.son- généraux-de Villepinte et que“ * 
senté en « victime de la dérive dun consciller municipal (FN) de œ  féstation pour limiter le droit de rëu- tion de M. Michel Rocard ἃ fa gouvernement. Il l'a fait par unc kt=” parallèle ox saisissant entre le docu- 
autoritaire et totalitaire du ρου- Village de cent trente habitants, ροῦν nion εἰ d'expression ? » deuxième table rondé ne lim. tre expédiée vendredi 25 mai sur. ‘ ment produit par Matignon et-la IEt-" 


sol ché dans fa mon! ä une trontainc > d'Estai 
voir sociali , lors de la rêu- ὧδ Lilomètres ᾿ : prévus pour le laquelle tous es dirigeants de Pope. tre de-M. Valéry Giscard êng - 
nion Tenue à Cluses Haute Bee Ge de Chambéry. Qualifiant de « débile profond » le ne en fin d'après-midi. Compte position ont eu le loisir de se pen adresséc’le 12 mai dernier at”ptè- 
voie) samedi 26 mai, puis, le « Les dj Ποιὸς pe et εἰ la coexis- maire d ‘Avignon accusé d'avoir évo- tenu des mesures nouvelles ρτό-.. chèr au cours du weckond ©" mir ministre {le Monde du 25 ταδὴ, ἡ 
lendemain, à Saint-Franc rés suscepibles os mea κα qué l'interdiction de son parti, ct | conisées par le premier ministre τ᾽ tous ceux qui ont pris Le temps ‘Sans mênic artendre cote Lt ἐἢ 
{Savaiel, où devait se dérouler la violences εἰ des affrontements on dénonçant l'attitude des municipalités | dans sa lettre du 25 mai, La ten- : de ie faire séricusement ‘conviennent : με res De RE Cars 
fête des tricolores savoyards, ré à , Seul cle décision ν. Qui se refusent désormais à accueillir | dance était de nouveau à ἴοι U° toutes les: mesures avancées Fopposi io rte es 
dont il était l'invité. Là, le : avait expliqué ἴδ préf pour justifier ses réunions, il s’en est pris au maire | verture vont « dans ἐδ bon sens », qu'ils ont . τος a δὲ que 
if était li . Là, le prési- LS barrages de gendarmerie ταῖς cn ge Villeurbanne (Rhônc), coupable, à ε été « favorablement impresslonnés »..᾿ notamment, ne comprenaieni plus * 
dent du Front national avait cn vue de bloquer les accés de 5 qu'elles représentent ἃ ur progrés  cottc"incohérence, voire cenc infos - 


décidé de « braver » l'interdic- ὀ ἰα commune à toute personne étran- 435 Yeux. de Iui avoir « æcondé une | N'en déplaise à M. Léotard, sensible » par räpport'au débar par- séquence de leurs-partenaircë,-aur - 
tion de ce rassemblement pro- δὲς. Un collectif de « plane ami. écurie dans un quartier d'hmmigrés », | jamais sans doute les conditions . lementaire de la semaine dernière, lendemain de la manifestation oi, 
noncée par M. Bertrand Lan- Jexiue » avait en cfft décidé d'orga- en lieu et place de la grande salle ini- | d'un programme commun sur l'im- invité dimanche 26 mel du Grand- nisée à Paris pour protester cbntre Ki. 
drieu, préfet de la Savoie “niser une Coniro-manifestation. tilement prévue, le 30 mai, pour le | migration, d'une charte solenncile Jury RTLe Monde. M. Léotard  profanation du Ar dE Lee. 
᾿ 7 ἱ : ὶ gouvernement-opposition - qu'im- lui-même fut fort embarrassé quad : Carpentras qui avait vu té - 
Aïors qu'une petite centaine de mccting de soutien, au candidat de ‘en définitive les 2 il dom agi de con Sem τα υα εὐ Fe 


" . ἱ "Ἶ 4 μ ἣ 
CHAMBÉRY iitens du μ rs ont son Le lors A ὀρρίνανες ἀρεκ un tel défi de société- n'ont ἐϊό sf- les propositions de M: Rocard. Nor- ἀς l'opposition. MM. Yves Gafarid- 
de notre correspondant TO ben a été autorisé à se rendre ἃ Cantonale partielle dans cette ville. | solidement réunies. Εἰ pourtant, δ : 
picd sur κε licux, après avoir annoncé ‘M. Le Pen pari aujourd'hui de son | jamais cette opposition n’a semblé 
« Le village rorranché de Saint. son intention d'attaquer devant la jus- jus « entrée en résistance », tel « fe Gau- | autant fuir comme la peste tout cc M. Balladur : les Fra ançais 
Franc est appelé à devenir notre Solu. ἴα les trois arrêtés préfectoraux lois dans son village retranché » . qui pourrait ressembler de près ou, 
tré. Nous». reviendrons en …teriedon. « Garpeie «fu à nine etes | aUl'aient du mal à comprendre... 
pélerinage {1 à : éprouvé par 6 kilo- ὦ Joxe », s'est réjoui ie président du : MICHEL DELBERGHE | encore, l'opposition donne l'impres- . 
mètres de marche sous le sokcil, dans. FONE national, tout en s'cstimant sion de nager en pleine incohrence, : 
τς ὀνέυιπο rit M Jean-Marie Le“ victime d'un délit de Jarièx inversé », . toutes les raisons lui semblant Μ. Edouard - Batladür δ' ἀδοίατό; ced: que: es Français se disent NOUS 
Pen n'en Gta τῆν rs comme il l'avai proclamé la veille αὶ ------------- ΠΕ bonnes pour repousser dédaigneusc- | dimanche 27 mai, au « Forum » de avons face à nous deux erands mou- * 
n n'en était pas moins ravi. «-Le soir devant plus d'un millier de per- {1} Chaque annéc depuis la Libération, | ment toute amorce de démarche | Radio-Monte-Carlo et de Libération,  vemurits politiques qui ont su:s'ürgü. 
préfet de la Savoie u fait tout ce qu'il” somnes à Cluses (Haute-Savoic). M. Minterrand gravit, le dimanche de Pen- | commune . Cela dure depuis la fin que.-M. Michel Rotard « vemble-… niéer, “œud.nous proposent des choses 


füllait pour nous fuire gagner quelques v l'essentiel des Locûte, la roche de Solutré (Saône-et-Loire), | de La premiére table ronde du même 
dizaines de milliers de voix supplé- RL per ἐμῇ ἀρ ας τῶ Ὡς évé- conformément au vœu qu'if avait formulé type qui s'était tenue ke 3 avril der- τ  δλνι is _ rs pri εἰδιρὶ et qu, ἐπραυρραερσον on. Rial 
mentaires », affirmait-il, dimanche  nements de Carpentras ({ onde pendant la Résistance. nier. On peut comprendre que les | 5, rs ἘΣ hs va ne pareh cop 
responsables de l'opposition aient immigration, et que fançais - de présenter ün candidat commuin à 
- διὰ irrités par l'accord donné par Κα | * auraient sans douté du mal à com-. " l'élection. présideñiielle, el pas deux. »" 
ἢ. Annulatios d'un diner-débat | gouvernement à l'examen par l'As- | Prendre que tous les responsables poli. Pour l'ancien tninistre, peer 
avec M. Mégret à Nice, - Un | Sembléc nationale de la propusirion | Mer πὸ sc réunissent pas pour are qui difisent lé doute y sur 1a.capac 
Jiner-débat qui devait être animé, | communiste contre Je racisme. Mais rer à des solutions ».. L'ancien : M Jecques-Chirac à prétend 
lundi 28 mai à Nice, par M. Bruno | depuis. ils n'ont pas manqué de | ministre, député (RPR) de Paris, dat « rendent un mauvais sèrrice à 
Mégret, délégué général du Front | gages de bone volonté de La part du | estime, cependant. qu'« à! γ ἃ aussi. l'ensemble du mouvement gauilliste. . 


Ὁ M Mitterrand ἃ une part de res- en c qui concerne la France et son 
ponsabilité dans Ia montée du FN, avenir, mais 64 % pensent qu’il Le 
selon un sondage IPSOS-le Point. - Fait mal lorsqu'il s'agit des Français 
Scion un sondage de l'IPSOS publié εἰ de leurs cr quoti- 
“dans de Point du 28 mai, 58 % des  diennes ; 55 uent d’ailleurs 


personnes interrogées estiment que la baisse de la ἔρις rité du prési- des 
dent de la per les orien. | vational, a té annulé à la suite du | premier ministre.  argunents pour ne pas aller » àla . Lo æniean ible-tla salaires 
M. D LE deg tation A mm ed νὰ socales du | refus de plusieurs établissements table ronde proposée par le premier dinuër:s est: κα von le Balladur, ὁ in 


de la région d'accucillir la réunion. fs avaient fait de l'entérrement | ministce, car.« {es choses ne sont pas doc 
Les Comités d'action républicaine | du droit de vote des étrangers un | céaires » sur le droit de votc des na τ . ᾿ ces 
préalable à touic discussion. | étrangers ct le code de la nationafité. .à 


(CAR), qui organisaicnt ce diner, 
» Η ἢ τ M. Rocard leur a donné entièrement 
affirment que la manifestation a satisf: , au risque de froisser Au sujet de l'ofganisation de l'op- 


êté reportée à une date ultéricurc | γ" écont: -[. position, M. Balladur ἃ expliqué 
e à la suite de menaces dont ont lp ἐς πιὸ pp ne. la formule compté pou à scs yeux. 

Jait l'objet Lettres qui | report CAL la deuxième table ronde | τ appelons τεΐα ἿΣ ΣΝ -ci 
avaient acceplé d'accucillir Bruno après Ις débat général sur l'immi : ération » (..), “appelons : cela 
Mëgret v. président d'honneur des | tion à l'Assemblée. Mati one Ἰὰ ἐς cola « ali 

CAR. encore, fes ἃ entendus. Fiatile* 


Font nations. 63 % des nnes ouvernement en matière de salaires, 
consultées donnent raison à M. Mit- Mais 71 Ὁ des « sondés » s0nt oppo- 
terrand quand il parle du racisme ou 8:5 à un changement de premier 
de l'antisémitisme, comme après l'af. ministre, et 61 % à un remaniement 
faire de Carpentras. Soixante-quatre ministériel. En revanche, 58 % sont 
pour cent lui donnent tort quand il favorables à une ouverture de la 
évoque le droit de vote des étrangers majorité à des ministres centristes. 
aux élections locales ; 53 % des per- Le de l'IPSOS ἃ été réalisé 
sonnes inte: es estiment que auprès de huit cents personnes, les 
M. Mitterrand fait bien son travail 22 et 23 mai. 


- Je ne suis. pas . 

_ comme tout le monde, £ 

je suis un monde à. ἡ 

j part! | 

Regardez ma... 

couleur! La couleur . 
de l'Irlande! 


Si je suis roùsse; ἐξ 
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ik de la table ronde de Matignon ἜΣ ᾿ 
ἰ ΣΤ M. Mitterrand ἃ dîné avec ses fidèles 


. εἴ À il Briant avaient également 


François Léotard. Va-t-on ussister, 
Drag np op du 
rc Ὁ (τὰν μρολο ὁ γμ. 


moins rapporté -- contribuer ἃ 
conforter face à M. Jtau-Marie Le 
Pén lesistence « de la fameuse 
bande. des quatre » : “« Plus nous 
sommes appesée ἃ Le Pen, exp 


tmité, dimanche "27 mai, du 
« Grand. ‘Jury -KTLHe . Monde », 


l'opposition puisse prendre. « ane 
position commune » Sur T'opportu- 
pit de se rendre à ki table ronde sur 


Pauti. républicain. 8 admis que les 
propositions ὁ soumises par 
M. Michcl Rocard 


dre «la démarche» du premier 
ministre : « ἢ [αἱ qué M. 
sache bien qu'un programme cont- 


sétion et La majorité sir . 


Com-. ment nc li 


M: François Léotard 3 souhaité que. 


<allaient plurüt : 
trip ehnenet puisque venant ! 
pour une bonne part de-l'oppositiôn _: 

‘ais il a affirmé n£_pas compren- ". 


mun de gouvernement eñire l'oppo- ἢ 


maïhlenant presque dix: ans; pour ‘| 
un 


ps M. Rocard sur l'immigration 


Guait-on dans kur mouse nue plus 
nous devons être opposés ἃ Rocard. 

Nous ne devons pas faire croire à une 
assimilaiion de nos politiques. » Ἐ 
n'est pes sûr que le deuxième argu- 
pas d'ailicurs sur 
le premier . rs même la pre- 
miére table ronde, beaucoup de 
députés dits de la base, au RPR 
comme à PUDF, ne roprochaient-ils 
pas violemment en privé à leurs res- 
ponsables « cette erreur insensée » 
c ce gare d'invitalioa sans 
imposer la du 


. Front TA mA D ᾿ 
icusement de 


reproche continue insidi 


porter. Même absent, M. Le Pen - Qi 


aur#t-il donc toujours mison ? 
Mais il n'est pas sûr que cette rai- 
son-là l'emporte. MM. Chirac et 
Suppé devaient se réunir lundi 
matin pour arrêter la position offi- 
ciclle du RPR. Les propos de 


. Devant « Le grand j jury RTL-le Monde » 
La re rame cm een 


cest ἐμι grand 


esprils — on A oc or 
antisémitismé - et il y a confusion 
des méthodes. Si lon veul associer 


Rocard. κεῖ! ἃ né pas gouverner εἰ à entoure 
© "des non-décisions 


d'une apparence de 


consensus s: U a fustigé également k ᾿ 


comportement de M. François Mit- 


"τ :'terrand dont « le silence sur le sujet. 
; : devient assourdlissant ». 


règle : 

s'était élargi à des socialistes 
représentatifs des différentes 
etates du parti comme MM. Lau- 
tent Febius, Lionel Jospin et Pierre 
Mauroy. 


C'est ainsi que, cette fois, 


Dumas, Estier, rges 
Filioud, Pierre Joxe, André Lai- 
gnel ou encore Louis Mermez. 
Parmi la bonne vingtaine de 


i . Georg 
champ et le médiateur, M. Paul 
Legatte. 


teur de l'enjeu. » Le président du La conversation 8 pormis eux 


invités de M. Mitterrand d'évo- 
PR, initiatouc nd ral unie, quer bien sûr aix 0. 
« d'une famille pluraliste. décerralt- 


espèce 
M. Chirac εἰ M, Giscard d'Estaing, 
qui consiste pour chacun à essayer de 
doubler l'autre. Cela dure depuis Sclon un sondage réalisé par la 
SOFRES centre le 10 ct ἰς 12 mai 
1990, sur un échantillon national 
de 1 006 personnes, ct publié dans 
de Figaro du 28 mai, la popularité 
du gouvernement est en baisse 
actte. 42 % des Français approu- 
vent l'action de M. Michel Rocard, 
au lieu de 56 % il y a huit mois. 
Sur l'immigration, 63 % des per- 
sonnes-interrogées désapprouvent 
la politique du gouvernement 


verirs, notamment sur le congrès 
d'Eprray de 1971, de quoi mon- 
des dissensions 


jugé 
soviétique” très décidé, 
convaincu et pes résllsment 


Selon un sondage SOFRES-Figaro 
Baisse de la popularité du gouvernement 


une opinion négative). A propos de 


emploi, 58 % désapprouvent la 
politique du gouvernement (au lieu 
de 30 % if y a huit mois). Sur la 
politique sociale, l'écart cst là aussi 
significatif : 50 % des personnes 
interrogées désapprouvent l'action 
gouvernementale contre seulement 
25 % cn septembre 1989. Enfin, 
63 % estiment que le gouvernc- 
ment agit « au jour le jour ». ils 

n'étaient que 47 % à le penser huit 
mois auparavant. 


10 mai il sveit demandé à 
M. François président du 


que ce système génère 
guère admises. Déficit social 
entraînant déficit électoral, ἃ faut, 
at répété, ess eu Perrier 
pour réduire le 
La fin de cette nn dre de 
famäle ἃ été plus austère que son 
début : iles premiers propos 
été consacrés à la 


u Réactions positives aux τορος 
tions de M. Joxe pour la Corse, - 

publication, le 25 mai, per M. pire 
Joxe, ministre de l'intérieur, de la kct- 
tre envoyés aux élus corses propusant 
des aménagements du statut particu- 
lier de l'ile, notamment un exécutif 
distinct de l'Assemblée régionale ct 


Pasquini, député RPR de Haute. 
Corse, a approuvé le principe d’une 
l'exécutif régio- 


re à « des changements susci- 

le progrès économique et social » 
ma COS « à toute aventure insti- 
tutionnelle ». 


enr aujourd'hui ait-ÿeconrs {en septembre 1989, 52 % avaient 


le soir avec la mer! 
Fermez les yeux. Pour 
mieux savourer le plaisir in- 
tense.de mon arôme envoûtant, entre puis- 
.  Sance et douceur. 
vous savez que 
je ne res- 
semble à 


sensuelle avant d'être emporté par mon 

4 goût subtilement corsé ! 

: Vous n'avez jamais rencontré tant de 
ie contrastes en une seule bière : la fraîcheur 


parfumée du malt, 
l'anenune à k Je suis comme je 
j'ai le goût Irlandais ! [ 


aucune autre bière. 
Je suis toute en contrastes : 
c'est toute l'originalité de mon 
caractère ! 


Je suis comme je suis. 
George J'ai le goût Irlandais! 


1} C'est ce qui fait 


Killian” S. mon charme et j'en 


CNE cuis fière! 


fois généreuse et 
absolue, le goût 
‘säuvagé de 
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S VENDUS ! 
DURD'HUI 


150 
| R 


6] 


46 choses 
à se cuir 
qu’on fa 
un nouveau 
tirage ! 


EN QUATRE JOURS, 
LES 150 000 EXEMPLAIRES 
DU Ne 1 DE L'AUTRE JOURNAL 
ONT DISPARU DES KIOSQUES. 

NOS LECTEURS AIMENT LIRE. 

ET PUIS, VRAIMENT, 

ON A TELLEMENT 

DE CHOSES À SE DIRE ! 


MAN EIUE 
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tre-vingt-dixième Katholiken à Berlin 


allemande le cœur à l'Est 


τ une vaste kermesse. mier ministre hongrois, enflam- allemande a! 
« foire » POUT les plus mait Son auditoire en affirmant : ἰ 


voire une 
critiques. C'est toujours l'occasion, « l'Allemagne. c'est ma pairie 
pour l'Eglise, de mesurer en specta- l'Europe C'est mon avenir »- à plusieurs prêtres tchécoslovaques- 
“es Mme Primskiene, pre- Le Katholikentag 3 confirmé cette 
vérité sous-jacente - la mise en 


trice-acurice (les eucharisties dans encore. © 
les salles d'exposition sont légion)  mier ministre Mituan 
son impact dans la SOC Toutes devant Mgr Kari Lehman, B ἐ- 
les associations. caritatives OU dent de ja Conférence des ἔνξηι couverte, selon les voeux de Jean- 
on où ‘ous tes mOUVEMerE Ἡ Europe 
le jeunes ou d'a assistants cs des pays Eu! ns « qui ne PEU- chrétienne Pi 
pas ose que σε Pay ment par Bet, cons τς 
OMations Btiques Η ἀξ ες. s baies ». Plus loin. c'était trois jours, carrefour 
Tous les thè du noment ÿ SOL M, jacques Santer. te premier chrétiens de l'Ouest 
traités : l'écologie. le développe- minisire luxembourgeois. OÙ l'Est. Cependant, 
Ν des sectes. avortement — qui Vaclav Maly. prêtre t actiflors pierre à la réfeci 
j de la « révolution de velours » ἃ s'inscrit si fortement dans les gra 
inal Lus- vais du « MUT de la honte », CET- 


actuellement. par le jeu de Jégisla- À 
tions distinctes, divise là A et la Prague, Ici encore, le inal 1 | la honte 
RDA (le Monde du 2 mai}. Cent ἯΒΕΣ s'interrogeait : * s'agit-il de tains appelient déjà J'Eglise alle- 
cinquante femmes sont venues faire l'Europe où de la découvrir? ». mande à réfléchir doublement à 58 
ciairement manifester, préservatifs Jant, comme l'a fait Mgs Ster- nouvelle situation. « Les voisins 
zinsky. l'évêque de Berlin (Est et l'AHemagne, parfois ont encore 
eur », à rappelé Mer Lustiger. 


en main, leur désaccord avec les 
Ouest) que « l'unité culturelle et  P! 
lise d'Allemagne. at-il ajoul 
de vos bi 


principes jugés bien trop CORSErVE- 
feurs de la hiérarchie. spirituelle n'a jamais cessè d'exis. 5 
ter ». vous donnez beauco biens. 
Carrefour Ces conférences sur l'Europe on Vous devez donner plus encore : 
surtout mis au jour [65 liens forts donnez voire âme. ν 
JEAN-MICHEL DUMAY 


qui unissent {Ἐξ θὲ catholique 


allemands sont 


contestataires. Pour s'en convain- 
(τε, il suffisait de 585 rendre dans le 


.missait en un ; + Aîle- τ | 
mue de POurst æ-Alemands de νος févr cn . un des contestaniqné 
: FE On ne pouvait s'empêcher de ë samedi soir, ils étaient ua discours réafirmant avait δὲ ee A leur belle. les 
penser an Berlin olympique :de enus chanter (Aleluia où qu'il n'était pas question POUr aa petits billets, οἴουεο dans via 
Br Ὁ ἀν nues les, LE ἡ bé) Meur joie des rerouver. EDS de « reconstruire ni sur État nn ed 
ait comme. LA comme sur maÎnts drapeaux εἰ l'Elbe, ni su l'Oder et. la Neisse, ni la conte Eologier or νὰ + 
Junc:sur affiches, on-pouvait lire : « Wieim Surle frontière soviétique. les MWFS ont clai en ar Pau 
tre En" Himmel so auf. Erden » (sur la qui som tombés à Berlin » - ete Sans des d un 
τοῖς d'hier. Terre comme au Ciel). Sous-en- à torité du pape dans ἀπὲ omaines 
OT. téndu : ni nef us On retrouvait donc derrière les concernant notarament la morale 
ONE ue £ eq re peurs paroles bibliques où politiques le Privés: Signe des temps Suppl. 
1 esta Si bep même leitmotiv de l'unité retrou- mentaire : la contre-manifestalion 
es dose mA Le nn Weiz- Ve Un quart des participants À Initiative de l'Eglise d'en bas » 
“applaucs re ἢ ᾿ς g'étaient. déplacés de DES Eu (par oppose ἃ l'Eglise « dé” 
sacker devant Reichstag.. égard à la faible proportion de faut»). nisée_ parallèlement 
᾿ς hoïiques en RDA (8 % de la depuis 1968, ἃ même été AU 
ἱ ἱ la ent invégrée à la manifestation” à 2 
: « Je n'afñrme pas que l'Europe 
sera chrétienne, ajoute 


pre ΝΣ ri ξ 
(up «αι μο σὰ pour tn Lars Sans conteste. 


testani), le chiffre était 5 ficatif. 
). ἰδτε significatif. jieu samedi 2P de Paris, mais 


Meisner. alors 
goune © kermesse 
Cependant, rien ne fañli à la conférences avaient lieu au même. 
stricte ation du LOL puis” moment sur le même sujet : cOM- 
7. î gant Comité central des catboli- ment les chrétiens de f'Ouest εἰ de 
Li τ΄ donnemious πα Ὁ ques K). Le Katholi- l'Est Sevaient coopérer à ἰδ 
Kéchentag des ἐπ RFA la-politique Kentag (né en 1848), Yadis plus construction de là 4 maison euro " 
᾿ M. Weizsacker, spirituel et intellectuel, reste CE pur commune ». Ici, M. Helmut 
qu'il est devenu progressivement 1. devant M. Jozef Antall, pre- l'unité. Aujourd'hui, 


La « délégation nationale » de Y'UNAPEL 


d'élèves catholiques veulent se dégager 
de la tutelle ecclésiastique 


« L'école catholique n'est ge concepti des autorités de tutelle. tuts était 
fans Le Père Max Coupet. secrétaire 


l'école de l'Eglise, elle est 
général de Y'enscignement catholi- 


l'Eglise. Sa finalité n'est pas de 
chrétiens mais de pro” que l'a confirmé clairement En 


font bon ménage, M. 
précédant te cardinal Meisner, à 


Les parents 


Cette rénovation de l'enseigne- 


EDF αἱ proicetion ct cent», ce Qui, 
de sûraé-nucléair® {PSN} ont réalisé  quantaiñe de réacteurs et par an, er des chrêt 
récemment deux Études SUT «li pro représente. bien un risque de -ajoute-t-il, cela n'est pes urgent : Nbrement à {ous un MESSARE k 
ἡ des «quelques» cent τ plus que les chiffres eux ἔπιες, qui | εἰ des valeurs ». C'est SANS ble ct de La déléganion "κα H faut. : me 
i des estimations, ce ‘sont | guité que M. in Cérisiola. prési- a-t-il dit, abandonner une vision ment catholique 5 inscrit enfin 
dent de l'UNAPEL (Union natio- pyramidale de l'exercice de lares- dans le cadre d'une réflexion plus 
nts  ponsabilité. L'école catholique n'est Er st la construction Euro- 


nale des associations de pare 

d'élèves de ἢ ἡ ent bre), Δ da propriété 

précisé 58 vision de l'avenir de pas proprièté 

l'enseignement catholique devant de ous. Îl ne saul 
ἱ exclusivement les driennal 


L'Europe sera d'ailleurs au CR 


uciéaires, Ces rapports. * qui 
de . Elle n'est 
in, du congrès QUE 


contrôles que “présenté par un 
Parrt dont le cœur n'a pas té séquences 
isqu'il pour πομδ. Cela nous permel de 


personne. 
d'Eglise, elle est celle 
γαῖ! y avoir ceux ἱ{ὲ, l'an 
de l'UNAPEL qui se tien- 


: montrent QUE cette prohabi- 
μπὸ est de 4.95 cent millièmes par “déchargé est important puisqu ΠῚ 
annéve-réacleur ΡΟ, les 900 πιόξα-ὀ intervient pour 32% du total bien ideniifier et de sérier les ris- 
watts fétude EPS. de ΓΙΡΕΝ). οἱ Kétude EPS 900). Là non plus. es ques.» gne 
de ὑπ écriemilième par saone spécialistes πὸ Sont pas surpris ἢ J-P.D. ja don Don réunie à ann les qui seraient 
teur pour les. L 300. mégPwatts. PUS lors εἰς pour maintenance. . : : RE RENTE tive oil et de sa spécificié et ceux qui ra ἂν printemps 1991 à Lille. 
récenus Léude, EPS 1300.SEDFL : (ie.cœur, m'est pas déchargé pen” n Faite radiosctive à Fessenheï. = 26 tion de Le ren : πλῷ Re contenteraient d'en être les utli- Pour la première fois l'UNAPEL 
se Res TE dant environ la moitié du temps de: Cinq mêtres cubes d'eau radioactive | verture qui ἢ avait valu son élec- sateurs. » invitera, en effet, 5:5 homologues 
à Des chiffres rouf à fait comp ces opérations), les systèmes de la piscine de stOCLaRE ont q02S à la tête De la grande de l'enseignement catholique des 
ri aux éne, du me el sûreté, en Cours δεῖ αι ῖτς. εἰ des combustibles de la centrale Ὁ anisation des parents Elèves Le Père Cloupet a d'ailleurs pays de la Communauté euro- 
isées ας ΑΝ ταις. ὕπὶς εἰ εἶ Alle-* apr μήτι ἄγονα tr pas inire- ne 8: Lier dr du privé (810 000 adhérents) Ὁ annoncé qu'une révision des 518- péenne à participer à ses travaux. 
icment de précautions. Aucune 16 mai le canal d'Alsace. PS PETER de vor 
ent montré que les | les parents d'élèves de l'enseigne” 
j un rôle de 


aude n'avait cependant encore Les contrôles 


‘chiffré la part de CE risque. rejets sont restés « largement ini 
Ces rapports. ne prennent En rieurs aux limiles fixées per la véritables partenaires au sein de 
compte que le de fusion, ἐς mendafion 2 et cet incident « 65! | leur école, sans être soumis à la 

Three Mile Asiänd, où, *ans conséquence pour l'hygiène | hiérarchie ‘catholique. 
contrairement à Τοῖς pale pubtique οἱ l'environnement ee ἢ Πα L'inspiration doit demeurer 
û ε- l'enceinte de confi- qué M. Pierre Pelierin. directeur l'Église mais pas ent l'admi- 
nement - n vait.pas-cédé. # Une Échec do (S ΠΝ niration ». 8-4 Précisé, en fei- 
rayonnements sant remarquer Que # l'Eglise ne se. 

résume pas à la hiérarchie. Tous les 


telle étude reste ἃ ‘faire, reconnaît -* 
ee daïes chrétiens ἐπ font partie ». 


L'UNAPEL \ propose donc de 


sei 

de L'école une « communaut 
cative » ouverte 501 
sur La vie. 

Pour amorcer cette im ate 
évolution, le président de rUNA- 
PEL peut s'appuyer sur les résuk 
tats d'une vaste enquête réalisée 

de auprès de 280 000 


‘La capitale consaît désormais 
ents de-personnts (TS communes plus loi 
ñ . «τς. — appellent 


teur logemerit. Depuis Les municif 
arante-huit familles, refusant de- Jouer le.rûte de « on de soutien. 
is cent nes ts d'accoeil et la Situation est mardi 29 mai en fin d'après-midi. 


h-dire trois CORIS. ρα 

ἂς deux : Enfin. une dizaine de families sa deman Fr 
les squattaient. SE SONL réfu- ment, c'est le Parvis € nt Es ΓΗ les te de l'en 
ς la Réunion dansk de Monzmartre qui héberge spi déclaré insalubre s'étaient 1 sei ent catholique, parents εἴ 
dissement. L'asso- ‘familles dont trente enfants. Expuk  lées du début du mois de mai | jeunes citent d'abord formation 
mmeubles en devant la mairie du dix-neuvième de la personnalité (48 % des 

une | parents et 64 % des jeunes) 
L avec : Ben, Det βδἴθηδ, Boulatov, Niki de 


aüs eur 8 prêté des sées en janvier d'i ι 
: Ὁ dans le quartier de Ja arrondissement ἃ après 


ingt-deux famili ἢ υ 
vingr-deus Er οἷς semaine de. cam La catéchèse ne vient qu'après 


20 % des parents, 10 % des : Nr 
feunes) de dis que la dimension Saint Phalle, Tapies: Rauschenberg. Kumi 
religieuse de la culture n'est ἢ" Sugai. Buren, Tinguely. Sam Francis. 
prioritaire que par % 
7 ᾧ des j Hundertwasser..… οἱ ϑγινϑίῃ 
on de ΓΌΝΑΡΕΙ. fvolant Hermès 


Cette mutati 
- n'est pas En contradiction avec la 


moitié d'entre elesaëté un logement ἐμ 
je 21 mai par la Marie de décidé ΚΝ ᾿ ue Friedensreich 
isa repris ition devant ta mairic du Dubuisson pour fe cer 


Ῥαβε. Les appal 


fappartinnent âla Vi 
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ENVIRONNEMENT 


L'assemblée des défenseurs de la nature à Lille 


Le retour en grâce 


Les représentants des asso- 
ciations de protection de la 
nature, groupées au sein de 
France nature environnement 
{ENE), on tenu leur XXIième 
congrès à Lille, du 25 au 28 mai. 
Le climat de confiance semble 
rétabli avec le secrétaire d'Etat à 
l'environnement, M. Brice 


Lalonde, qui a recu un accueil 
chaleureux de ceux qui, l’an der- 
nier encore, le conspuaient. 


512346789103 


τ 5 


Vs 


PRET 


Ça banque 
illico. 


de notre envoyé spécial 
Depuis la percée des Verts dans le 


paysage potitique français. ls mili- 
tants ass0cianifs de la protection de 
la nature apparaissent par cOmparai- 
son moins rs. moins dynde 
miquces. Plusieurs piliers de la 
«fédé » (13 ont déjà franchi le 
Rubicon et se sont enrôlés sous la 
bannière du parti des Verts, à com 
mencer por f'ancien président. Jean- 
Picrre Raffin. aujourd'hui député 
curopéen. le journaliste 1can Carlier 
οἱ Alain de Swarice. directeur de Ja 
revue Cenha-Narure. Ces vétérans 
du combat écolo demeurent actifs 
au sein de la Fédération, Certes. 
mais ils préfèrent aujourd'hui se 
battre sur le front politique pour 
faire aboutir Jeur point de vue. 

A cette de substance « par le 
haut » s'ajoute un manque à gagner 
« par le bas ». en ce sens que les 
nouveaux mifitants écolos sont 
aujourd'hui aspirés par la machine 
verte. Beaucoup d'associations 
voient leurs effectifs fondre. comme 
ceile du Gard. malgré [5 lutte enga- 

ἐδ contre le barrage de la Borie, le 

GV εἰ bientôt l'usine Melox de 
Marcoule. Et celles qui recrutent, 
comme dans les Landes (SEPANSO) 
ou à Arras {Nord-Nature), puisent 
dans un vivier où les jeunes sont 
minoritaires. 


Cela explique sans doute le peu de 
ferveur des militants associatifs à 
participer à 18 nd-messe du 

annuel, où stands εἰ parti- 
cipants se font chaque fois plus 
rares, D'où aussi le ronron de com 
missions qui, cette année. se sont 

sur les méfaits du tourisme 
— y compris du « lourisme παῖυτς » 
aujourd'hui à la mode. 

Contrairement aux deux années 
précédentes, le d'a pas 
donné lieu à des échanges aigres- 
doux entre la base écolo et le minis- 
tre. Une lune de miel a même paru 
s'instaurer dans les propos officiels. 
« On peut saluer roire courage dans 
l'affaire des pollutions agricoles », a 
dit À M. Brice Laionde le président 
de Nord-Nature, M. Emile Vivier. À 
son tour, le secrétaire d'EtaL ἃ salué 
la longanimité du professeur dans 
l'incessant combat qu'il mène pour 
la défense de la nature du Nord-Pas- 
de-Calais. si malmenée au cours des 
siècles par les mines et l'industrie. 


Les motards 
avec nous ! 


Le président de la Fédération, 
M. Pierre Delacroix, n'a pas non 
plus ménagé ses éloges, qu'il s'agisse 
du projet de loi contre le 1out-ter- 
rain hors piste ( « moto verte » ou 
« 4x»). de la ratification des 
conventions de Pt et de Bonn 
{pour la protection des espaces natu- 
rels) après dix ans d'attente, de la 
position de ta France en faveur de 
l'interdiction de l'ivoire, du rappel 
de la loi interdisant la chasse de 
printemps en France, y compris 
dans Je Médoc. où encore de la 
conversion du secrétaire d'Etat à 
l'idée de créer un « grand ministère 
de l'environnement ». Cette ava- 
lanche de compliments, saluée par. 
des applaudissements nourris, ἃ 
même permis au porte-| de ls 
moto verte. M. Jean-Marc Maldo- 
nado. de se faire applaudir ἃ son 
tour par les écolos ! 


Le secrétaire d'Etat à l'environne- 
ment n'avait plus qu'à enfoncer le 
clou. « L'a grand minivtère di l'envi- 
ronnement est ohligatoire et inérita- 
ble υ, a4-il martelé. alors qu'il avait 
naguère soutenu ie contraire {le 
Monde du 9 mai 1989). 1] ἃ aussi 
précisé que le droit de « non- 
Chasse » — permettant à un proprié- 
taire de soustraire son terrain à la 
loi Verdeille — serait soumis au Par. 
Jement à l'automne, Après le parc 
national du Mont-Blanc, toujours 
« en gestation », des avant-projcts 
de parc seront étudiés pour la Corse 
ct la Réunion. Toujours des applau- 


dissements, donc. 


Montpellier se prononce par référendum 
pour le tri des ordures Ὁ 


Comultés pur référendum sur ke 
traitement des ordures ménagères de 
Fasglomération de Monipcilicr (kr 
ταμὼν du 26 mai}, 15 "ἣν des inscrits 
de sise communes organisatricus sc 
sont déplacés. samedi 26 mai, pour 
voter, ἐὺ taus de participation cs 
soin de celui enregistré cn 1983 
Jus du référendum sur ἰς Lramwuy à 
Grenoble, À Palavas. station bal- 
faire située juste à côté de l'actuelle 
décharge saturés, ἰς laux de partici- 
pation à déposé 408. 

Prés de ΜΠ hr des HAN dE SONT 
pronencés pour un svsiêrme de cul 
lecte lecthe dé vrduna à l'image 
de celui déjà ms en place à Punker- 
que 1 impliquera la création de 


de M. Brice Lalonde 


CEST OfFUEL, 

Ἂ ἘΠῚ Son 
ἐξ 

QE ρ τα. 


Cest à peine si le ministre ἃ été 
accroché sur le feu vert donné au 
pracédé Melox. qui sera fabriqué à 
Marcoule à partir du plutonium de 
la Hague. « Cv procädé permet de 
réduire d'un ticrs en ven soixante. 
dix ans la quantité de déchets 
nucléaires à vie longue », at-il pré- 
cisé, Mais l'ancien militant anti-nu- 


9 « “ « 
Un président juriste 
Les délégués présents à Lille 
ont renouvelé leur conseil d'ad- 
ministration, qui a élu un nouveau 
bureau. La présidence de France 
Nature Environnement, détenue 
depuis 1986 par M. Pierre Dela- 
croix, ancien capitaine au long 
cours devenu professeur de gé0- 
graphie, écho cette fois à un 
juriste, M. Jeen Untermaier (que- 
rame-six ans), professeur de 
droit de l'environnement. Ce der- 
nier, maire de Montceaux-Ragny 
{Saône-et-Loire}, dirige l'Institut 
de droit de l'environnement. qu'il 
a créé au sem de l'université 
Jean-Mouin {Lyon-ff. 


cléaire ἃ refait surface : « L'actualité 
nes à montré qu'il x à des hilleis de 
rcrour du communiune, ΠῚ Ὺ en a 
aussi pour Le nuvitaire. » EX d'an- 
noncer un vigourcux coup de pouce 
à l'énergie solaire. 

Les protecteurs de la nature. 
apparemment convaincus par tant 
de gestes de bonne volonté, n'ont 
même pas pensé à interroger 
M. Lalonde sur son projet de « plan 
national pour l'environnement ». Ce 
« plan vert », qui devait être pré 
senté le 5 juin, date symbole corres- 
pondant ἃ la Journée de l'environ- 
nement, ne pourra au mieux tre 
connu avant fa fin du mois. Le tra- 
vail préparé par son conseiller, 
M. Lucien Chabason: n’a en effet 
guére enthousiasmé Îles ministères 
auxquels il 8 été soumis. Et Mati- 
gnon ἃ demandé un report d'au 
moins quinze jours pour harmoniser 
les positions. « Exsa}u= de ne pas 
vous battre avec tous les ministres en 
méme temps », ἃ dit Michel Rocard 
à Brice Lalonde pour tempérer sa 
fougue. 

ROGER CANS 


{13 La Fédération française des sociétés 
de protection de la nature (FFSPN) s'est 
transforméc l'an dernier en France nature 
environnement 


déchetteriés par quarticr. puis un 
dernier 1ri sur Je 516 d'enfouisse- 
ment. Près dé 63 % ont enfin opté 
pour la réalisation d'unc fosse 
étanche destinée à recevoir Kes nési= 
dus non recyclables ou transforma- 
bles en compost. sur la commune de 
Mentamaud. à l'oucst de Montpci- 
lier. Ce site à toujours été contesté 
par ks mures des communes rive- 
ques, 

Le district dc Montpellier devrait 
biemiüt confirmer 33 demande de 
déclaration d'utñilé publique afin de 
pouvoir réaliser ce nouveau centre de 
traitement des ordures. En dernier 
Hicu. c'est le consvil d'Élal. suisi par 
Le prétez, qui devra donner son aval 
vu enterrer k proftt. 


JUSTICE 


Le QUI congrès du Syndicat de la magi istrature | 
La réconciliation manquée 


Après trois jours de débats 
D , πουΐουχ, ΓΕ Syndicat 


de la magistrature a réussi, de . 
justesse, à éviter l'éclatement. . 


Au cours.du.congrès avancé, qui 
s'est tenu du 24 au 27 mai à 
Paris, une motion.a bien été 
votée ; des instances diri- 
geantes ont pu être 


Mais le consensus n'a pas été " 


trouvé et la synthèse a été 
impossible entre les deux ten- 
dances qui s'’affrontaïient : la 
première, autour du bureau sor- 
tant, conduite par M. Frédéric 
N'Guyen, qui se voulait plus 
radicale, prônant un syndica- 
lisme de rupture avec Le pouvoir 
socialiste, a êté laminée par la 


seconde, conduite par M. Mau- 


rice Zavaro, qui est apparue plus 
soucieuse de pluralisme. La ten- 
sion entre les deux camps, ali- 
mentée par de solides querelles 
de personnes, subsiste, οἵ on Se 
demande -- alors que la cassure 
est si manifeste — comment ces 
syndiqués pourront désormais 
travailler ensemble. 

Ce sont des copains de vingl ans 
qui ne se disent plus bonjour. Des 
« camarades » dont les regards se 


la ἴδιο. comme C'était depuis tou- 


dansé, comme on aimait tant Îc 
faire, toutes différences hiérarchi- 
ques gommées. légèrement excités 
par une songria aigrelclic. au 
Qthme d'une sono de patronage. 
Εἰ. même lorsque tout ἃ ὑπὸ fini. 
lorsque c'étail trop lard pour 
mieux faire, on à pu Croire Que Cer- 


Derrière eux. ils ont laissé de vieux 
mégots. des motions raturécs, des 


tenaces rancuncs. 


Attitude 
« stalinienne » 


chombre de la cour d'appel de 
Paris, ils étaient venus nombreux - 
près de trois cents — passer les qua- 
ire jours du long wevk-end de l'As- 
cension. décidés à « clarifier ». au 
cours d'un congrès avancé (mai au 
heu de novembre) un conflit 
interne qui. depuis cinq mois. 
empoisonnant la vice du syndicat et 


se déchirer. Chacun à leur façon, 
il l'avaicnt déjà dit : 
conscillers, qui avaient démis- 
Siunné l'hiver dernier : le président 
élu. qui n'avait pu endurer la s 
tion plus de trois mais : les sy 
qués. batlottés Ὶ 
surréalistès : el mème le buréau., 
dont la légitimité était discutée. 

Comment comprendre. en effet. 
quelque chosc à ceité-quercile de 
famille. qui à dègénéré en psycho- 
drame ? Le congrés de mai devait 
permetire au Syndicat de Ja magis- 
trature du repartir sur des bases 
plus saines. plus,claires, En fait. 
C'est un camp qui Cst'parvenu. sans 
ke vouloir vraiment. à éliminer 


Un rapport remis par le préfet 
Jean Clauzei à M. Pierre Joxe, 
lundi 28 mai, propose de délimi- 
ter les missions confiées aux 
polices municipales afin d'éviter 
tout empiétement sur les com- 


pétences de la police d'Etat et. 


de la gendarmerie. Le rapport 
Clauzel propose notamment-de 
désarmer les policiers munici- 
paux. 

Plus de deux milic six cents com- 
munes pussédent une police muni- 
cipale, En 1984. cles n'étaient que 
mille sept cents. Ce développement 
continu indique, sclon M. Clauzel, 
que les polices municipales répon- 
dent à des besoins qui ne sont 
“fus totalement satistaits » par la 
police εἴ la gendarmerie natio- 
nalcs. 


1] n'est donc plus- question de 
supprimer les polices municipales 
= comme cela avait été envisagé 
dans une loi du 7 janvier 1983. 
Mais un cadre juridique précis ct 
des missions micux définies 
devront permettre d'éviter que.dcs 
policiers municipaux OUFrpaisEnt 
leurs compêtences en procédant à 
des contrôles d'identité ou dés 


se soucier exagérémem des. carcans 
παν impasès à la police-natie- 
fale », comme le soulignait on 


fuient au se défient. On n'a pas fait ὦ 


jours la tradition. On n'a pas 


tains en vicndraient aux mains. . 
bulletins de vote éparpillés οἴ ας : ἱ 
: M. Picrre 


Dans la solennelle première ' 


donnait de lui unc hien piètre, 
image, 15 n'en pouvaient plus de . 


les’ sept . 


dans des conflits * 


l'autre. Deux listes s'affrontaient. 
L'une. émanation du bureau sor- 
tant, &ait animée par MM. Frédé- 
ἧς N'Guven. jugc d'instruction à. 
Paris. permanent du syndicat. et, 
Christophe Seys, juge des enfants ἃ 
Lyon. Cette tendance estime que ke. 
syndicat ἃ trop « coffé » au gouvere 


nement depuis 1981. encouragé ᾿ 


par ccux de'ses membres qui ont: 
quitté leur juridiction pôur [τό 
quenter de trop près les allées du ᾿ 
pouvoir. Dénonçant la politique" 


trop moile « d'accompagnement du : 


pourvair », ils cntendaicnt vair 
lever l'appartenance syndicale de 
Icurs « camarades ». tant qu'ils 
occupcraicnt des fonctions relevant - 
du bon vouloir de l'exécutif et 
prônaient une stratégie syndicale_ 
plus offensive et plus autonome. 


Cc lan passait pour séduire 
et rassembler une partie des jeunes 
magisirais de base. souvent provin- 
ciaux. qui réclament use plus 
grande démocratie syndicale et 
reprochent aux précédentes direc- 
tions de les avoir traités comme 
quantité négligeable. Attitude 
«scetaire ας à stalinicnne », esti- 
ment, eux, Îes partisans de l'autre 
liste. conduite par M. Maurice 
Zavaro: maître de conférences ἃ. 
l'Ecole nationale de la magistra- 
ture, solidement appuyé par ces 
« anciens » du syndicat. ébahis 
qu’on songe à les chasser de ce lieu 
auquel ils tiennent tous si- fort. 
Rejctant ce qu'ils perçoivent 
comme une attitude d'exctusion, 
d'intolérance. confortés dans cette 
analyse par les. méthodes- 


croployées par M. N'Guyen et ses. ᾿ 


amis pendant les cinq mois passés. 
à la.t@te du syndicat et par lénca- 
drement trop strict. du. congrès. 
qu'ils ont mis en placc. les amis de 
M. Zavaro voulaient définir ane 
Hgne syndicale de « critique. 
constructive:» à l'égard du pouvoir. 
plutôt que de rupture. ᾿ς. © ” 
. Les deux fogiques étaient-elfes 
conciliables ? Certains. comme- 


la République à Nanterre, co-fon- . 


. datcur du $M..sy.sont employés. 


espérant comme Jui qu'on assisté-; 


, ται « l'enterrement de la. hache 


desguerre ». plutôt qu'à celui du. 
Syndicat. M. N'Guyen a espéré 
qu’à Ja fin du congrès. « dimanche 
soir, or pourra se parler el manger 
ensemble s ct'a appelé au di : 
Peu l'ont: cru: Mais il -failait 
d'abord wider-son-sac. Ce fut-fait. . 
ct pas toujours de façon trés élé-. 
gante. Responsables au ministère 
de la justice de la mission moder-, 
nisation ou de l'administration 
péniteñtiaire. des syndiqués ont'été 
vivement pris à partie οἱ accusés... 


de n'être au syndicat que les repré- . 


sentants d'une politique rejetée par 
ἐς même syndicat. Unjuge d'ins- 
truction de Colmar vint raconter 


. comment des conversations télé. 


phonique qu'il avait eues avec 
l'ancien président — son ami depuis 
dix ans — avaient τό cnregi # 
son insu οἱ utilisées pour démon 
tret sa prétendue Collision avec. ke 
pouvoir οἵ la: hiérarchic.. 
M. N'Guyen. victime de. «procès 
en-sorcellerie ας rapporta Que 565 
détracteurs n'hésitent pas à À - 
ler « Pol Put ας surnom où flotte 
un relent raciste. {ΠῚ avait apara- 
vant expliqué qu « au xein du 
SA ν on avait utilisé. « à des fins 


1985. pa Eappont ὡς | Fimpertion 
générale de ice nationale (le 
fonde du 4 φοίοδις 1985). εἶ 
Pour. éviter.de' tcis dévêrement 
le rapport Clauzcl cantonne pre) 
polices municipales dans .des: mis- 
sions « complémentaires αὶ ἃ celles 
ὡς la police d'Etat, Leur fonction 
premiére doit être de veiller à la 
bonne application des arrétés -du 
maire {eh matière de construction 


ou d'habitation) ct d'exercer une ‘ 


police administrative et de proxi- 
mité, Aux policiérs municipaux . 


d'assurer la surveillance-dés-sonties . : 


d'école et de sanctionner les infrac- 


tions liées aux bruits de voisinage : 


A eux d'assumer les tâches adm 


mistratives de la éanimuné. des . 


ebjets-trouvés à'la remise des 
cartes d'identité ct au service d'or- 
dre lors des fêtes locales. -. 


. fls seront. désormais habilités à 
vérbaliser pér procès-verbal: les 


. manquements aux-arrêtés murici: 


paux. ainsi-que certaines infrac-. 
Lions au code de [8 route : non plus - 
simplement celles felmives au 518.. 
tonnement, mais aussi les excès de 


interpellations de suspécte « sans - Free où. non-respect d'un 


ec οὐ d'un. sens infcrdit-En: 
outre, ils seront autorisés ἃ deman- 
dér à-un comtrevenant-dé décliner . 
son.'identité (mais pas de la 


-Caën. procureur de - 


qui paraissent cidirement politiques 
aujourd'hui ». cs rapports d’ins- 
pection le concernant. qui figu- 


raiegt dans son dossier lars de san - 


examen par Ja commission d'avan- 
cement.(le Mande du 19 décembre 
1989). .. le as vi τεῦ εἶν 

Etait-il encore.possible, dans ces 
cénditions, dé faire la ‘pait. de 
« s'enrichir di différences we 
comine le souhaitait tant M. Picrré 
Lyon-Caen ? «Peut-on .fouer afec. 
cet outil er sacrifier l'avenir à des 
querelles secondaires ? » Tous en 
étaient d'accord : le Syndicat de la 
magistrature est un licu irrempla- 
çable. ΠῚ était. naguère. fait de 
débats et de chaleur, de solidarité 
et d'échanges. Certains n'étaient 


venus à la magistrature que grâce à : 


‘ui: Pouvait-on le reconstruirc-ou. 
était-il trop tard? , monte 


Un succès. 

‘On s'est d'aband testé. dans une 
bataille de. procédure imcpie, qui ἃ 
duré tout un après-midi. On a. 
ensuite tenté de débattre autour de. 
thèmes ancestraux : « Quel s7ndf. 
cai,.quel juge. quelle justice ? », 
Une nouvelle fois. les personnes, 
plus que les idées, se sont affron-- 
tées. On a la tête ailleurs. parlé. 
dela crise-de:la justice ur. peu ec 
surtout. de celle de ses magi x - 
On est 10mb€ d'accord. sur des 
revendications communes: des 

oyens accrus ponir. fa justice. une, 

orme du statut, dés magistrals.. 


On:s'est entendu:sur- des modalités. - 


d'action-pouvant aller jusqu'à la. 
. grève. On a pris ses marquesct il ἃ 
bien fallu votet dans’ une ambiance 
fiévreuse. On.s..mis près de 
quatre heures à dépouiller kes 482 
botietins. Le résultat a enfin été 
connu : faminée.:ta liste de’ Frédé- 
ric:N'Guven:et-Christophe Seys- 
n'obtient'que deux sièges. au 
Conseil. qui ne sont d'ailleurs’ pas 


succès «empoisonné presque Frop 
beü-podr'ramener la" paix. Avant: 
‘mêmé ‘Fannonce ‘officiclle- des- 
nant la tribune. rédigcait un com 
muniqué vengeur ::« Le Syndicat 
dela wrayistraturé st-aujolrd'hti 
normalisé. Il q été repris en main” 
après'une montée'en fotee des’ élé- 
mens de la chancellerie, des cabi- 
nets ministériels" et de ceux qui doi 
vent'leur carrière au poinuir actuel. 
") ἀπ liste menée par le burcau- 
sortant a lé massivemont Grinvéc- 
φῇ raisoh d'un serütin qui Interdit 


l'expression du pluralisme, Para ᾿ 


“ dé σομσ même. 
diste quete congrès s'est détermi 
pour les reprendre largement à'son 
compte. C'est pourquoi cel échec 
masque une victoire ‘politique: 
importante κ᾿ Un Un un 
Tout sémblair dès lors être: dit. 
Et lc congrès. baptisé de clarificas. 
tion. s’acficva dans l’acmosphière. 
pestilentieile dans laquelle if s'était, 


ἊΝ . AGATHE LOGEART 


᾿ς Remis a miñistré 


| Le rapport (πὶ propose de désarmer les policiers 


coùtrBler) ; en cas ἀέ. refus, ils: 

pourront:le conduire devant un 

| sentou üit officier-de” police judi- 
ee ΠΠΠΠ Ἶ 


ς, βότιδ, de .gardé-champèitres 
ürbains. les agents do an 
cipalc:n'ont pas à constituer une’ 
«iroisième police +. ‘Leurs mis 
sions ‘nC peuvent être Que” com 
plémentaires νι “ἀξ clics’ de 19 
police nationale et de la"gendarmer 
rie. Ges dernières ont'use compé- 
tence exclusive pour fes missions: 
-de: patict judiciairg-et la lutte cop. 
tre Ja délinquance: insisle le ra: 
part. En.vue de lever toute ambt 
:guité À δὲ sujet, -il. prépose.. de 
retirer la qualification d'agent-de 
“police judiciaire adjoint aux fone- 
, tionnaires. territoriaux. -Dans;'le) 
même temps, le’ contrôle des. 
pôliées municipales sera: ren 4 
une instaricé nationale’ 


τὲ 
à. 


ui dorés” 


d'une-arme dé poing, TA EN 
décret 46 1973 D: Ὑ ξειοηκς Fyss 


parent Sur cent sististiqueset- Sr: 
1 


redéfinition des-missions. le rap: 
port Claiel-retient le principe:dus- 
décrmemenl individuel de-tous 
£ “policiers ‘MuURIC} 
0e tente des ent Des. 


“des “babes: JacrymobEtes 


devraient leur suffire pour assurer 
leur fonction: +" τ Ὁ 
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SOCIÉTÉ 


ÂÀ A Toulouse 


Les jeunes avocats avocats se divisent 


JUSTICE 


a le! financement de l'aide légale. 


jeènés avocats (FNÜJAI S'est 
‘ten du jeudi 23 au samedi 

| ai à-Toulouse. Igäuguré 

. par le garde des scéaux, il.a 
donné lieu aux premières prises ᾿ 

de: -position depuis fa divuiga- 

-.tlos du: rapport ‘Bouchet Sur 
fde légale. ‘ 


ΕΑΝ congrès: dé la FNUÏA 3ς 
- platait- sans conteste dans-une de 
<cs -riodes charnières pleines 
d'iaconnues. Le début: de l'année 
1990 a &é marqué par πῆς grève 


qui a degrés divers, 
de nombreux barreaux français : 
la grève de l'aide légale, cette 
«justice es pauvres.», qui part à 
vau-1" cau: ..Les prochaines 
. sémañies “verront l'Assemblée 
vationskc" discuter. du statut du 
fatar. avocat conseil ct entériner, 
5405 doute, la fusion ὥςς profes- 
sions d'avocat οἵ de conseiller 
juridique. Sans parler des 
réformes du code péral, en cours. 
. οἵ δ sa. procéiure, souhaitée, ces 
Jeurés membres. du. barreau sont 
aujourd'hui : “confrontés à des 
choix d'importance. : 

-Profitant de’kx venuo à Tou- 
[House ἐπ gañde des sceaux, ‘ils lai. 
ont fait connaître leurs exigences 
- et chtiques. Pour les jeunes avo- 

5, il.s'agit de.ténir le cap 
«entre tradition el m ixne » 
dans-des. domaines aussi divers : 
quels formation des: jones - 
€ deux ans de théorie, c'est 4 
-, l'ouverture à des non-pro! ἐς. 
sionnels du capital des fnturcs 
sociétés commerciales — «. Nos . 
ne tôlérerèns aucuñe prise de par- 
ticipation extérieure, même mino: 
ritaire - ou lc sélariat des avo- 
Cats: 
Arpaillange s'est monscé. un iñter- : 
locoteur oùvert mais déterminé, . 
défendent tout à la:fois les dispo. 
sitions de son. projet de lai et Ja. 
nl ire « concerlalion » avec 
les professionnels. …. mr 


* Les principaux points de. fric 
tion n'ont pourtant pas concerné 
les nouveaux cadres d'exercice. 
La FNUJA, rappelant qu'elle. 
Hg donnt-dès 1987 κ ᾿ mpul. . 
Siar.» pour-un- rapprochement - 
avec ses.« frères conseillers je 
ques », 30 réjouit de voir le 
cofin à son terme. La vérita 
passe d'armes. entre congressistes, 
et avéc le ministre de. la justice. 

en faite autour du rapport sur. 

l'aide. légale du consciller d'Etat 
Paul Bouchet ({e fonde du. 
19 mai). 

Point de départ de ce travail. . 
pu constat commun : là système 
d'aide légale qui, en France, est 
censé permettre l'accès de tous à 
la justice, es, de plus ën plus, 
inadapté. « On dif souvent que 
noire justice est inégalitaire : c'est 
“vrai en partie-», a admis ic rdc - 
des sccaux tai-raême. Sccond'pos- 


ΠΝ κρῖ 
de l'intérieur 
municipaux 

Cette proposition, sans doute la ἡ 
plus audacicuse du rapport, pour- 
rait provoquer des remous ches les ” 
maires qui craindraicnt de voir 
amoindrie l'autorité de « leur» 
police. Pac ailleurs, le rapport - 
avance plusicurs mesurcs qui pOr--. 
mettront à tont citoyen de distin- 


guer, du premicr coup d'œil, les 
policiers municipaux des fonction 


ἫΝ 


παίτος de. police nationale. σοῖς 


voitures et-Ieurs cartes tricolores - 

Ré: devront -plrs copier ic modèle - 

nätiônal. De même pour leur ὑπο 
forme, qui devra à présent être 

céramun à toutes les polices muni-- 
cipales._ 

- Esfin, te rapport | demandé 
qu'un statut digac Jde La Fonction 
publique territoriale soit rcconau 
ἃ ‘cs policiers. Recrutés sur’ 
concours à programme national, ἡ 
micux formés, agréës par ᾿ς procu- . 
reur de la République et fe préfet". 
ces’ fonctionnaires terriloriaux 
déviont bénéficier de possibilités 
de promotion interne et d'accès au 
cadre B de la fonction publique 
τειχπογίαἰς. Ces policiers munici- 
paux-d'un nouveau genre pour- 
ront; avance ke prêfet Clauxel, por- 
icr le nom de «gurdes 
municipaux » . 


++ +7. ERICHINCIYAN 
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LANGUES 


ταῖσι : τ démocratiser la jus. 
tice, ἃ faut repousser vers fo Le 
le seuil minimal de revenus qui 
donve droit à l'aide légale. Scion 
le..rapport - :Bouchot, ce plafond 
devrait. passer de 3465 F au 
SMIC (4428 ΕἸ pour l’aide totale 
οἱ de 5 250 F à une fois ef demic ἃ 
δε fois le SMIC pour l'aide par- 


Une entreprise 
..« prioritaire » 


pe en raison des grévés des 
différents barreaux français, à 
cavisager une réforme ὁπ profon- 
deur, le ministre ἃ défini les que 
ques principes qui ἐς guideront 
dans cetic entreprise qualifiée de 
« ‘prioritaire »: 
= l'intérêt des justiciables -- οἵ 
aon celui du corps des avocats - 
sera le ΠῚ directeur du BOUVErNE- 
ment ;' 
ἐπ "1e devoir de solidarité envers 
les plus démunis cest souligné 
outre le don pur ct simple, ἴδιας 
légale pout οἱ devra prendre les 
formes les plus variées (crédit et 
assurance de protection juridique, 
en particulier en cas d'aide par- 
tieflc} : 
* 2 if faut chercher à rendre 
Favogat plus disponible pour 
cette clientèle amenèc à se ἀξνο- 
lopper ; Ν 
- +. financement ΒΟ saurait 
relever du « tout Etat ». « D'au- 
{res CORCOUFS », que le ministre. 
n'a pas détaillés. seront donc 
nécessaires. La participation des 
CARPA (caisses anonymes des 
règlements pécuniaires des avo- 
câts) semble d'ores et ‘déjà admise 
- puisque, selon le rapport Bou- 
chot, celles-ci ne sont pas hostiles. 
C'est sur ce dernier point néan- 
moïns — quelques sifflets ont 
accueilli les propos du garde des 
scéaux -- que lé Bât blesse ic plus. 
.æ Ées missions de service public 


‘Face τὰ ‘eux, Pierre. dairent 


être assurées par l'Étai » 
Srasséné le président de la 
ENUJA; Rémi de Gaulle, avant 
d'ajouter cn substance que la par: 
ticipation des avocats au finance- 


de laide j ue ne pourrait se 
faire qu au détriment de la qua- 
lité, dans la mesure où les 
CARPA doivent. déjà apporter 
leur concours. financier ca 
matière de formatio: et de ges: 


- ᾿Δὰ sein même de la fédération, 
D pre eg eme 


les états généraux de Bopien 
tel onde du 20 février), le désae. 
cord ètait patent entre ἐς ἀξ, qui 
- trouvent normale a -participation |: 
« de solidarité » (par. l'intermé- 
diaire des CARPA ou sous forme. 
d’un abattement sur le prix du 
tarif horaire) et ceux qui le 
‘tent 
Divisés pour l'instant sur ce 
point délicat, les jeunes avocats 
ont préféré, dans une prudente 
motion d'attente, ἰς passer sous 


silence et mettre en place απὸ cet 
LA de crise qui travaillera tout 


50 
photographes 
exposent 


du 24 avril au 30 juin 1990 au Palais de Chaillot 


Grand Foyer du Théâtre National de Chaillot. Entrée libre. 


ee _ SUOITH RUEFF 


EEE een moe) 


{ΝΕ ΝΤΤΤ... 
LA ΠΟΙ ἍΤΤΑ, 


apprécierez au κοίτας le en de 2 nouveaux 
trains aux accents de Dolce Vita : 

Le “Galiléi”* à destination de Florence, et le 
Rialro”, qui vous emmène à Venise. 

Détendez-vous, tout ἃ été prévu. La Voiture- 
Restauration “Grill le dîner et le petit 
déjeuner, la climatisation’ Ja chaleur de l'été... 
Fermez les yeux, vous êtes déjà en vacances. 


id δ ui 
vous allez regretter que la nuit sait si courte... 


16 Le Monde Φ Mardi 29 mai 1880 see CULTURE TT τ ᾿ 


MUSIQUES 


Sous l'inspiration de Rostropovitch 


De Schnittke à Beethoven, 
Jes émotions journalières d'un festival 


La légende du Rail Band de Bamako 


Avec le Sénégalais Ismaïl Lo, l'orchestre malien ἃ été la révélation. 
du Festival des musiques métisses d'Angoulême 


EVIAN celle. qui reviendra cependant. cn l'église d'Evian l'après-midi. “ ᾿ Η Gen ts 
ΕΣ une plainte qui s'effondre puis confirmant la valeur souvent Au fil des ans, le Fustival des mais il a développé un son, une nuit, Salif Keita 8. dissipé les 
de notre envoyé spécial remonte et se perd dans le suraigu. exceptionnelle des Quatuors musiques métisses juxtapose deux dynamique qui m'apparticnnent rumeurs inquiètes qui entouraiènt 
Les quinzièmes Rencontres dans l'au-delà. Mort ettransfigu- Anton el Manfred, des pianistes événements : le premier. consacré qu'à lui. sa santé musicale. Le 
αὐ οἷς d'Evian se sont ache- ration” Nicholas Angelich et Eric Le Sage | au jazz. le second. ἃ la musique Diclimodi ‘lounkara, colosse Au Sénégal, Ismaël Lo est une 
vées. dimanche soir. sur deux Ces quinze journées d'Evian ct du violoncelliste Jian Wang. africaine. Les talents de program-  arfable οἱ sérieux, est l'un des : vedette. IL a déjà enregistré-quatre 
œuvres impressionnantes d'Alfred nous ont ainsi offert, sous l'inspi- Parmi les soirées mémorables de mateur-explorateur de Christian deux membres fondateurs encore disques (dont Celluloïd a .cxtrait 
Mousset, le directeur artistique du en activité. Ta sur l'usage dela deux disques compact -pour | 


Schnittke. ce compasiteur rus$e né ration de Rostropovitch. un pro ces Rencontres, on privilégiera 
en 1934, interdit et νους à l'obs- gramme Ouvert οἱ équilibré. À celle du Quatuor Bartok que l'on 
eurité pendant vingt-cinq ans dans Côte d'œuvres contemporaines très  écoutait avec bonheur après treize 
son pays. où il n'a suhsisLé qu'en substanticiles {en particulier. grâce ans d'absence : ils jouaient le Qua- 
écrivant quelque soixante musi- à Gencviève Joy, deux superbes trième Quatuor de leur « saint 
ques de film. Preludes pour piano: d'Henri patron » avec cette fougue, celle 

Avec le merveilleux orchestre pue d mn a. ἢ nichons vitalité cffervescente qui emplit 
des jeunes du Curtis Institute de écriture poétique). [ΠΥ aVail  jes lignes ct la polyphonie com- 


festival, ont amené à Angoulême. guitare électrique plus idées que consommation française). Η vient 
bien avant que leur gloire ait tou- ἴα plupart des musiciens de rock. de signer avec Barclay, et tous 
ché le reste de la France, Mory Son jeu tournoyant est la quintes- ceux qui lui veulent du bien- {en 
Kanté ou Johnny Clcgs. sence de la guitare en entrelacs gros tous σουχ qui connaissent 

Cette année, le voiet africain de telle qu'elle se pratique dans la déjà sa musique) lui prédisent un 
la programmation 50 divisait en région. En plus il sait de temps CN avenir planétaire. Peut-être un 
deux nuits. la première mandin-  LEMPS prendre la tangente, S3ns peu engoncé dans ces espérances. 
gue, la seconde sénégalaise. Mory qu'on aie jamais l'impression Ismaël Lo a quand même réussi à 


Philadelphie. Rostropovitch, a pour le grand public nombre bjexes arrachée: 1 ct # 3 L 
FR Dration magnife ὁ GUN τὲς classiques. el même Pl SEnrope € au sol et au ἔοϊ- | EME SE Salif Keita (qui se pro- d'entendre un 500 de guitare. ἡ νδτές pre- 
πε ἢ {ques wfriandises » comme le: ore d'Europe centrale. “ai ᾿ faire passer quelques vérit pre 

que de la Symphonie in meme quelques © Ὁ 5 Ce mê ï in à duisait à Angoulème) sont issus de εὐ mibres : Ismaël Lo est un grand 

riam que Schnittke écrivit pOur sa pièces légères assemblées par le Ὁ même courant souterrain la tradition mandinguc. Mais leur Un avenir mir (plutôt à l'américain 

re on 1076, vaste lamento d'un Le Stern, Rampal, Rosropo- haute tension soulevait le Qui | établissement cn Europe est très lanétai a ricaine). un excellent ὁδοῦ 

seul tenant. traversé un moment ΠΡΎΜΟ ΤΩΝ ἀετὸν des SHC os sde Scribe où toi d'avoir épuisé la richesse du planétaire ps groupe et arranger οἱ = surtout 
, joutcr vivier musical malien. + La soirée mandingue avait en -un ‘compositeur capable d'accro- 


par une ombre de danse. où ὑπὸ Ha L Ν tee ἀδῳρανῚ 
goutte d'eau rombe, lancinante, Corterfo pour ΠΕ et harpe, de lyrisme si intérieur, montant 
Mozart par Rampal et Marielle comme une lamC de fond de son 


rythme un temps lugubre. A la fin 0 ᾿ ke 
pourtant emerge un signe d'espé- Nordmann. violoncelle. {nstants inoubliables 


Cette richesse s'incarne dans la fait commencé par un apéritif sud- cher l'oreille européenne. 
légende du Rail Band du Buffet de africain. Mango Groove cst un Le reste de la nuit sénégalaise 
la gare de Bamako, orchestre groupe multiracial qui joue unc ἐρεῖς consacré à deux feunes 


rance, lorsque l'orgue enere οἱ que cet udagio immobile, entre vie not ss aus ἡ ε hr 

chante un motif Frais. populaire. Le folklore et au-delà, où passe une tempête. HAS cents Aus musique pop KE ἐξὸς Pie Louga Lo et Wala Afro. à 

Semi δ 1 βέδνι ὧν ὅπ Je 1 d'Europe centrale δι sentiment d horreur irrépresse des musiciens d'Afrique de années 50 . L'idée est jolie, c'est = nouvelle formation ἀν SL es 

ymphonie pastorale : le calme, e comme une vision de la mort, | ‘Ouest. forcémel aliens. i τ Er de Ἢ ouré et à.la chorale Ge lien 

sérénité envahissent l'orchestre. Soliste privilégié de l'année, οἷ le trio du scherzo, sublime Mon Kanté PSE Von ire titque an ed Jouga. Commandant de l'armée 
τ sénégalaise, dévot, Julien Jouga 


fair leur classes. n'avait pas eine. Elle est maine promène 565 dxante chOrISIES οἱ 
Le Raïl Band se roduisait pour 8.551, CAT musique est aborda- bi li 

la première pére LS ἃ ble, directe ct dansante, cuivrée, quelques percussionnistes ἃ tra- 
Angoulême, vingt ans après 805 très proche de ia musique de verse monde proposant 805 har- 
débuts et l'on se prenait à craindre danse américaine d'avant le .monies très catholiques sur des 
le pire, un peu comme s'il avait rock'n'roll, jive ou mambo. L'effet thèmes africains. Quand le 
fau attendre aujourd'hui pour Ci ui Pet gâché par des composi- mélange prend, om rctroute 
découvrir Jerry Lec Lewis sur tions parfois triviales et le jeu de Pimage miroir de l'influence pro- 
scène, De la formation originale il scène cxaspérant de la chanteuse testante sur les harmonies des 
se reste que Jeux membres. Le Clare Johnston que lonaurait cru groupes sud-africains Comme 
Rail Band fonctionne comme un échappée du dernier concours de  Ladysmith Black Mambazo. :: -: 


centre δ es :te guitare l'Eurovision. ; THOMAS"SOTINEL 
actuel de Salif Keita Joua t avec Entourée d'un groupe fait de PE SE buts fs 
ui il y ἃ encore un an et demi. bric οἱ de broc Qui jouait trop fort  Amounes Pat a ons 
il n'a pas fallu plus de trente dans l'espoir que le volume cache Groove. Au New-Morning. les 
secondes à la formation {trois  rait sa misère, Nahawa Doumbia, . 29 et 30 : te Super Rail Band de 
chanteurs. deux guitaristes, basse, considérée comme la plus grande Walo Afro et .Louga 
batterie. trois cuivres el deux per- chanteuse malienne, à tout juste 31: Nahawa Sant, 
cussionnistes) pour balayer tous” gagné le droit de revenir la fois les 1ers et 2 juin : Ismaël Lo, ke 
les doutes en ua tourbillon ct trois prochaine : c'est ἃ peine si lon 9 juin ; La Chorale Julien Jouga 
harmonies. Le Rail Band est un pouvait imaginer ce que pourrait se. roduira.en l’église Saint- 
wrchestre de danse. influencé par donner sa voix dans des circons- . touts des invalides le 29 avec 


Plus extraordinaire encore, Isaac Stern (ce sera Menuhin l'an chant de désespoir dans un 
peut-être. le Concerto per violon. prochain) nous a ravis le même dépouillement absolu. 

Celle a été commandé ἃ Schnittke soir avec l'Adagie K.261, de Quant au Trie à l'Archidue, de 
par Rostropovitch. qui l'acréé à Mozart où l'on retrouvait avec  Becthoven, il mariait deux vieux 
Evian sous la direction de Theo- joie sa sonorité comme un fil d'ar- complices, Eugène Istomin εἰ 
dor Guschibauer. tous deux débor- gent ou un diamant scintillant  {sgac Stern, au maitre de céans 
dant d'un iyrisme torrentueux οἱ dans l'azur, Michael et David, ses Rostropovitch qui jetait des œil- 
acéré. Pendant près de quarante deux fils chefs d'orchestre, Ont ades attendries + son invité 
minutes. Le violoncelle n'a guère encore du chemin à faire sur 505  g'honneur. Quelle belle alliance : 
de répit : il a tant ἃ dire, cet traces: le premier, et le plus doué Stern moin ταῦ, ἱ € jadis 
homme solitaire. ce musicien qui tassistant de Dohnanyi à Cleve pari ἘΣ ΕΝ on ΝΣ ἄνοδον 
se libère, qui avance dans des pay- land), a donné avec le Curtis ὑπὸ  {etomin dont les doigts roulaient 


sages sinistres εἴ poignants. exécution brillante. d'une extrème ᾿ ἡ 
On s'épuise ρατίοίε à suivre cet précision, mais fort sèche, du sur le piano comme un russe 
k Cancerto pour orchestre, de Bar.  insouciant Sur les cailloux, et 


inlassable combat intérieur. pres- k sl ἐ ἱ 0 
ὰ ΐ ὃ : τ tok, tandis que le second. plus lava, épanoul par cette musique 
qui NE Lars sensible, manque cruellement de 51 belle, goûtant chaque trait αν 
AE gravement malade l'an technique : on lui avait confié, il délices. La fin de l'adagio en par 
assé, Toute la fin est d'une ἀῶ via. unc bien pâle formation ticulier fut admirable, comme un 
intensité bouleversante : après un de fortune de l'Orchestre français ἔοι ὅς vraises cncore ardentes 
lent choral des cuivres, un pénètre Es pour la 4 Symphonie, sous la cendre qu Che se 
> d'in ἮΝ e Beethoven. réveiller une dernière fois ct 

dans une sorte d intermonde. L'éterniser dans un rêve avant de 


comme dans le Cancerin pour Site Les jeunes artistes au contraire  Cograi re, ν n 
lon, d'Alban Berg. Une fanfare brillasent de mille feux dans nom s'étcindre. les musiciens zaTrois qui viennent  tances plus favorables. Etavont l'Orchestre de la Gardo räpubli- 
d'enfer semble engloutir le violon- bre de concerts, en particulier à JACQUES LONCHAMPT régulièrement jouer à Bamako, que le Rail Band ne termine la _caine.et le-30 soule, 

εὐ D “ se 3 


πα.» qe PE ET 


RTE 


M. Mme le député le saviez-vous ‘4 


62 % DES CHEFS D'ENTREPRISE” NE SOUHAITENT PAS . ᾿ 
QUE L’ASSEMBLÉE NATIONALE VOTE LES DISPOSITIONS VISANT. 
À RESTREINDRE LES INTERVENTIONS DE L’EXPERT-COMPTABLE . 

DANS LE DOMAINE JURIDIQUE ET FISCAL Fe 


16 94: SOUHAITENT CE VOTE 22 % NE SE PRONONCENT PAS 


84 4) VEULENT POUVOIR CHOISIR ENTRE L'EXPERT-COMPTABLE - : ᾿ 
ET L’AVOCAT-CONSEIL JURIDIQUE os 


Parmi lesquels 


63 % PRÉFÈRENT CONSULTER L’EXPERT-COMPTABLE 


EN MATIÈRE JURIDIQUE ET FISCALE 


16 % L'AVOCAT CONSEIL JURIDIQUE 21 Ὁ NESE PRONONCENT PAS 
Déjà un sondage CSA/Conseil supérieur - Conseil régional de * Fiche technique. ΔΝ EP δι οἵδ κα 
Paris de l'Ordre réalisé en Décembre 1989 auprès d’un Sondage CSA-Conseil régional de Pordre des experts. ὁ 
échantillon national représentatif de 501 chefs d'entreprise de comptables et comptables agréés de Paris Le de France” 
5 à 300 salariés (méthode des quotas) souligne que l'expert- réalisé du 2 au 4 maï 1990 auprès d’un échantillon . 
comptable est l'interlocuteur permanent ou privilégié : 71 % : national représentatif de 506 chefs d'entreprise de moins. 
l'avocat : 5 % : le conseil juridique et fiscal : 10 ὦ ; de 50 salariés. : ni 4 


le notaire : 2 %. 


Méthode des quotas (effectif de l’entreprise). 


CONSEIL RÉCIONAL PARIS ILE DE FRANCE DE L'ORDRE DES EXPERTS-COMPTABLES ET DES COMPTABLES AGRÉÉS 


_Yclose, Marie Be ΟἹ 
ἐξ Jore Ben nn ρας ραπί-. 
tropicalisme,. 1e 


métissage" dans l'al. 
mb: sis La: retraite 
ip Ἢ la ταβίτπιγο. avec sa 
ile maisen.de disqhes. hui à per- 
rimis de faire le tour de ses 
‘inflyences. celles duNotdeste. de 
“Rio à de si-périphérie. celles d'A 


€ bi rie 


‘déntale. prientale. 


*'«Entouréde.vicar- requins qui ont 
joué avec Gi Evanx de jme 
“loaps:appartenent nu Paralamas do 
- Bacesso :. d'u. des, principaux 
:Broupes.rack. du: Bresil. et. pour 
.Moma Africa. dé King Sunny Agé 


οἱ de ses musiciens-Jorge Ben. Join - 


dé renvoyer. ἃ. ἴα nostalgie des 


annécs passé nous . propulsé... 


princier ct-prndiosé, vors sn Yurur 
“JOQUR.. dYNAmIQUE, : 7 ἢ 


. Bervärd Faucon-dôit une μα de” Bols 


sa noloriëié aux mannequins qu'il 


pie devant, {e-mur du cabanon 
d'Apt, raides et contris, en groupe 
de trois ou ‘quatre. grimaçants d'un 
sourire glacé, pour une uhime 
farandote, dans une lumière triste 
εἰ douce, . de “- 
C'est à ὑπο idée semblable qu'o- 
béissent les scènes ficrives créées-à 
partir de mannequins de cire 
débusqués dans des musées par. 
l'Américaine Susan Wides, trente- 


alrieaines et un nouveau patronyme … 
1 6 à l'Olympis ‘sa forte présence 


gène {avec ke'raï) dé Afrique occi- 


Pour cc retour au premier plan. . 
Jorge Bon a signé avec la firme dis- 
.Coëraphiqué Warner. qui craignant 
ὑπ΄ δο ταῖς pourquoi une confusion 
entre son nom εἴ celui de George 
- Benson également sous comrat- a 
cpricusoment repris. des méttrodes 
préhistoriques, ΟἹ jui a demandé 
tout -simplement : de s'appeler 
désormais Benjor. . Ἦν 


À quürante ψορὶ ans. οἱ après une 
aventure musicale d'un quart de 
siècle, Jorge Ben ‘a obtempéré . 
Pour pouvoir enregisLrer AO noue 
vel album. Mais nan sans un pied 
de nez à la multinationale améri- 


τὴ Entournée: y compris au Bresil. 
‘sous le non de Benjor. Jorge Sen a 
cependant gardé son idcnLité pour 
les troïs cancèrts donnés les. 28. 29. 
30 πιαὶ à l'Olympia. 5. 
| CLAUDE FLÉOUTER 
s 28,29,30 mai, 


ἀξεῦ εἰς το πιέκείανεν. δ tel" 
un plan de ἤϊπι, Ξυϑοίίεπε [6 désar- 
roi de la perception, et Fascinent 
d'autant plus qu'elles captent' les 
reflets du cadre même où elles sont 
présentées. . 
. PATRICK ROEGIERS 
+ Bernard Faucon, « Demiers 
Portraits », galerie À Gait- 
Tard, 3, rue du Pont-Louis-Phi- 
Hope, Pans 4". 


isher, Galerie .Cho- 
mette, rue Besubourg, 
Paris 3», jusqu'au 6 Min de 


tre d'Art et de Cultur 


deux ans, Entre 4rbus et ἴα Belle 


au bois dormant, ces héros 
incarnent les st E 


fictif, 


inverse 
de F'hore 


cet les ἢ 
société 


ον - Un souffle fraternel - . 


Le pianiste et compositeur 
Chris MeGregor, originaire 
d'Afrique du Sud, est mort des 
suites d'u cancer, {| était δαὅ 
de cinquante-quatre ans. 


En 1964. Chris McGregor εἰ son 
sextette, les Blue Notes, -doivent 
quitter leur Afrique du Sud natale. 
L'orchestre est multiracial. C'est 
une premiére. Le pouvoir ne plai- 
sante pas. Chris McGregor. fils 
d'uv professeur dans une mission 
de l'Eglise d'Ecosse du Pondoland. 
dans le Transkei, + grandi parmi 
les familles Xhosa. Il n'a jamais 
cessé de. jouer avec les musiciens - 
noirs. Mesure-t-on aujourd'hui 
F'énormilé de ce choix qui conti- 
nueraii encôre dé choquer en Afni- 
que du Sud ? En 1964, Mongezi 
Feza {trompette}, Dudu Pukwana 
{saxophone alto}. Nikele Moyake 
fiénor). Jobnay Dyani (basse) et 


: Louis Moholo (Grumps} s'installent 


.en Europe avec leur « leader ». 
leur chef, Chris McGregor. Au Fes- 
tivai d'Antibes-Juan-lcs-Pins, ils 
remportent un vif succès. 

Leader, chef. tout ce lexique de 
f'autorité convient aussi mal à 
Chris McG: que celui de ia 
“iberté à la ville du Cap (jumelée 
avec. Nice}. Animateur — anima, 
c'est le souffle — fraternel, sensible. 
Chris n'aura su créer que des com- 
munautés heurcuses. chaudes. 
.rayonpantes dont la raison d'être 
était ἴα musique. le lien profond. 
l'amitié et.la philosophie : un 


1 humamisme serein. Il les ἃ nom- 


.mées le Brotherood of Breath : la 
confrérie du souffle, Le public n'a 
pas toujours suivi leurs démonsira- 
:tions de liberté. On le regrenc 
encore plus aujourd'hui. 

. - La période la plus forte du ‘Bro- 
therhood of Breath se situe à la fin 
des années 60: L'époque s'y prête. 
.Le groupe. fondateur du pianiste 


EINTURE 


|." Litalie à Montrouge 
©" Le Salon de Montronge célèbre. Mario Sironi 
“etes sauve ainsi de la médiocrité 6. 


Comme tous les sons, celui de 


‘| Montrouge, qui 4 trente-cinq ans 


d'ancienneté, tire des hommages 
“rendus à quelques morts célèbres du 
vingtième siècle l'essentiel de son 
inérèt. Jrait-on le visiter s'il ne 
“contenait celle année une quaran- 
‘taine d'huiles de Mario Sironi ? On 
peut en douter. Car ᾿ς salon lui- 
même. une oeuvre par artisle, LOUtES 
accrochées côte à côte, si serrées 
qu'on ne peut les voir, qu'elles se 
.combaltent εἰ s'annulent, ne révèle 
guère d'inconnus brillants ni de 1en- 
dances inaperçues. 

Comme d'habivde, il y a là ce 
qui 95 voit ailleurs dans les 
d'art de Paris. Seule différence : les 


zélateu: 

dont les.modèles s'identifient au 
premier regard sans trop de peine. 
Dans ce concours à l'imitation. il, 
n'y 2 que des différences d'adresse. 
Reste donc Sironi, qui naquit en 

ignc en 1885 et vécut à Milan. 

Sa peinture porte la marque des 
avant-gardes et des modes du pre- 
micr quart du vingtième siècle. 
Sironi à eu des tendresses pour le 
cubisme, pour le futurisme. pour 
l'archaïsme à la Carlo Cara. D'ex- 
pressionnisme et l'abstraction. Ses 
références ne sont pas MmOIns 
diverses. du pariétal au Quatro- 
etnio. to passant par l'étrusque etle 
romain . À travers CES CHÉOUCMENLS 
successifs, abandonnés dès qu'ils 
tournaient au systéme. if δὶ 


Marne-lo-Valiée. 


ORCHESTRE 
PHILHARMO SD: 


- obsédants et une nostalgie de fa 
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est installé ἃ Londres. fl rallie alors 
toute une géñération d'improvisa- 
teurs britanniques qu'il forme : 
Alan Skidmore. Harry Beckett, 
Nick Evans. Mike Osborne, John 
Surman, tous rejoignent un big 
band qui ne se comporte pas 
camme les autres : ni sur scène, où 
aufle hiérarchie n'apparaît. ni dans 
fa vie. Encore plus hibertaires que 
libres. les ensembles de Chris 
MecGregor d'où disparaît même 
son udm, pratiquent l'improvisa- 
tion sans règle aütour de repères 
simples : la polyphonie, les riffs 


danse assez proche de celle qui 
habite la musique d'un autre Sud- 
Africain célèbre, Noir celni-Ià, 
Abdulfañ Ibrahim (Dollar Brand}. 

À partir de son installation en 
Lot-et-Garonne (1974) et de la 
mort de son com on de route 
Mongezi Feza (1975), l'histoire du 
Brotherhood est faite d'altemances 
de disparitions et de reconstitu- 
tions jusqu'à l'initiative de Chris- 
tian Mousset qui en suscité un 
nouvel avatar pour le Festival 
d'Angoulême en 1981 : avec Didier 
Levallet, Louis Schavis, Johan Tehi- 
caï. François Jeanneau, etc. 

“Chris MeGregor se produit de 
plus en plus en solo ou en trio : la 
chance l'a quitté. Sa ferme est 
inondée, il perd son piano. ἢ ne 
bénéficiera même pas de la mode 
tardive, si l'on peut dire, de l'anti- 
apartheid. L'été dernier, if s'était 
produit avec une nouvelle cohorte 
et Archie Shepp, poursuivant 
ensemble leurs rêves de musique et 
de libération. La disparition de 
Chris McGregor, avec son visuge 
malicieux et ses cheveux longs, met 
un terme à l’un des chapitres de 
histoire du jazz et de la musique 
africaine. 

FRANCIS MARMANDE 


cH 


demeuré cependant fidèle à quel- ΒΟΓΗΕΕΟΕΤ 


ques principes majeurs : COMPOSI- - 
tion simple, en frise ou en bandeaux ς 
superpoñés, figures monumentales 
construites par la géométrie, sup- 
pression des détails superflus. cou- 
leur sombre, à dominante de terres 
et de noir, matière picturale épaisse 
et comme maçonnée. 


Une étrange 
frénésie 


Ses toiles des années 10 prennent 
leurs sujets dans les paysages de 
banlieue et d'usines. Quand la 

hologie et les citations primi- 
tives chassent cette thématique 
sociale. les oeuvres deviennent de 
plus en plus composites L'une 
d'elles dénommée Architecture, exé- 
cutée en 1944, énumére des motifs 
gothiques, des ornements tirés d'on 
ne sait quel panthéon mérovingien 
ou cefte, une pyramide, une coupole 
baroque vue en coupe, deux figures 
religieuses médiévales et un agrépat 
de figures humaines traitées sché 
see le tout en bistre, brun et 


LE 
RONDEAU 


CLAUDE 
MAURIAC 


rencontres et rendez-vo 


Ce n'est plus un tableau, c'est une 
anthologie, comme s'il ne restait à 
Sironi d'autre sujet qué 58 mémoire, 
qu’il vide dans 58 peinture avec une 
étrange frénésie. On comprend que 
notre époque, dont les peintres ont 
la tête encombrée de modèles 
incompatibles, puisse trouver quel- 
que charme à cet ant de l'overdose 
de cuiture, La peinture de Sironi est: 
symptomatique, c'est son plus grand 
mérite et sa principale singufarité. 
Mais il n'est pas certain qu'ils la 
grutiment longtemps contre l'ou- 

NL. 


PHILIPPE DAGEN 
> Hôtel de Vüle, Montrouge, jus- 
qu'au 5 juin. 
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& Mort du peintre indonésien 
Affrendi. —-Affrandi, qui est mont le 
mercredi 23 mai à Java à l'âge de 
quatrc-vingt-trois ans. Était pas-. 
sionné par les post-impressionnistes 
et les expressionnistes curopéens. 1} 
était Ha figure priocipale de l'art 
indonésien. Juste avant fa scconde 
sucre mondiaic. au moment même 
où les artistes s'engagraïcnt dans le 
mouvement d'indépendance contre 
la présence néerlandaise dans le 
. pays. il opte pour l'art populaire et 
décrit avec unc éncrgie robuste la 
vie quotidienne de som pays. les 
marchés. ta pêche, ou les combats de 
. coq. En dépit de ses succès interna- 
tionaux, il sera fongtemps boudé par 
Le pouvoir en place, avant d'être tar- 
divement reconnu et honoré par le 


RD LEROUX 
et 
ROBERT BUCHARD 


GRAHRAM 
La Fin du g 


L'Empire des fourmis 
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SPORTS . τς 
TENNIS : les Internationaux de France 


En mêlant ocre et blanc pour 
composer la sihouette d'une 
joueuse sur l'affiche officielle des 
Internationaux de France de ten- 
nis 1990, le peintre Claude 
Gorache a fait œuvre prémoni- 
taire : les soixante-troisiôèmes 
championnats sur terre battue à 
Roland-Garros, qui ont commencé 
lundi 28 mai, offrent un tableau 
féminin juvénile (Graf, Seles, 
Capriati, Sanchez, Sabatini} beau- 
coup plus intéressant que celui 
des hommes en raison des for- 
faits (Lendi, McEnroe, Wilander, 
Connors) et des blessures 
(Chang, Musteri. En 1989, le 
toumoi de la porte d'Auteuil avait 
attiré 326 700 spectateurs. 


Les années 80 avaient commencé 
au rythme fapcinant du {{{{- Elles se 
sont achewes, note dérisoire, sur un 
service à la cuillère. De Bjôm Borg, 
le Viking implacable. à Michacl 
Chang, l'Asiatique mystique, le 
stade Roland-Garros a été le théâtre 
d'une grande décennie de tennis, 
sens doute la plus intense depuis ces 
sixties où les Australiens Rod Laver, 
Roy Emerson, Fred Stolle, Tony 
Roche, Roy Emmerson à nouveau, 
Ken Rosewail puis Rod Laver 
encore inscrivirent successivement 
leur nom au palmarès. 

H s'attache à ces dix dernières 
années les images, fortes ou émou- 
vantes, d'un Guillermo Vilas étuvé 
par un Mats Wilander encorc 
imberbe, d'un Yannick Noah, ivre 
de bonheur mais déjà aillcurs sous 
son palmier de tresses, d'un John 
McEnroe consumé par une rage 
chronique autant qu'auto-destruc- 
trice, d'un Michael Pernfors, petit 
soidat colonial étranglé froidement 
pale fair Ivan Lend, d'un Henri 

te bafouilleur, déboussoié par 
la défaite. 

À feuilleter ainsi le livre des sou- 
venirs, il n'apparaît pas seulement 
que génération de champions a 

l'autre, que le jeu est devenu 
plus athlétique, que le cadre des 
raquettes s'est agrandi, que la cou- 
leur des balles a viré du blanc au 


Où sont les bâches räpées et les 
resquilleurs rusés ? Roland-Garros 
n'est plus le stade fantôme, refuge 
des lycéens du selzième arrondisse- 
ment qui séchaient un devoir de 
philo pour passer un après-midi 
sous ἀμ Fan a δε ou bien des 
nurses des quartiers chic qui profi- 
taient du soleil de mai. Désonmais, 
les Internationaux de France sont 
un événement majeur du calendrier 
national et mondial, l'équivalent du 
grand "ὦ de formule 1 de Monaco 
ou du Festival de Cannes, 

Roland-Garros a changé de 
dimension. Signe révélateur de cette 
mutation : en 1980, Bjüm Borg 
avait commenté sa victoire sur Vites 
Gerulaitis dans le minuscule restau- 
rant des joueurs converti en salle 
d'interview où il n'y avait ni sonori- 
sation ni traduction simultanée à 
l'intention des quelque cinq cents 
journalistes accrédités ; en 1989, 
Michac! Chang s'était exprimé dans 
une salle climatisée de cent trente 
places et avait pu être écouté par tes 
mille autres journalistes restés à leur 
table de travait grâce à un réseau de 
télévision interne. Là où il suffisait 
de recevoir à la bonne franquette 
7 000 à & 000 mille personnes par 
jour, il en passe désormais 30 000. 
« En dix ans, on a coulé pour 
200 millions de francs de béron », 
dit Gilles Jourdan, responsable des 
travaux à Roland-Garros depuis 
1979, pour donner la mesure du 
phénomène, 


Un stade 
refait à neuf 


De l’ancien stade construit en 
1928 pour permettre aux « Mous- 
uetaires » -- Henri Cochet, René 
te dE Fr OR 
- re vis 
conquise l'année précédente et laissé 
pratiquement intact pendant qua- 
rante ans, il ne reste rien sinon les 
lignes vaguement art déco de l'en- 
semble. Tout a été refait à neuf en 
commençant par les gradins de la 
tribune D pour finir cette année par 
la rénovation de la tribune C, en 


d'une nouvelle tribune de presse, 
l'édification d'un central bis, Fête. 
sion sur un terrain de voisin. 
Pourtant ἄλλες Jou: ee AD 
regret : « On a vu ai 
qui pouvait prévoir je Von ?a 


8. F 

à 

Ὶ ; 
CET | 


1 ἱ ie 51 person: 
pie Comp τοῖς deux μῆς Pi 


que dix ans auparavant Ont 
les grilles du stade en 1989.' 
marque indiscutable de [ἢ 
ment : la croissance exponcnliel 
du prix des places au marché noir. 


8 
HF 


8 
o 


le montant des prix distribués a 

multiplié onze pour atteindre 
33,883 m de francs. « En pfus 
ils sont maintenant hébergés gralui- 
tement, et garde 
rie pour épouses 
sont invilées à sis de mode ou 
à des visites de Pour les dis- 
traire nous aussi des soi: 


depuis 1978, Hervé Dutrei 
vient qu'à cette époque it lui arrivait 
d'aider à monter des fauteuil 

déballer des cartons dans 


les heures p t les premiers 
matches. Aujourd'hui, il manie sur- 
tout les idiques qui s'en- 


tassent sur son bureau : & On consa- 
cre 500 000 francs par an au 
développement’ et à la protection de 
la marque Roland-Garros dans le 
monde entier. {1 faut être de plus en 

vi éviter que noîre 


μὰ ne soit Eli sans autorisa- ᾿ 


tion, » La montée en puissance du 
tournoi s'est accompagnée de la 
création en 1986 d’un département 
marketing, confié à Gilles Bertoni. 
L'année suivante, la griffe Roland- 
Garros faisait son apparition sur des 


produits aussi divers que voitures, 
serviettes de bains, sacs, lunettes, 


CHAMPIONNAT DE FRANCE 
SOCIETE GENERALE 


Racing Club de France 
Champion de France. 


Nous félicitons les 2 équipes 
finalistes pour leur combativité, 
leur esprit d'équipe et leur talent. 


montres, et balles de tenais : « C'ess 
un moyen de faire vivre le tournoi 
‘au-delà de la de la compétition 
et de lui conserver une certaine 
image. C'était aussi l'occasion de 
développer. un véritable partenariat 
avec nos commanditaires. » 

Après avoir été un champ d'expé- 
rimentation pour Les panneaux d'an- 
nonce électroniques ct pour le mini- 
tel, Roland-Garros doit ainsi 
permeitre ἃ Thomson une expé- 
‘rience de retransmission en haute 
définition à la Vidéothèque de Paris 

‘et à la FNAC. La télévision ἃ sans 
doute été le principal vecteur du 
.développement du tournoi. Or, à 
l'inverse de Wimbledon et de Flus- 
hing-Meadow, Roland-Garros ἃ 


. choisi de demander peu pour obto- 


nir beaucoup : en clair, les chaînes 
(A2 et FR3) payent deux à trois fois. 
moins cher que leurs homologues 
anglaises et américaines pour Cour 
vrit un événement du grand chelenr 
mais assurent ane retransmission 
quasiment intégrale. Dernière opéra- 
tion en date du genre : l'ouverture 
de circuits à l'URSS et à la Chine 
avec Le concours d'Alcatel 


Un chiffre d'affaires . 
de 200 millions de francs 


Moins de vingt ans après avoir été 
sur le point de déposer son bilan 
l'entreprise Roland-Garros réalise 
ainsi en quinze jours un chiffre d'af- 
faires de l'ordre de 200 millions de 
francs. Et alors qu'en 1980, 70 % 
des recettes provenaient de la billet. 
terie, actuellement celles-ci sont 
composées de 1rois masses 
ment provenant des entrées, 
des droit de télévision et des com- 
manditaires. ᾿ 

Comment un négociant en bois 
précieux (Patrice Clerc), un pilote de 
ligne en rupture d'aviation (Giltes 
Jourdan}, un étudiant en droit tout 
juste libéré de ses obligation miti- 
taires (Hervé Dutreil), et un publici- 
taire diplômé de sciences po (Gilles 
Bertoni), ont-ils constitué, sans autre 
atout que l'enthousiasme de la jeu- 
nesse, un équipage capable de faire 
franchir au navire Roland-Garros Le 
cap de la réussite sur fes mers agi- 
tées du tennis professionnel ? 

« Cela c'est fait malgré nous », 
affirme Patrice Clerc. Pour le direc- 
teur du tournoi « si {a ville de Paris 
n'avait pas autorisé deux extensions 


génération de joueurs 
un public de pratiquants passionnés 
et une presse jouant un rôle de loupe, 
il n'y aurait pas eu de phénomène 
Roland-Garros. Soit le tournoi démé- 
nagealt, soit l'épreuve disparaissait 
du calendrier. if a fallu que Philippe 
Chatrier, élu président de la fédéra- 
en 1972 et de la fédé- 


don 
ration internationale en 1977, mette 


toute son énergie à lui rendre son 
prestige et à le mettre au niveau de 
Wimbledon et de l'US Open ». 
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Successives, s'il n'y avait pes eu une 


| AUTOMOBILISME : Grand Prix de Monaco 
Un virtuose nommé Alesi 


Ayrton Senna ([Mctaren- 
Honda) 8 conforté .sa première 
place au Championnat du monds 
de Formule 1 en remportant 
pour la troisième fois, dimanche 
27 mai, le Grand Prix de 
Monaco. Le Français Jean Alesi 
[Tyrell-Ford) a confirmé &a per- 
formance du Grand Prix des 
Etats-Unis à Phœnix en prenant 
la deuxième place à une Saconde 
du pilote brésilien et une 
seconde d'avance sur le troi- 
sième, l'Autrichien Gerhard Ber- 
ger (McLaren-Hondaj. . 


de notre anvoyé spécial 

Depuis qu'en 1929, la princi- 
pauté a lancé la mode des Courses 
automobiles en ville pour distraire 
une clientèle aussi riche que dés- 
œuvrée, le circuit de Monaco n'a 
auère évolué, La courbe du gazo- 
mètre qui précède la ligne de 
départ et d'arrivée, le virage de 
Sainto-Dévote, la montéc di Beau- 
Rivage, les virages Massenct, du 
Casino, Mirabeau, l'épingle de 
l'ancienne garc, los virages du Por- 
ticr, du Tabac, de la Rascasse ou 
Anthony Noghes, rythment depuis 


plus d'un demi-siécié la course de . 


bolides passés entre-temps de quel- 
ues dizaines à plus de sept coûts 
UX, ἣ 


uitte ou 
is 1983, seuls trois champions 

du monde, le Finlandais Kekc Ros- 
bars, Français Alain Prost (qua- 
tre fois) οἱ le Brésilien Ayrton 
na fois), ont pu s'imposer 


Prost (Ferrari) ct Gerhard Berger 
{McLaren-Honds) qui imposa un 
second départ. 


"Cctte fois, l'accidenr s'est pro- 
duit au premier tour au Mi 
un virage à droite ὁπ. désçente. 
Partf en troisième position, Jean 


première occasion de ravir la 
deuxième place à Alain Prost en 
s’infiltrant à Ja corde. L'Autrichien 
Gerhard. Barger avait cru pouvoir 
limiter, mais n'avait pu éviter le 


roue arrière droite du ion du : 


L'incident avait provoqué 18 


colère-d'Alaïn Prost, Selon lui, ἴδ - 
‘| joue pilote avignonnais, n'aurait 


pas dé tenter une manœuvre aussi 
hardie dans un premier tour. 
Avant le second départ, Joan-Ma- 
ric Balcstre président de la Fédérae 
tion internationale de l’automo- 
bile, avait demandé à Jean Alesi de 
« Jaire -ottention ». Maïs. au 
deuxième départ, le pilote de la 
Tyrrell-Ford avait rècommencé la 
même manœuvre, au même 
cndroit, sans connaître cette fois La 
même réussite, : ; 

δ J'ai du respect pour Alain, 
disait-il, mais j'estime que je l'avais 
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ΑἸδεὶ (Tyrrell Ford) avait ϑαῖϑὶ Ἴ4. 74 πα ὰ “pour “- 

τἰκ C'eit Ἰὰ première Jois que j'avais 


doublé proprement. Je fais la course 
comme lui. » Après avoir démon- 
tré sa virtuosité au on lors ὃν 
premier grand prix saison, 

Phoenix où il avait mené la course 
pendant trente-cinq tours devant 


- Ayrion Senna. Jean Alcsi confir. 


mait par sa réaction qu'il disposait 
aussi d'un beau tempérament dq 
.Champion. : ἊΣ 


L'équipe Tyrrell -- 
τ en plein reuouveau 


Sur ce ciricuit exigeant autant de 


: virtuosite que de prises de risques 


pour frôler en permanence les rails 


bule, dans les séances de qualificæ 
tion. Malgré fe vieux moteur Ford 
Cosworth de sa Tyrrell dont la 

ἱ est inférieure d'une cen- 
taine de chevaux par rapport aux 
modernes V 10 Honda at Renault 


* ou 12 Ferrari οἱ La 


: Avide de nouveautés al " les, 


querelles entre Alaïn Prost οἱ A; 

- ton Senna, le microcosme de la 
mule. 1 attendait ke Grand. Prix de 
Monaco pour juger le vrai poten- 

.tiel de Jean Alcsi et de l'équipe 
Tytrell en plein renouveau. Présen- 
tée quelques semaines plus tôt à 
Imola, la nouvelle monoplace avait 
fait sensation avec. t01 MIUSCAL Sure 
élevé et ses ailerons avant ea forme 
de dièdre. 

‘ ‘x Comme notre compétitivité 

- cétte salson'ne pouvait dépendre 


rant Ἰρὸς sensiblement: 
de-l'air.sous le châssis, on-peit 
“réduire les allerons arrières; pénal: 
sans: cononmason Li 
vitesse pointe : COMPEnSEr 
notre handicap de chevaux » 0) 
En vésistant superbement pen- 
-dant.les trente derniers ET 
üt moteur Hotda, 
ean Alesi a démontré le bien- 
fondé. des:solutions retenues par 


τῷ de” chez. 
rs je οὶ cet 


Je ne suis pas complétement 

La fatigue m'a fait rater qi 
pus e pig gr Je 
n'ai que vingt-cl douze 
courses en formule L. » ” 

᾿ ‘Pour viser sa prière victoire, 
“Jeun ‘Alesi Üevra probablement 
attendre de voir sa Fyrrell figée 
du V10 Honda pour les deux 
nicrs-grands prix de 1990 ou, plis 
probablement, pour la saison pre. 
chaine. # Je suis sûr de faire‘une 
grande carrière et ere un jour 
[ on - au: .. 
svaitil affirmé cet Hiver dans sa 


‘ maison familiale d'Avignon. 


Depuis ce Grand Prix de Monaco, 
ilLn'est peut-être plus seul à le pen 


ser. ἐ Ἶ 5 » 
GÉRARD ALBOUY 
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JGBŸ : la victoire du Racin 


Club de France devant À Ἢ 22-12) 


Le lycée Jean-Gailer de Stras- 
“bourg va accueillir te premier : 
ἐς d'informe- administratifs, [85 circuits ins- 


care de bsison et τ 
ton pour le. truction dossiers τ 
échanges européens dansies bles de favoriser progressive” 

ment une mobilité européenne 


ensaignements techniques et 

essionnels. Cet organisme, des jeunes engagés dans les 

baptisé EUCUDE, de techniques et profession 

trois postes de l'éducation naiss » 

ati et d'un budget 

de 1 million de francs pOur Sous la direction du proviseur 

ἃ te missi ui de l'établissement, M. André 

-Stengel, EUCLIDE sera équipé 
οππι ces données Sur mini 


A mission que lui 8 

attribuée le secrétaire d'Etat 
:chargé de l'enseignement 

à M NT tel aux établissements deman- 

Une discussion 8 été 


HORIZONTALEMENT 
1. Qui peut prendre V'air. 


« Faire mieux connaitre. faire deurs. τ 
. mieux istinguer les uns las . avec le mare - A 
eutres, faire mieux utiiser par , Mrs Catherine κα Tronstormées on Euides. - IL OÙ 
érabissaments # tous {PS}, pour rechercher dans un = N. Lieu d8 
Les . second 1amp6 un AU au 
nauté européenne, rous les Centre. 
Contacts — noranment en entre JF. 
Aix-Tübi de Provence. Mission des 
ingen relations internationales. 
Robert-Schuman, 


Sous l'égide du collège franco 29, avenue 
allemand pour l'enseignement 13621 Aix-en-Provence 


rt les " . 
vence (Aix- arseiile) et de 
Tübingen ont créé un cursus ᾿ Université d'été 
intégré sur quatre ans (DEUG, Le groupe français d'éduca- 
ide, mafrise) en histoire, en ΟΠ du 28 
je et en allemand. Les c 
étudiants recrutés en première l'institut 
année à la rentrée 1990 étudie- logie du Mans sur le thème 
i ‘€ Formation-Education 5 


εἶξ 
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εἶ 
153 


ἕξ 
88 


- Auxerre. ᾿ Ms Enheine 


Mes Yvette AuBÉ. née Poujol, 
son. ᾿ υ Ms Monique Pontalier, 
Michel Augés ont la tristesse de faire part du décès 
L . 
M. & M= Jean-Cta 
M. ὃ M= Jean Mais. 
ses frères, Sur: beaua-frères οἵ belles- chevalier de la 1 Légion d'hon: 
SR ne AUS τἢ 
Ses nevéëx ct nibces. dans sa quatre-vingt-Jousième année. 


Ft toure la mille, - το ei 
ont la doulcur de faire part du décis de Les obsèques reli ieuses ont cu licu 
ve " + | te vendredi 25 mai, en l'église du Saint- 


M. Maurice AUGÉ, Ésprie, Paris-L 2. suivies de l'inhumnar 

directeur honoraire | jjon au cimetière du Père-lschaise. 

de la Caisse d'allocations familiales Sn ter 
et de l'URSSAF de l'Yonne, Remerciements 


᾿ς chevatier de l'ordre national du Mérite. 
officier des Palmes académiques, 
survenu le 23 mai, dans 58, soixante- 
huitième année’ à Λυχοῖτο, 
Les obsques civiles ont eu lieu le 
vendredi 25 mai, sie heures, au cime- 


Ses 
adressent Leurs remercicimen! 
ἱ témoigné par leur pro" 
fection et l'estime 


clubs... Dans cette de cor- ἃ ὕ ν 
| raptione eu Ds πὸκ Re er τρις ie tière des Conches, à AUXEMC: 
concrète et faite avec, beaugouP versé "sur un compte ‘de joke Ἢ 
ds rer Services religieux 
Ἰὰ ropartirait en direction d’une fkurs naturelles. 
- Μα Renée Martinet, 


Mn Margucrilc 
Me Jean-Claude Martinct, 


: autre banque helvétique. Ds Σ ἢ τωι 
Cet avis tient lieu de faire-part. 


aires propos qu'avant à match. . ᾿ 
devait ᾿ορροθος. ἢ pmpique ss ᾿ ri 
«ἀξ lors‘ rencontres de CEupes ᾿ Marscitie au club portugais dc Ben- ᾿ /'EQNIPe publie dans son édition ΜῈ Frédéric Martinet 
d'Europe. -Scion Je quétidien: fica, Bernard Tapie, le président de de-handi des photocopies de docur et. ses enfants, ΕἸοῖϑο, Capucine et 
nndi.28 mai, . l'OM, avait dé contacté.par de- ments montrant Qu effectivement Vilaine, 
F ἱ “des transferts d'argent auraicnt M. Picre Martinet, 

font part qu'un office religieux 50 γὰ 
célébré en ire de 


V'Eqiipe, daté du 
u À avait re 
Sn PE ui pro Éctués, au profit de bénéficiaires 


M. Natero, Da Silva. Rescnde, 
τοῖα. président de la Fédération posant de se montrer & Se tués, à 
portugaise’ ct ee des ere Lun pour l'arbitre ». Après la nos ne avec Leg ordres de 
Lgcants ἐς Tl'UEF Δ, 8 déclaré validation du. but marqué de Ia paicmc portant K meations Les famities parentes οἱ alliées, à Ÿ 
αὐ α une.plainte a été déposée. il ÿ main.par Vals, 10.18 avril, le prési- SPO et POR. Ces sigles peuvent | ont ls douleur de faire part du décès de Frédérée MAR ΩΣ 
se temps, ἃ PUEFA. Jis'agit, dent marscittais. avait averti les laisser penser qu il s'agit des clubs 
L instances Cu ones οἱ MERÉ 58 de Porté ἐν du Sporting de Lis- ça l'église réformée de l'Oratoire du 
M. Albert CROS, Louvre, 145, rue Saint-Honoré, . 
directeur honoraire de banque. Paris-1e, Le mercredi 30 mai 1990, à 


τὰ 
: d'une accusation τὸς Rrave, d'au- i 
“ane plis qu'elle concerne μα le mr. 


Ἢ aurait: ainsi bôsine. . 


survenu ke 26 mai 1990. à l'âge de qua” 
tre-vingi-six ans à Cal 


| Les obsèques τοῖς auront lieu 
ce jour. lundi 28 mai, à 14 h 30, en Ia 

cathédralc de Cahors, où l'on 56 réu- 
ira. 


quittait sa famille et ses amis, ke 29 mai 
1983. 

Une messe sofa célébrée à 58 
mémoire, le vendredi 1e juin 1990, 
19 heures, En la chapelle des Francis- 
cains, 


L'inhumation aura lieu au cimetière 
de Cahors-Ville. 


Le présent avis tient lieu de faire- 


part. 


τ True Marie-Rose. 


15014 Paris. 
MARDI 29 
ET MERCREDI 30 MAI 


DE 10H 00 A 18 ποὺ 
20, RUE DES CAPUCINES 
J ÉTAGE 


“urvenu le 24 mai 1990. 
La ic culigicuse SCTA cétébréc 
ke jeudi 31 mui. à 10 heures. En l'abbu- 
tiale d'Essomes-sur-Marnc. où l'on sc 
céunira. 
L'incinération 
aride intimité. 


aura tieu dans la plus 


Ni leurs ni couronnes. 
Cet avis tient lou de Gire-part. 
« Bourbetin » 
02400 Essumes-sur-Mame. 

{Le Monde daté 27-28 mai) 


20 Le Monde e Mardi 29 mai 1990 «ce 


AGENDA nee 


CINÉMA LUNDI 28 MAI . ; : : 


CENTRE GEORGES 
POMPIDOU 


SALLE GARANCE 
442-78-37-29} 
LUNDI 
Le Cinéma des pays nordiques : l'His- 

toire d'un garcon (1919). de P. Lykke- 
Seest, 14 ἢ 30 : Intermezzo (1936, v.o. 
5.1.., de Gustat Molander, 17 h 30. la 
Mort volée (1938, v.o. 5.1.:}. de Nyrki 
Tapiovaara, 20 h 30. 


EXCLUSIVITÉS 


ALOUETTES, LE FIL À LA PATTE 
fiuhèque, v or Line Breubouty 3 112- 
71-52-36). 14 Juiler Parnasse 6 (43 
26-58-00 . Acuon Christine, 5. (43-2 
11:3Qj. Les Trois Balzac, 8 (15-6 
10.601. 14 Juiler Basulle, 11 143-57- 
80-81} 

AFFAIRES PRIVÈES (Ἴ IA. voi: 
UGC Rotonde. 6 145-74-94-94j , UGC 
Normanche, ὃ (45-63-15-16j : vf. : 
UGC Moniparnasse. 8 145-73-94-94) 
Paramount Opera, & 147-42-56.31). 

ALLO MAMAN ICI BÉBÉ (A.voi: 
Pathe Marignan-Concorde. 8 (43-59- 
92-82): UGC Biarruz, 8 (45-62- 
20-40; ; vi : Rex. 2 (42-36-83-93j. 
UGC Montpamasse, 6: 145-74-94.94) : 
Pathé Mangnan-Concorde, 8 (43-59- 
92-821 : Paramount Opéra, 9: (47-42- 
56-31). UGC Lyon Basulle, 12 123-43- 
ὕ1.59ι; UGC Gobehns, 13 (15. 1- 
94-95} : Mistral, 14 (45-39-52-43; : 
UGC Convennon, 15: 445-74-93.40) ; 
Pathé Cuhehy. 18 145-22-46-G11. Lo 
Gambeuts. 20 (45-36-10-96). 

ALWAYS (A να) : UGC Emmiage. 
8 (45-63-16-161 ; vf. : Miramar, 14 
13-20.89-52) 

APRÈS APRÈS-DEMAIN [Fr 1 : Ciné 
Beaubourg. 3 (42-71-52-36) : 14 Jul. 
let Odeon, 6 (43-25-59.83; . Gaumont 
Alésia 14 (23-27.64-50} . Les Mont- 
parnas. 14 (43-27-52-37} 

AUX SOURCES DU NIL IA. vo: 
Ciné Beaubouny. 3 (412-71-52-36), 
UGC Danton. δ᾽ 142-25-10-30) : UGC 
Ermnage. 8 115-63-16-15) . Miramar, 
14 (23-20-89-521. 14 μια! Beaugre- 
nelle, 15 145-75-79-79) : vf . Sant. 
Lazare-Pasquier. 8 143.87-35-23). 
UGC Opera 9 (45.74-95-40) ; UGC 
Gobehns. 13 115-61-94-95] 

BERLIN JÉRUSALEM {Fr ἰδές vo). 
L'Entrepèt, 14 145-43-41-63). 


BLAZE IA. vo.) : UGC Busrrtz. 8 
1a5-62-20-40) 
BLUE STEEL {A . v.o ] : Pathe Mari: 


gnan-Concorde. 8 (43-59-92-82j ; 
Sept Parnassiens. 14 143-20-32-20). 
vf Patha impérial, 2 (47-42-7252) 

BOURG-LA- FOLIE Caraibes} 
Cinoches, 6 146-33- 10-62) 

LA CAMPAGNE DE CICËRON [Fr 3 * 
Laung, 4 142-78-47-86) 

LA CAPTIVE DU DÉSERT (Fr 1 : 
Gaumont Les Halles. 1 140-26-12-12), 
Gaumont Opéra, 2 (47-42-6033) : 
Sant-André-des-Arts 1, 6. 143-26- 
48-18) . Gaumont Ambassade, ἃ (43. 
59-19-08 : La Basuile, 11: 143-07- 
48-60) : Escunal, 13 (47-07-28-04)j : 
Gaumont Parnasse 14 143-35-39-30). 

LE CERCLE DES POÈTES DISPA- 
RUS {A , vo): Pathé Hautefruile, & 
(48.33.79-38) : Gearge V. 8: (45-62- 
41:46) : Studio 28. 18 (46-06-36-071) ; 

{ : Pathé Imperial, 2- (47-42-72-52) ; 
Pathe Mangnan-Concorde, 8 143-59- 
92-82): Fauverte Bis, 13 (43-31- 
60-74} . Painé Momparnasse, 14 (143- 
20-12-01 

LE CHAMPIGNON DES CAR- 
PATHES {Fr } : Repubhc Cinémas, 11 


448-05-51-33) : Denfert, 14 (43-21- 
a1-0o1 
CHARLIE (A, vf) Ciub Gaumonr 


Pubhes Matiqnonl, 8 (13-59-31-97). 
Repubhc Cinernos, 11 (48-05-51-33), 
Denfert, 14 143 41-01) : Grand 
Pavois. 15 (25-64-46.8$). Saint-Lam- 
bent, 15 (45.32-91.68) 

CHASSEUR BLANC. CUR NOIR | 
. v.0 3: Forum Honzon, 1 1£5-08- 
. Päihé Impenal, 2 (47-92. 
UGC Odeon, 6 (42-25. 
UGC Agionde 6 (45-74. 
94-04} : Pains Marignau-Cancorde, 3 
163-59-92-82), UGC Brarruz, 5. (15. 
62-2040, 14 Juliet Basulie, 11 (43. 
57-90-81) : 14 Jullst Braugrenetté, 15 
K45-75-79-79} : UGC Maulot, 17 (49- 
68-00-16) . v f. : Paramount Opéra, & 
147-42-5B-31) ; Les Naton 12 (43- 
43-04-67) : UGC Gobelins. 13 145-61- 
94-95) . Pathé Montparnasse, 14 (43- 
20-12-06) : Pathé Wenier, 18 (45-22. 
46-03): Le Gambeus, 20 146- 36- 
10-98}. 

CHÉRIE, J'AI RÉTRÉCI LES 
GOSSES (A . v.1.1 : Répubiic Cinémas. 
11. 148-05-51-33) : Denien. 14. 143- 
21-43. Gi) : Grand Paws, 15- (45-54. 
: Saint-Lambert, 15- (45-32- 


CHET BAKER, LET'S GET LOST 
LA.vo). 14 Juillet Parnasse, 6° 143- 
26-58-00). 

CINÉMA PARADISO {Fr 41., v.0 ] : 
Lucernare, 8 145-44.57-34) : Gearge 
V. δ’ (45-62-41-<6j 

CONTE DE PRINTEMPS (Fr.) : Le 
Sani-German-des-Près, Salle Ὁ, de 
Beauregard, 6 (42-22-8713). 

CRIMES ET DÉLITS LA. vo): 
Reflet Logos Il. 5° 143-54-42-34; : Le 
Tnomphe, δ᾽ (45-74-93-50). 

CYRANO DE BERGERAC {Fr : 
Forum Honzon. 1- 145-08-57-57) ; UGC 
Danton. 6 (42-25. 10-30) . UGC Mont- 
vemasse, & 145-74-94-94j : UGC Nor- ! 
mandie, 8 145-63-16-16} ; Paramount 
Opera. 8: 147-22-56-371j : Les Manon, 
12: 143-43-04-67) : UGC Lyon Basile, 
12: 142-43-01:59) : UGC Gobelns, 13 
145-61-94-95) : Mistral, 14 (45-39. 
62-431 : UGC Convenuon, 15" L65-74- 
93-40). UGC Maulor, 17. (40-68- 
00-16} ; Pathé Weplor Il {ev-imagosi, 
18- 135-229-4798), Le Gamberia, 20 
146-36-10-98) 

LE DÉCALOGUE 1, UN SEUL DIEU 
TU ADORERAS (Pot. v.0.) : 14 Judlet 
Parnasse, 6 (4326-58-06) . Saint-An- 
dré-des-Ans !, 6- (43-26-48-18) 

LE DÉCALOGUE 10. TU NE 
CONVOITERAS PAS LES BIENS (Pol . 
va). V4 Juillet Parnasse, & (43-26- 


58-001 : Sant-Andié-des-A (43- 
26288 ré-des-Anis 1. δ᾽ (43 


LE DECALOGUE 2, TU NE COM- 
METTRAS POINT DE PARJURE {Poi.. 
vw0.). 14 Juillet Parnasse, 6 (43-26- 
58-00) . Sant-André-des-Ans !, 6 (43- 
26-48-18) 

LE DÉCALOGUE 3, TU RESPECTE- 


RAS LE JOUR Οὐ SEIGNEUR (Pol. 


ν᾿ 14 Juiifet Parnasse, 6 (43-26- 
68-00) . Sani -André-des-Ans 1, & [23- 
26-48-18) 

LE DÉCALOGUE 4. TU HONORE- 
RAS TON PÈRE ET TA MÈRE (Por. 
vo. 14 Juliet Parnasse, 6 (43-26- 
58-00) " Sunt-André-des-Anis }, & 143- 
26-48-18) 

LE DÉCALOGUE 5. TU NE TUERAS 
POINT (" (Pol, vo: 14 Jufer Par- 
nasse. 6 (43-26-58-00! . Sant-André- 
des-Ans |. 6 143-26-48-18) 

LE DÉCALOGUE 6. TU ΝΕ SERAS 
PAS LUXURIEUX [Pol.. vo). 
let Pamasse. 6 143-26-5B-00} : Sant- 
André-des-Arts I. & (43-26-48-181 

LE DÉCALOGUE 7. TU NE VOLE- 
RAS PAS (Pol, v.o)" 14 Juillet Par- 
nasse. 8 143-26-58-00) : Samt-André- 
des-Ans 1. 6 (43-26-48-18). 

LE DÉCALOGUE 8. TU NE MENTI- 
RAS PAS Pol.vo) 14 Juillet Par- 
nasse, 6 143-26-58-00) ; Saint-André- 
des-Arts 1, & 143-26-43-18). 

LE DÉCALOGUE 9, TU NE 
CONVOITERAS PAS LA FEMME 
Poi.vat: 14 Juier Parnasse, 6- (43- 
26-58-00} : Sant-Andre-des-Aris |, δ᾽ 
443-26-18-\8) 

DO THE RIGHT THING {A. vo): 
Cinoches. 6° (46-33-10-82) 
ἸΕΓΕΜΕΝΤΑΙΒΕ MON CHER... 
LOCK HOLMES ἴδει. v.o) George V. 
8 145-62-41-46). 

ENNEMIES UNE HISTOIRE 
D'AMOUR {A . v ΟἹ " Pubhors Champs- 
Elysées. 8 (47-20-76-23j ; 14 Juliet 
Beaugreneite. 15- (45-75-79-79) , Ben- 
venüe Montparnasse, 15: (45-44- 
25-02}. v.f. : Sani-Lazare-Pssquer, 8- 
143-87.35-43) : Gaumont Convention. 
15 148-28-42-27). 


L'AVENTURE EXTRAORDI- 
NAIRE D'UN PAPA PEU ORDI- 
NAIRE. Film français de Philippe 
Clair, v.o. : Forum Onem Express, 1" 
142-33-42-26) ; George V, 8° (45- 
Rex, 2" (42-36- 


Le Triomphe, 8 (45-74- 
93-50) : Pathé Français, 9" 147-70- 
33-88} : UGC Lyon Basrille, 12" {43- 
43-01-59) ; Fauvette, 13» (43-31- 
66-86) : Gaurnont Alésia, 14" (43- 
27-84-50) : Gaumont Convention, 
18: (48-28-42-27) : Pathé Wepier Il 
dex-Imagesi. 18- (45-22-47-94) : Le 
Gembens. 20' (46-36-10-96). 

2 FLICS A DOWN TOWN. Fim 
américan de Richard Benjamin. Ὁ. 


74-84-94) ; 


Forum Orient Express, 1" (42. 
42-26): George V, 8" (45-62- 
41-46] ; vf. : Rex, 2". (42-36- 


83-93} : Pathé Français, 9° 147-70- 
33-88) ; UGC Lyon Bastile, 12" (43- 
43-01-59) ; Fauvette, 13" (43-31- 
56-86) : Mistral, 14: (45-39-52-43) ; 
Pathé Montpamasse, 14- (43-20- 
12-06} : UGC Convention, 15: (45- 
74-93-40); : Pathé Wepler ἢ (ex- 
Images}. 18' 145-22-47-94} ; Le 


ENTRE CIEL ET TERRE (A. vi.):la 
Géode. 19 14B-42-13-13) 

ERREUR DE JEUNESSE {Fr.) : Epée 
de Bas, 5 (43-37-5747), 

L'ESPOIR AUX TROUSSES (Pol.- 
Dan.-Fr . v.o } : Epés de Bois, 5 143- 
37-57-47} 

LE FESTIN DE BABETTE (Dan. 
v.o) Uiopra Champolion, 5 [43-26- 
j'eteS 

LA FILLE AUX ALLUMETTES [Fin 
vob: Forum Orient Express. 1- (42-33- 
42-26) ; Bretagne. & (42-22-57-97) : 
Racine Odéan. ὃ (43-26-19-66/ . Les 
Trors Batzac. 8- 145-61-10-60) . La Bas- 
lle, 11- (43-07-48-50) , Les Monipar- 
nos. 14 (43-27-52-37] 

GHOSTS OF THE CIVIL DEAD (°*} 


Ausir., v.0.) * 14 Juillet Odéon, 6 143 ᾿ 


25-59-83: 

GLORY (Δ. vo}: Forum Orient 
Express, 1 142-33-42.26) : Bresagne. 
8 142-22-57-97) : George V. 8 (45- 
62-41-46; . Gaumoni Convention, 15- 
148.28-42-27) : vf : Rex. 2 (42-36- 
83-93; 


LE GRAND BLEU {Fr , vi): 
Uncoln, Β΄ 143-59-36-14). 


Elysées 


14 Jui” 


LES FILMS NOUVEAUX 


LA GUERRE DES ROSE (A. v 0.) : 
Sept Pamassiens, 14 (43-20-32.20). 

HALLOWEEN 4 (ἡ {Bnt.. v.f.) : Pathé 
Franças, S 447-70-33-88). 

HARRY PLOTNICK SEUL CONTRE 
TOUS {A . v.o.} : 14 Jules Odéon. 5 
143-25-59-B3). 

HISTOIRE DE GARONS ET DE 
FILLES (1. v.o } : Ciné Beaubourg. 3- 
(42-71-52-36j ; Reflet Logos 1, 5- (43- 
54-42-34) : 
143-59-19-08} : Sepr Pamassiens, .14- 
143-20-32-20). 

τι GÊLE EN ENFER {Fr.) : Epée de 


Gaumont Ambassade, 8: 


Bois, 5 143-37-57-47) ; Guorge W 8-. 


(45-62-41 


46). 
IL Y A DES JOURS... ET DES’ 


LUNES [Fr } : Forum Oriemt Express. }- 
(42-33-42-26) : UGC Odéon. 6- 142-25- 
10-30) : George V. 8- {45-624 1-46) ; 
UGC Normandie, 8- (45-63-16-16) : 
Paramount Opéra, 9. (47-42-56-31j ; 
Les Nanon, 12- {63-43-04-67} : Fau- 
vene, 13: 143-31-56-86) : Misrral, 14- 
(45-39-52-43) : Pathé Montparnasse, 
14- (43-20-12-06) : Pathé Chohy, 18- 
445-22-46-01) 

L'INSOUTENABLE LÉGÈRETÉ DE 
L'ÊTRE (A . v οι} : Cinoches. δ΄ (46-33- 
10-82). 

JOURS TRANQUILLES A CLICHY 
{Fr-H.-AN., vo) : Forum Onent 
Express. 1- (42-33-42-26) : Pathé Hau- 
tefeunlle. δ΄ (46-33-79-38) : Pathé Man- 
gnan-Concorde, 8- (43-59-92-82) : 


UGC Lyon Basuile, 12: (43-43-01-59) ; * 


Sepi Parnassiens, 14: {43-20-32-20) : 

ἢ : Sant-Lazare-Pasquier, 8- (43-87- 
35-43) : Pathé Français, 9. (47-70- 
33-88) . Fauverte, 13 (43-31-56-86) ; 


Pathé Montparnasse. 14- (43-20- 
12-06) : Paihé Chchy. 18- (45-22- 
46-01; 


LECTURES DIABOLIQUES (Ἴ {A:. 
v.0.} . Forum Onent Express, 1- (42-33- 
42-26) ; UGC Normande. 8- (45-63- 
16-16} : v.f. : Rex, 2: 142-36-83-93) ; 


Gambetta, 20" (46-36- 10-96). 

JE ΤΑΙ DANS LA PEAU. Fim 
français de Jean-Pierre Thom : Pathé 
Hauteteuille, 85 ‘{46-33-79-38) : 
George V, 8" (45-62-41-46) ; Sept 
Pamassiens, 14° 143-20-32-20). 

NOUVELLE VAGUE. Film fronço- 
suisse de Jean-Luc Godard : Forunt 
Horizon. 15. {45-08-57-57) : UGC 
Montparnasse, 85 (45-74-94-94) ; 
UGC Odéon, δ: (42-25-10-30) : 
Pathé Marignan-Concorde, 85 (43- 
59-92-82) : UGC Opéra, 9" (45-74- 
95-40) : 14 Juillet Besuile,, 1 1° (43- 
57-90-81} ; 14 Juilet Beaugrensle, 
15" 145-75-79-79). 

FREMORS. Fm américain da Ron 


15. (45-08-57-57) ; George V, 8° 
(45-62-41-48) ; vi. : flex, 2° (4Z- 
36-83-82) ; Pathé Français. 9. (47- 
70-33-88} : UGC Lyon Bastille, 12° 
143-43-01-59) ; Fauvette, 13" (43- 
31-56-86) ; Mistral, 14: (45-39- 
52-43) : Pathé Mon 14 
143-20-12-08) : Convention. 
18. (45-74- 83-40) : Pathé Clichy. 
18. (45-22-46-01)} ; Le Gambetta, 
20 (46-35-10-95). 


UGC , 6 145-74-94-94} : 
UGC Opéra, 9- 145-74-95-40) : UGC 
Lyon Bastille, 12: (43-43-01-59) : UGC 
Gobelms, 13- 145-61-94-95) ; Pathé 
Wepler ἢ (ex-Images). 18- (145-22- 
47-94j. 

LES UAISONS DANGEREUSES (A. 
: & 146-33-10- 821. 
. 13 1568-05-51 331, 


-8) 
MEURTRE DANS UN JARDIN 
ANGLAIS Era va) Ciné Beaubourg. 
- 2.35). Studo des Ursu 

9) 


᾿Μίδτεη FROST ffr.vo). 
aranan-Concorte, 8 143-59-92-82). 
Hailywood Boufovard, 9. (47-76 


ἘΠῚ 
MON VINGTIÈME SIÈCLE {Hong . 
v 0). Epe» de Bors. 5 (23-37-5747). 

MONA ET MOI Fri: 14 Jumer Bas- 
une, 11 143-S7-90-81) 

MUSIC 80X 14..  o } : Cnoches, 6 
146-33-10-82), Les Trois Balzac, 8 


Ruggero 
RAIMONDI 


Présenté par Jacques Chancel 


Avec orchestre de l'Opéra 


de Paris 


dirigé par Michel Tabachnik. 


Village-École 
de Laversine. 


le Mardi 
5 JUIN 
1990 
à 20 h 30 


location à l'A.M.E. 47-83-63-29 er aux 3 fnac 


145-61-10-601. Brnvenue Montpar 
nasse, 15 {45.44.25-02) , Siwho 28. 
18 (46-06-36-07; 

MY LEFT FOOT hriandas, vo}. 
Ciné Busubourg, 3 182-71-52-36) , Les 
Trors Luxembourg. 6 146-33-97-77). 
Gaumont Ambassade, 8 143-59- 
19-08i : Gaumomt Pamnasse, 14 (43. 
35-30-40). 

MYSTERY TRAIN ΙΔ. va) . Lions 
Champolton. 5 (43-26-84-65) 

NÉS DES ÉTOILES (Jup.. ν.1 
Géode, 19 (48-42- 13- 13] 


. NEUF SEMAINES ET DEMIE (ἼΑ.- 


vo): Stuho Galande, 5 [43-54- 
72-71}: Grand Pavois, 15 (45-54- 
46-85). AN 
- NIKITA (ἔτ. : Gaumont Opéra, 2 
147-42-60-33) : Rex le Grand Rex}, 2 
142-36-83-93) ; UGC Danton, 6 (42- 
25-10-30) : Gaumont Ambassade. 8 
143-59-19-08) . UGC Gobelns, 13 (45- 
61-94-95] ; Gaumont Alésra, 14 (43 
27-84-50}; Mama, 16: [43-20- 
89-52; , Gaumont Convenuon. 15 (48- 
28-42-57 

L'OPÉRA DE QUAT'SOUS (A. 
vo: Vendôme Opéra, 2 (47-42 
97-52) 

OU EST LA MAISON DE MON 
AML? uramen, v à): Uiopsa Champol- 
kon, 5 43-26-8465}. 

POTINS DE FEMMES (A. vo}: 
Cinoches, 6 146-33-10-82; 

POURQUOI BODHI-DHARMA 
EST-IL PARTIS VERS L'ORIENT ? 
coréen, v.o) 14 Juillet Parnasso, 6 
143-26-58-00t 

PRÉSUMÉ DANGEREUX (Fr. v.f}. 
Paus Cire: 1, 10 142-70-21-71), Pathé 
Cuchy, 18 445-22-46-01; 

. QUAND HARRY RENCONTRE 
SALLY (A.. v.o ] : Elysées Lincoln. 8 
(43-59-36- 14} 

QUELLE HEURE EST-H (εὐ να]. 
Gaumont: Les Hates, 1 (40-26-12 12}, 
Geumant Opéra. 2 147-42-60-33). 
Publics San: Gremain, 6 142-22 
72 80. Gaumont Champs-Elysens, 8 
143-59-04-671 , Gaumont Parnasse, 14 
143-35-30-40 

RÈVES (Jan . v o } : Forum Honzon, 
1 145-08-57-57) : 14 Juillet Odéun, 6 
143-25.59-83) . Bretagne. 6 142-22 
57-971 . La Pagode. 7 (47-05- 12. 15}. 
UGC Champs-Elysées, 8 145-562. 
20-40) . Max Linder Panorama, 9 148 
14-88-88). Escuriat, 13 (47-07 
28 04) ..Kmopanorama, 15 143-06 
80.501. ν Garmont Alésia, T4 (43 
27-84-50. Pathé Wepler. 18 (45 22 
46-01}. 

RIPOUX CONTRE RIPOUX Fr): 
George V, 8' (45-62-41-46). 

ROBBY. KALLE ET PAUL (Af.-Surs , 


vo. : Epée de Boss, 5. 143-37-57-47).° 


ROGER ET MOI (A.. v o } : Lucer- 
naire, 6 desole : Sant-André- 
des-Arts !, 6- 143-26-48-18). 

SEXE. MENSONGES ET VIDÉO [A , 
vo): Siucio des Ursuhnes, 5 143-26- 
19-09). 

SIDEWALK STORIES [A } : Forum 
Honzon, 1- 45-08-67-57) ; Pathé Hau- 
teteuile, 6 (46-33-79-38). 

STAN THE FLASHER (1 [Fr.} : Répu- 
bhc Cmèmes, 11: 18-05-51-33) : Den- 
fen. 14 143-21-41-07) 

STANLEY & IRIS [A., v.0.).: Gau- 
moni Les Haîles, 1- 140-26-12-12) : 14 
Juilet Odéon, & (43-25-59-83) , Gau- 
mont Ambassade, 8- (43-59-18-08) : 
Sept Parnassiens, 14 (43-20-32-20) : 
14 Juillet Beaugrenelle, 15- 145-75- 
79-79) : v.f. : Gaumont Opéra, 2" (47- 
42-60-33) ; Les Momparnos, 14 (43. 
27-52-37). 


SUSIE ET LES BAKER BOYS (A., 
voj:UGC Biarrrtz, 8. (45-62-20-40) ; 
Gaumont Parnasse, 14 (43-35-30-40} : 
v.f. : Gaumont Alèsia, 14. (43-27- 
84-501. 

TATIE DANIELLE [Fr.} : Gaumont Les 
Halles, 1- 140-26-12-12) ; Gaumont 
Opéra, 2: (47-42-60-33; ; Rex, 2- (42- 
36-93-93) : UGC Danton, 8. (42-25- 
30-30) : UGC Busrnitz, 8- [45-62- 
20-40) : Fauverte Brs. 13- (43-31- 
60-74) ; Gaumont Aléma. 14- 143-27- 
84-50 : Les Montpamos, 14- (43-27- 
52-37) : Gaumont Convention. 15- (48- 
28-42-27) ; UGC Madloi. 17- (40-68- 
00-16) ; Pathé Chchy, 18- (45-22- 
46-01). 

LE TEMPS DES GITANS (Youg., 
vol: Lucemare, 6 (45-44-57-34j. 

TRE MAHABHARATA {Fr v.o.) : 
Panthéon, 5. (43.54-15-04). 

TORCH SONG TRILOGY (A. ν.ο.} : 
Gaumont Les Hôïles. 1". (40-26-1212) ; 
Les Trois Luxembourg. 6- (46-33- 
97-77} : Gaumont Ambassade, 8- (43- 
59-19-08). 


| 


--. -..ὄ.. 6Θ Κ[ι...ὅ.ὃΘὅΘ Κ( . ...-. 


UN MONDE SANS PITIÉ 51: 
Pathé Hautefeuille, 6 (46-33-79. 28): : 
UGC Rotonde, δ' (45-74.94-94) : 
Triomphe, 8. 145-74-93-59) ; ἀδὲ 
Opéra, 9. (45-74-95-40). 

VENGEANCE AVEUGLE {A.. v.0.) : 
UGC Ermtage, 8- (45-63-16-16) : vf. : 
Paramount Opéra, 9" (47-42-56-31}. 

LA VIE EST UN LONG FLEUVE 
TRANQUILLE (Fr) : Cinoches, 6- (45- 
33-10-82). 

LA VOCE DELLA LUNA (i.-Fr., 
v.0.} : Gaumont Les Halles, 1- 140-2€- 
12-12) : Gaumont Opéra, 2. (47-42- 
60-33) : Ciné Beaubourg. 3° (42-71- 
52-36) : UGC Odéon, - f42-25- 
10-30) : La Pagode, 7° (47-05-12-15) : 
Gaumont Ambassade, 8" (43-59- 


19-08) : UGC Biarritz, 8- (45-62- 
20-40) ; La Bastille, 11. (43-07- 
48-60) : UGC Gobelins, 13- 145-51- 


94-95) ; Gaumont Parnassa, 14" (43- 
35-30-40) ; Gaumont Alésia, 14- 
27-84-50) : 14 Juillet Be: 
(45-75-78-79} : uGc Maillot. 17- DA 
68-00-16) ; v.f. : UGC Montparnasse, 
6 145-74-94-54) ; Les Nation, 12- (43- 
43-04-67) ; Gaumont Convention, 15" 
18-28-4227. 

LE VOLEUR DE SAVONNETTES {h., 
v.o.} : Epée de Bois, 5° (43-37-57-47). 


SEANCES SPECIALES 


AMARCORD lt. v.o.) : Saint-Lam- 
ben, 15 (45-32-91-68, 18 h'45. 

ANDREI ROUBLEV {Sov.. νο! : 
Denfert, 14 143-21-41-07) 20 h 40. 

ANNE TBISTER [Can ) : Sami-Lam- 
ben. 15 145-32-91-68} 17h 

L'ANNÉE DU SOLEIL CALME (Pol.- 
A -AM.. vo}: Accatone, 5 146-33- 
86-86) 4h 

BAGDAD CAFE (A . vo}: Cinoches. 
6 (46-33-10-82) 13 h 30. 

BRAZIL {Brit , v o ) : Siudo Galanrle, 
5 (43-54-72-71) 20h. 

CASABLANCA ΙΑ, vo} : Saint- 
Lamben, 15 (45-32.91-68} 18 h 45 

CASANOVA DE FELLINI ( (ir. 
va}: Répubhc Cinémas, 11 148: 05- 
53-33) 155 20. 

LA CITÉ DES FEMMES {ht , vo.) : 
Studio Galande. 5 (43-54-72-71} 16 h. 

LA COULEUR DE L'ARGENT (A. 
vo} : Acuon Rive Gauche, 5: (43-29: 
48-30 12h. 

LE CUISINIER, LE VOLEUR. SA 
FEMME ET SON AMANT (Ἴ (δε -Bnt , 
vo} : Studio des Ursulines. 5 143-26- 
19-09} 22h 

LE DERNIER EMPEREUR (nir.-ir.. 
vo}: Grand Pavors. 15 (45-54-2688) 
14h. 

LA DIAGONALE DU FOU Fr) : Den- 
fent, 14: (43-21-4101) 16 nao 

DODE'S CADEN Uap.. ν α)- 
Lemben, 15 {45-32-91 *6s) 21 

OON GIOVANRI (Fr “.. v.o.} : Répu- 
bhc Cinémas, 11 148-05-51-33) 18 h. 

DROLE DE DRAME [Fr } : Saini-Lam- 
bent, 15 {45-32-91-68) 15 h 15. 

DRUGSTORE COW-BOY. (Ἴ (A. 
v.0.j : L'Entrepôt, 14 (45.43.41. 63) 
20h, 22h. 


L'ECUPSE ψὶ . voi : Reflet Logos if, * 


5 A 5422.88) 12h 10. 

LES ENFANTS DU DÉSORDRE 
HE Grand Pavos. 15: (45-54-46-85) 
18h. 

LES ENFANTS OU PARADIS [Fr.} : 
Ranelagh, 16 (42-88-64-44) 20 h. 

GO0D MORNING VIETNAM (A. 
ν δ᾽ : Grand Ρϑνοιβ, 15: μ5-54-46-85) 
19h. 

LA GUERRE DES SOUTONS {Fr} : 
HP Lambert, 15 (45-32-91-68) 

HISTOIRE DU JAPON BACONTÉE 
PAR UNE HOTESSÉ DE BAR (Jap, 
vo.) : Ciné Beaubourg. 3 (42- 71: 
52-: 36) 1Th 10. 

L'HOMME BLESSE 1°] (Fr. : Cind 
Beaubourg. 3 162-71-52-36} 11 h 40. 

HOTEL DU NORD (δι. : Sam-Lam- 
vert, 15 {45-32-91-68} 17 h. 

L'INCINÉRATEUR DE CADAVRES 
tchèque, v 0 » : Accatonse, S- [48-33- 
86-86) 17 h 30. | 

INDIANA JONES ET LA DERNIÈRE 
CROISADE {A.. v.1.} : Grand Pavois, 
15- (45. 54-48-85) 21h 30. 

JE T'AIME, MOI NON PLUS (°°) 
ὍΝ Ciné Beaubourg, + (42-71-52-36j 

LE JUPON ROUGE {Fr} : Studio 
Galande, Ἐν (43-54-72-71) 18 h 20. 

MEALIN L'ENCHANTEUR (A. v.f. : 
Saint-Lambert, 15- (45-32.91-68) 
13 h 40. ᾿ 

ΜΙΌΝΙΘΗΤ {A., v.0.) : Action Rive 
Gauche, 5 [43-29-44-40) 12h. . 


San- 


MIDNIGHT EXPRESS (°°) IBnt, 
vo} : Grand Pavas, 15’ 146-54-46-85) 
22h 30. 


MOISE ET AARON (AN. vo} : Pan- 


théon, 5- 143-54-15-04) 12h. 
LÉ MONDE SELON GARF (A, 


γ01᾽ Grand Pavoss, 15: (45-54-46-85} ” 


16h 48. 

MONSIEUR HIRE (Fr) : 

Pavors, 15 145-54-46-85) 21h 

- MY BEAUTIFUL LAUNDRETTE 
Br. v.0:) : 
t43-26-19-09 20 h. 

NOCTURNE INDIEN {Fr.. u.0.} : Cné 
Beaubourg. 3: 142-71-52-36) 11 h 15. 

NOLA DARLING ΝΈΝ FAIT QU'A 
SA TÈTE {A.. v.0.} : Ciné Beaubourg. 3: 
(42-71-52-36) 11 ἢ 30 

PATHER PANCHALI {Ind., v.o) : 
Acuon Christine, 6: (43-29-11-30) 
14h, 16h 30, 19h. 21 h 30. 

PICKPOCKET (Fr.} : Reflet Médicrs 
Logos salle Louis-Jouvet, 5 143-58. 
42-34) 12h. 

LE PORT DE L'ANGOISSE {A. 
vo.) : Sant-Lemben. 15: (45-32. 
91-68) 21h 

LES QUATRE CENTS COUPS {Fr}: 


Grand 


Les Trois Luxembourg. 6 ‘46-33-- 


97-77) ‘2h. 

QUERELLE (°°) (Fr. “AR. ., v.0:} : Cné 
Bescbourg. 3- 142-71-52-36} F1 ἢ 45 ; 

: Stuco Galande, δ᾽ 143-54-72-71} 
3 h 40. - 

SOLARIS {Sov , v.o } : Répubhc Ciné- 
mas, 11 148-05-51-33) 21 h 10. 

THE LAST OF ENGLAND (Ent. 
noi : Accaione, 5’ 146-33-86-B6) 
16 ΠΗ. 

37.2 LE MATIN (2 Fri: Grand 


Studio des Ursulines, 5 


Pavois, 15: 145-54-46-85) 14h εὐ 


UN POISSON NOMMÉ WANDA 
{A vo}: 
46-85; 16h 

LA VÉRITÉ {Fr.} “ Studro des Urau- 
Unes, 5 [43-26-19-09) 15 5.40. 

WALL STREET [A v.o ) : Grand 
Pavos, 15 (48-54-46-85) 19 h 30. 


THÉATRES ᾿ 


ΒΡΕΟΤ' ÂGES. 
NOUVEAUX 


Les jours de prermnère . 
et de relëche 
sont indiqués entre parenthèses] 


. 10, PLACÉ CHARLES-DUL- 
UN. Atalanteïd6-O1- AEHE ἢ 
(dun. soir, mer.) 20 h 30 ;. 
17 heures dm. 128). 

. 10* FESTIVAL : DES 
CONTEURS DE CHEVILLY-LA- 
RUE. Centre culturel André-Mal- 
ER (46: 86. “864-481; à 26. h 15 
ι 

ALERTE 3. Théâtre Hébertot 
143-87-23-23) : Idum. sûr, lun.) 
21 heures, 15 heures im. (25) 

: ALEXANDRE LE GRAND. 

Roseau-Théâtre (42-71-30-20j 
fim. soir, lun.} 21 heures, . 
12 heures cm. (29). à 

HAUTE SURVEILLANCE. 
Thédre de Nesle (46-34-61:04) ; 
(m., un} 19 h 30-{23). 

LES LETTRES DE. LA RELI- 
GIEUSE PORTUGAISE. Guchet 
Mompernasse (43-27-88-61) ; 
idum., un.) 19 heures 129). 

ΕΞ MAJORDOME  MYOPE. 
Théâtre Marie-Stuart 
145:08-17-80} ; (dim., lun } 

20 ἢ 30 «281. 

PEAU DE CHAGRIN: Théâtre 
eat 143-79-71- -70}: 20h45 

LE PLUS HEUREUX DES 
TROIS. Théâtre visuel Intemero- 
nai de Vincennes (43-65-63-63)j . 
(dun. lun. mar.} 20 ἢ 30 (23). 

. POUSSIÈRES  D'AMÉRI- 

“QUES. Théâtre  Arcane. 
(43-38-19-70) : (dim.soir, lun) ἡ 

"21 hawres, 17 heures dm. (28). 

.: UBU KIRALY (UBU RO]. 
Théâtre” nènônal de, l'Odéon ‘ 
143:25-70-32) ; 20 h 30 Jun. F 
mor. (28). Du 

Y A FARID CHOPEL Spin " 
St-Martin (42-08.21-93} : {dim., 
lun.) 20 ἢ 15 {29}. ὃ 


JAZZ 


LE CAMBRIDGE (43-90-34-12). 
Jean-Paul Amouroux, 22.h 30, Booge- 


A NOUVEAU AU CINÉMA À PARTIR pu 30 MAI 1980 


SHOA 


LE FILM DE CLAUDE LANZMANN. 


Cinéma : le Saint Germain des Prés - 22 re Gui 


75006 PARIS - Tél: 42.22.87.23 


σατο Αρροῖπεὶ inoire 


+ Du 30 Mai au 5 Juin : 1ère époque ἃ 13h30 et & 19h00 - durée 4h30 , 
+ Du 6 Juin au 12 Juin : 2ème époque à 13h30 et ἃ 19h + durée 4h50 ὁ 


e les Samedi 2 e1 9 Juin : 
5. les Dimonche 3 er [0 Juin : 


Distribué par Cine - Classic 


lère époque à 13h30 + 2ème époque à:19h30.. 
lère epoque à 13h30 - 2ème époque ἃ 19 | 


Grand Pavors, 15 {45-54- ὁ 


+2 


Vs : 

ἃ. ᾿ 
]ς ἘΣ 
Ν νος 
4 À: 


eee Le Monde Φ Mardi 


MÉTÉOROÏLOGIE | 


τὶ SITUATION LE 28 MAI 1990 A. 


Ὁ HEURE TU 


29 msi 1990 21 


22.15 Sport : Tennis. 
inemationaux de Roland-Garros (résumé M 6 
23.10 de matees votez 2 
ù - 210 Me 20.35 Cinéma : ᾿ : 
36 - 15 EPARGNER 2330 Mens inspecteur LaCaue Cabrel, (1968) 
τ : Du de chez Frod. ἕνας Jean Poiret, Jean-Claude Brialy. Ber- 
TENDROËS Dern δ naderte Lafont. 
Monuhin- 22.45 Feuilleton: Splendens 
FR3 Be Maurice Gouve, ἀβριὰς Bel 
20.35 Cinéma : Marius. Me ga Coians Le Pour 
se AE Korda (1831). 2340 se : Βουὶ ke 3 des δ 
10 » Magazine : Océaniques. : minutes d'informations. 
Marsedle de père on fs, 0.05 : Dazibao. 
46 ᾿ερί σας Michel Samson οἵ LA PT 
Ὁ Ombres sur le vil. SE 
0.30 Musique : Carat de notes. 21.00 Cinéma : Koko, le gorille qui 


CL 
français da Barbot Schroeder (1977). 


Emile Naoumoff, piano. 
A2 CANAL PLUS 22.20 Cour métrage ; Le συ PER 
D 20.30 Cinéma : 22.50 Court πρό ιτο δ hembre de bonnes. 
δι Ἄς τὰ ss Et τὰ femme ee 23.00 ire 10 jours. 48 heures 
ques Lundi 28 Mai à 20 h 00, Lou méricain de Susan Seideimen (1987 {v.0.. De Georges à 
Ὑ < 5 a (1,3 John Molkovich, Ans Ve 
Les ee ER ere ae qu ne je | À il est possible que ἜΑ τς hear. FRANCE-CULTURE 
͵598Γ δι autre: ions , ΗΑ Ἧ, Flash 
mer Dation auansiqué 1055 μος α Bien enscteilé. LP mistral ja fatigue ne soit pas 2240 Sport : Lee 20.30 Le débat. Quel avenir P 
ἢ Bretagne ‘en cours de eris Ἧ μῇ ἢ “Europe des poids : a"Hancoghone en Amérique δὰ 
ΕΣ - πῆρα de 40 à 50 kmuh Punique raison Ganges cran ὕταπεο! + Derek WA Nord ? (2: partial. 
Ἶ = ᾿ fams (68. ᾿ 21.30 Monmnatique. Au nom près, de Bernard 
ra qui vous pousse à VOUS | 2325 Sport : ee bed Πρ pare 
k ja, le sers ᾿ Basket professionnel américain Cote da . 
1 τς ane ae ln as. 5 ἐς δα ις ὡ coucher tôt. 0.25 Cinéma : 0 05 Du jour au lendemain. 
très a Dreu Dés brunes mat. L'aprés-midi, la ératurs 8878 : : Les quatre saisons. CL 0.50 Musique : Coda. Michoel Franks. 
dép το airont sur ΓΑ απο CE comprise entre 15 et 1 degrés sur le ὶ Les Maricain d'Alan Alda {1890}. 
noles EP de 16 Mnche. Le ciel su Bretagne δὲ Le voisines de [8 ù " - FRANCE-MUS! UE 
8 Chusgeux sur la Bretagne δὲ . Manche. et de 19 degrés sur le ϊ Avec Alan Alda, Caroi Bument, Len Caro 
de ἰδ Vendée au.Nord pu : Nord οἱ γαῖ. Sur je moe 5: du : 20.30 ὰ ἘΝ 
artout SHIeUFS après 5 es a . Renseignements Apotion. 
ae ἐς or mnatinales. le’ Er sors .svec des Pate à ASS — tdonné les 17 et 18 décembre ar La 
: a — os = | 2040 Téuftante μοὶ de 1e j pu: Co ee ματα ος 
| Nouveau film préservatifs ce soir Léo το το, avec An MOnpomarv. me m6 διὰ br a ον. σα 
FRS ἃ 20h00, sur ΤΡΙ͂ ἃ 21h00 Sue ML rade τοποήεν mabré Sbeñus, par Or a ray : 
: etsur Α2 ἃ 23h 10. PL: Stetfen Schisimacher. A 22.00, 
: ε : Sonste pour violon 8t piano ne 1 en τὸ 
ta ville. mineur op. 75, de Saim-Sabns. À 22.30 
Mark Virtuoses, virtu0ses : Len Rechtman 
ji piano n° 2 en si 


De Dechavanne. 
0.25 Joumal, Météo et Bourse me En clair jusqu'à 20,30 ——— 
110 TF1 uit. 48.18 Dessins animés : Ga cartoon: 
ARE 13.30 Top 50. 
..À 2 : ᾿ 19 : Nulle part ailleurs. 
ἡ 4.10 Sport : Tennis. : Ἷ 20.30 Cinéma : L'empire du soleil na 
Wreretionaux de Roland-Garros Cinéricain de Sceven Splaberg (19871 
en diract et en Eurovision. 2255 Ftesh 
20.00 Journal et Météo. 23.00 Cinéma : 
Cinéma : | Le musique. κα 
Le coup de sirocto. = | Le Mérenco-belge de Gérard Cor 
Lo ΟΣ τις ὁ Αἰακαπάκα Arcady (1978) (1987). Avec José Von Dem, Anne Rous- 
22.25 Sport : Tennis. sel, νι 
Wriematianeux de Roland-Garros 0.35 Cinéma : Visitor. αὶ 
λουτρά des maichs de la journéol. CEE mbricain de Michael J. Paradise 
22 inatons : 24 heures mr + (1990). 
“ἘΣ | LA 5 
FR 3 1430 sé , Soko, béigade des stups. 
15.03 2 Tennis (suñe). ἡ . .25 Série : Bergerac. 
1 Sport ; Tennis oand-Garros. 1526 Dessins animés. ; 
DES ES 19.00 Le 19-20 de f'infonnation. 18.50 Journal images. 
2 ξ ἘΣ 19.10 à 19.30, le journal de la régon. . 19.00 Magazine : Reporters. 
TEMPÉRATURES maxims - minima et temps er 2 Jen La classe. 1346 Jouet 
jours worbmes relevées entri le 28-05-1 . Magazine : es d'histoires. 
127-0620 dE ums TU et 280500 à δ baume τ τὰ . La marche du siège. Σ 20.40 Cinéma : 
- Présenté per Je Cavada. Les deux a 
: 5. € “Fhèone τ La Gin, un ocre Les Séro-tehen de Franco Rossi {870} 
Bi D. Disons por avec des oc Terence Hi, Bud Spencer 
Ἀπ δυυκίδρῖα. ‘ 22.15 Série : China Bench. 
ee 22.18 Journal et Météo. = ᾿ 
au P| ‘Cinéma : Rancho de luxe. # 23.30 Ν Réussites. 
._ # 9 ᾿. ie οὗ “σ᾿ 
Hi € Audience TV du 27 mai 1990 ge Monde /'sorarSAiELSE* 
u 5 D L 1 point » 202 Ο00 foyers | ω 
ΠΝ Ε 
Ὧν ἘΠ 
ΕΣ D LAS M6 
. 5 # D 
RE RIRE 
Jourral Murphy 
8} πὴ ἘΠῚ 
ME ἃ ἐ 
γ}}Ὲ....-- 9 τ} 33 23 
- Mate Se faire réfor. La Gibraltar 
«5 «5 
gonde ann. 738 faire réfor.| Sports δ 
50 34 


20.35 Tééfin : 


8 Jacques 


LA SEPT 


14.30 Cours d'italien (12). 
15.00 Théâtre : Hécube. D'Euripide. 
17.00 Danse : 


dre. 

Cinéma : Les mâles. 5 
de Giles Carte (1970). 
Avec Donski Pilon, René Blouin, 
Pelletier (v.0.). ΑΙ 


FRANCE-CULTURE 


20.00 Musique : Le rythme et la raison. 
Caro Gesualdo is i tu 65... » (2). 
son ᾿1θπΊρ9. 
20.30 Archipel science. Évaluer la recherche. 
23.30 La Soci des de films 
22.40 Nuits magnétiques. 
L'araignée. 
0.05 Du jour au lendemain. 
FRANCE-MUSI UE 
20.30 Musique Ensembles. Parcours, de 
Ducreux ; Embrasure, de Depraz : Chain, 
de Lutosiawski : Intermerzi, d'Ékasson : 
, espaces Mmouvants, de Mefano, par 
Ondes ie Ze2m. dir. τ Paul Mefano : SO : 
trène Jarsky. s0Preno. 
22.30 
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COMMUNICATION 


En France, au Canada et en Grande-Bretagne 


La Compagnie luxembourgeoise de télédiffusion 
renforce ses activités de production 


La radio fit sa fortune. La télé- 
vision commerciale fut sa prio- 
rité des dix dernières années. 
Sans renoncer à l’une ou à l'au- 
tre, la Compagnie luxembour- 
geoise de télédiffusion {CLT) se 
fixe désormais pour objectif, à 
l'horizon 2000, de devenir un 
grand de la production audiovi- 
suelle. Après avoir investi aux 
Etats-Unis, elle privilégie désor- 
mais le Canada, la Grande-Bre- 
tagne et l'ensemble France- 
Liunembourg. 


Baptisé « CL'T 2000 ». le plan 
stratégique à moyen terme qui 
vient d'être adopté par la Compa- 
gnie luxembourgeoise ne prévoit 
aucune remise en cause de ses acti- 
vicés traditionnciles. Pas question 
dedélaisser kr radio qui fournit 
encore 70 % des profits. La maison 
mère de R'EL entend au contraire 
poursuivre sa politique d'implanta- 
tion en FM pour compenser lc 
rvcul de l'onde longue ou moyenne 
ten RFA, par exemple, RTL Hür- 
funk ἃ vu ses recettes publicitaires 
chuter de 15 % au premier scmes- 
tre). A la création d'une station au 
Badc-Wurtemberg. de Maxximum 
en France, de Radio Atlantic 252 
en Irlande pour desservir la 
Grande-Bretagne, viendra s'ajouter 
«ποῖα. ANNÉE ἀπ πουνέαυ. PrO: 
gramme cn anglais - RTL Interna- 
tional - diffusé par fe satellite 
Astra sur les iles Britanniques et la 
Scandinavie. 


Pas question, non plus. de 
renoncer à ta presse et à l'édition. 
Si la CLT s'est défaite de sa parti- 
cipation dans le magasine Actuel οἵ 
cavisage de le Faire d'ici à la fin de 
l'année dans fe Bien public à Dijon. 
elle souhaite rééditer ἃ l'étranger 
f'exceptionnelie réussite de Télé 
Star deux miflions d'exemplaires 
hebdomadaires vendus ct le lanev- 
ment d'un nouveau titre en France 
à l'automnc. L 


Vas question enfin de renier dix 
ans d'efforts pour faire de la CL, 
un diffuseur dans nombre de pays 
européens, Dix ans d'efforts cou- 
ronnés de bonheurs divers. Pro- 
metteurs en RFA où la Compagnie 
vient d'ajouter 24 % de la chaîne 
bavaroise Tele Fünf aux 49 % 
qu'elle détenait dans RTL PLus. 
Inattendus aux Pays-Bas avec fa 
percée de RTL-Véronique (25 % de 
parts d'audience. sept mois seulc- 
ment après son lancement}. Miti- 
gés on France, où M 6 demeure 
encore lourdement déficitaire. 1ns- 
tables en Belgique et cn Lorraine 
où le redressement de l'audience 
des deux programmes qu'y 
contrèle la CLT, ne garantit nullc- 
ment leur maintien ou leur retour 
à la rentabilité. 


Les quofas nationaux 
et européens 


Devant cette diversité, explique 
dans son dernier rapport annuel le 
PDG de la CLT, M. Gastan Thom, 
a da seule manière de sécuriser la 
φρο αν ὁ de nos opérations en 
télévision consiste à étre très prè- 
sent en amont de la chaîne de 
l'imuge ». Ne prévoit-on pas ὑπὸ 
forte pénurie de programmes dans 
les années qui viennent ? C'est 
pourquoi le plan « CLT 2000 » 
élaboré par M. Gérard Lefèbvre 


. Un secteur que la CLT 
connait bien, pour y disposer 
depuis longtemps de filiales spécia- 
Hisécs dans la production (Hamster, 
Créativité et Développement, Télé- 
Union), d'activités de prestations 
de servico (RTL Productions, 
VCF), et d'une société de distribu- 
tion (Pandora). Mais un secteur où 
la Compagnie est bien décidée à se 
renforcer. 

Cette mutation, la CLT l'a enta- 
mèc il y a dix-huit mois déjà, en 
décidant une première tranche de 
150 millions de franss d'investisse- 


ments οἱ on réactivant une,.filale 
devenue « coquille vide », interna. ἡ 


1e. secteur, la priorité des. 


tional Film Production (IFP} pour 
en faire le centre d'un véritable 
réseau de maisons de production 
(le Monde du 24 décembre 1988). 
Depuis, la compagnie n'est pas res- 
tée inactive, prenant des participa. 
tions dans deux sociétés de pro- 
duction américaines, Saban (25 % 
du capital achetés 100 millions de 
francs) et Quatro Cento. 
Aujourd'hui, sous l'impulsion de 
M. Jean Chalopin, producteur et 
consciller de la direction. celle 
concentre son action dans trois 
pays -- le Canada, la Grande-Bre- 
tagne ct l'ensemble constitué par la 
Ftance et le Luxembourg - qui lui 
permettent d'accéder au marché 
intemational, de bénéficier de mul- 
tiples aides οἱ de satisfaire aux... 
quotas nationaux οἱ curopéens. Au 
Canada, elle vient de créer à 50-50 
avec M. Denis Héroux, Cinévidéo 
Plus, une société de production 
audiovisuelle et cinématographi- 
que dont un premier film, les 
Dames galantes, est déjà en tour- 
nagc. En Grande-Bretagne, cile 
s'apprête à entrer à hauteur de 
50 % dans ic capital de Humphrey 
Barclay Productions οἱ de First 
Choice, deux jeunes sociétés pro- 
duisant pour la télévision. En 
France, enfin. elle envisage de 
compléter la gamme de ses filiales 
en réactivant la société Stand Art 
pour produire des séries. 
τε politique, Τὰ CLT entend 
encore la compléter par des 
accords de coproduction à long 
terme directement passés avec des 
diffuseurs appartenant ou non à la 
galaxie du groupe. « Les respansa- 
bles des chaînes liées au groupe se 
réunissent régulièrement pour en 
débattre, raconte l'administrateur 
délégué de la CLT, M. Jacques 
Rigaud. Mais le seul accord que 
nous ayons signé pour l'instant, 
d'est avec la ZDF, la première 


. chaîne publique allemande. Bâtir 


des programmes européens au quo- 
tidien n'est pas chose facile... » 
PIERRE-ANGEL GAY 


La chaîne de M. Hersant 
devant le CSA 


De nouveaux 
actionnaires 
pour la Cinq 


La Cinq s'apprête à modifier la 


‘composition de son capital. 1.65 


responsables de la chaîne devaient 
en informer le Conseil supérieur de 
l'audiovisuel, lundi 28 mai à 
{ι heures. La foi contraint en cffet 
les propriétaires de télévisions pri- 
vécs à soumettre au CSA toute 
modification de fleur actionnariat, 
faute de quoi üs risquent un rotrait 
d'autorisation. 


La Cinq, qui avait déjà comparu 
devant les « sages » le 17 mai pour 
son bilan annuci, n'avait pas caché 
alors ses graves problèmes finan- 
cicrs {plus de 1 million de francs 
de portes par jour) et évoquait déjà 
une restructuration de son capital 
(le Monde du 22 mai). Selon 
M. Yves de Chaisemartin, direc- 
teur général de la chaîne, les deux 
actionnaires principaux - 
M. Robert Iersant ct M. Silvio 


‘Berlusconi - sont « en négociation 


avec trois groupes sans qu'aucun 
accord n'ait encore été conclu ». 


La modification du capital por- 
terait sur les parts détenues par les 
petits actionnaires (Mutuclics agri- 
τοῖος, les Echos, groupe Chargeurs 
de M. Jérôme Scydoux}, qui veu- 
lent sc déscngager. Parmi les can- 
didats à la reprise de ces actions 
figure M. Jean-Marc Vernes, qui 
détient déjà 18 % de la chaîne οἱ 
Hachette, 


Le nom de la Compagnie luxem- 
bourgeoise de télédiffusion cst éga- 
lement cité parmi les prétendants. 
Mais si M 6 (dirigée par la CLT οἱ 
la Lyonnaise des caux) souhaite 
aboutir à une prise de participa- 
tions croisées avec la Cinq à 
moyen terme, M. Jacques Rigaud, 
administrateur défégué de la CUT, 
dément tout rôfe de son groupe 
dans {cs discussions en cours. * 


JL 


en 


Pout_ garder le contrôle de MGM-UA 


M. Gian Carlo 


Parretti parie 


sur les recettes de quatorze films 


M. Gian Carlo Parretti a pro- 
fité du Festival de Cannes pour 
rassurer le profession sur l'issue 
de son OPA sur la compagnie 
américaine Metro Goldwyn 
Mayer-United Artist. Ἶ 

L'homme d'affaires italien a 


j ültions de dolkirs . 
déjà versé 225 millions de : Parenatres comme Warnét, Te 


d'acompte et paraît assuré de 
trouver d'ici le 23 juin les 
4250 millions de dollars restant. . 


A bénéficie en ctfet d'un prêt de 


650 milions de dollars du groupe 
Time Warner, d’une avance de 
15 millions de dollars consentié 
par MGM sur trois Fitms pro- 


duits par Pathé, d'un crédit de : 


200 millions de dollars et de l'ap- 
port de 60 millions par Kirk Ker- 
koria, principal actionnaire de 
MGM, qui conservera ainsi une 
part dans le nouveau tour de 
table. 

Si M. Parretti risque ainsi 
d'ajouter la prestigieuse firme du 
Lion à ses deux autres compa- 
gnics cinématographiques, Pathé 
ct Cannon, rien πὸ dit qu'il par- 
viendra à conserver la propriété 
de son empire. I dait en effet 


rembourser le prèt de Fime War- . 


ner et 160 millions de dollars 


d'intérêts avant 1994, faurc de. 
“quoi il devra céder au groupe 


américain toute la cinémathèque 
de MGM-UA, qui constitue son 
principal actif.-Pour y parvenir, 
l'homme d'affaires italien se pré- 
parc à restructurer radicalemcat 
son groupe pour en améliorer la 
rentabilité. Ε 
Mais il compte aussi beaucoup 
sur les recctivs des quatorze films 
actucllement en production tant 
chez Pathé qu'à la Metro Gold- 
wyn Mayer, pour un budget total 
de 210 millions de doîlars, Selon 
M. Parretti, ces productions - 
parmi lesquelles. on, trouve 
Rocky 5 ct le dix-septième Jantes ‘ 
Bond - devraient rapporter.près ” 


de 430 millions de dollars. y 
ajoutcraïent lés revenus de fa 
cinémathèque, évalués par 
M. Parreti à 382 millions de doi- 
lacs. Enfin. ἰς futur propriésaire 
de la MGM-UA veut achever, 
sous l'égide de Pathé Europe, ἰὰ 


τ constitution d’un réseau de salles 


de cinéma performant, avec des 


Linivest de M. Silvio Berlusconi 
et le groupe britannique Heron. 
C'est dans ce cadre que scra sans 
doute réglé le sort de Pathé 
Érancc dont, pour le moment, 


‘ Pathé USA ne détient, sur le 


papier, que 10 %. 


Four 


La stratégie de M. Parretti n’a 
pas encore convaincu les experts 
financiers de Wall Strect,. qui 
continuent-d'obscrver avec scop- 
ticismc-son OPA sur MGM-UA 
οἵ considèrent que le groupe 
‘Time Warner est lui-même trop 
cndetté pour fournir unc garantie 
crédible. La-fulgurante ascension 
de l'homme-d’affaires italien qui 
était, il y a encore quinze ans, 
simple garçon de café à Orvietto 
provoque toujours beaucoup de 
questions. Ainsi l'hebdomadaire 
italien £uropeo révèle, dans son 
édition du 20 mai, qu'interpart -— 
société holding luxembourgeoise, 
centre.de la nébuleuse des entre- 
érises de M. Parretti. - δ᾽ été 
radiée de la. liste. dès sociétés 
publiques ie 28 février 1989. 
Cette décision rarissime a été, 
scion l'hebdomadaire, prise’ par 
les autorités boursières luxem- 
bourgeoises parce’ qu’Interpaït, 
Qui enténdait alors augmenter de 
plus-de "trente fois son capital 
social, ne pouvait apporter {a 


τι preuve qu'au-moins un quait de 


ses-actions : étaicnt- catre:los 
mañis de sociétés cotées: τ τ΄. 
ἀρ εἰ ἘΖΕΑΝΕΒΑΝΟΟΙΒΊΑΘΓΑΝ 


demeure sur la pente des 10:% 


contrôleurs aériens ἡ Gn croyait - 
des transports à l'automne 1988. 


Or on constate, en ce printemps, 


collègues d'Athis-Mons perturbent 
le vafic, ce jundi 28:mai, en se -. 


«syndicales: 
grades’sr les 
‘conditions d'accès-au grade le plus 
élevé. D'autre pan, fa ΟΟΤ fait de : |. 


désordonnée du trafic aérien, qui +” 


de posiss de contrôleurs Ipesséss 
de’ 100 à 180]; faut toujours cinq 


M. Roger Fauroux devait rece- 
voir ce lundi 28 mai M. Adam 
Backstrom, président du groupe 
américano-suédois Lexmar qui 
propose de racheter les chan- 
tiers navals de La Ciotat et créer 
quelque deux: mille emplois. 
Cette rencontre risque d'être de 
pure forme, le gouvernement 


décidait d'en finir avec Normed: 
et ses trois établissements de 
Dunkerque, de La Seyne et de La 
Ciotat, la petite ville des 
Bouches-du-Rhône 8 empoigné 
le flambeau. de la résistance. 
Certains disent de l'aveugle- 
ment. ὁ 


ses chantiers, imaginez Marseille 
suns Notre-Dume de {a Garde ! 
“C'est monstrueux ! », lance, mena- 


çant, un retraité ἐς Normced. 


. roulants, 1e hangars de préasseme πὶ 
blagë, les.cales, ie parc. de stockage 
! ent des valériancs, mais le 
‘martélément des tôles et le crépit- 
mént des machines à ox: 


hôte de 
nie 


depuis -dix-neuf.mois à la tête - 
d'unc équipe dé +25 hommes et de ἡ 


.4 femmes.à la volonté d'airain. 
Lout:-est propre, on péint ct on 


soepcint les”bétiments on bleu ct . 


blanc, on range. Bref, il importe de 
préserver l'outil de travail. 


«Si demain {e gouvernement dit 
oui à la réouverture, il nous faudra 
ün mois et demi pour remetire le. 


Fmeériel uctuël'en état.de marche. 
l utrait être: 


Et le-premier narire 1 
Livré au printemps 1991 », assurc 


Er iguez, le socrétaire du syn- 
L'dicat 
+. | 1969 comme soudeur dans-l'entre- 

“| prise, οἱ aujourd'hui commandant: : 


FT des chantiers, cntré en 


en chef de la résistance. -. 


À "À l'époque, pas moins. de dix 


vires étaicnt lancés chaque 


Depuis le début de la décen- 
nie, les entreprises de restaura- 


 dustrie mondiais_de l'automo- 
1 οὔο, M; Roger Smith, le patron 
de Ga, 


1f:groûps. le vendredi 25. mai. 
pour faire doubler le môntant 
ἢ de la peñsion qui lui sera ver- 


telle de M: Smith a διό 
de 6 millions de francs} 
+ ges an. De quoi lui el les 
Léseventures racon avec 
Si humour décapant par le réa- 
Fgteur Michael Moore dans [8 
Roger and me qui décrit 
conséquences saciales de 
orméture d'une usine Gene- 
Motors dans le ville de Fänt 


, Géñera! Motors n'a pas de. 

souci à se faire pour sa retraite” 
qu'à doit prendre 1631 juillet - 
prochain. ἢ s'en effet profité 
de la dernière assemibtée géné- : | 
‘sale. des ‘actionnaires dû” 


Dans le caûre d'un plan de |” 
‘350 cadres de l’entréprise, 


à 1.1 million de dollars |* 


1 tion collective ne cessent de 


 gager du terrain:sur un marché 

qui ne progresse plus guère. 

“C'est ce qu'indique le dernier 
‘numéro d'INSEE Première. 

En 1988, chaque ‘parsonne- 

résidant en France ἃ mangé plus 

- d'une fois par semains en 


restaurant universitaire ; 800 
- milfions (26,6 90) dans ‘un hôpital 


d'entreprise, Îe-reste. (13 34) 


ΣῈ dans un centre de loisirs. 


Depuis 1975, le nombre de 
repas servis dans des cantines 
-.ne progresse plus que” faïble- 
ment : 1 % l'an au lieu de 8 % 


“meñit de la restauration d'entrè- 
is: par des smreprises privées 
sous-traitantes 8 augmenté de 


moitié en hüit ans (1981-1988), 
. soit-de 6 % par an, atteignent 


τ ἢ fdiaks au 


Τ moyenne dans une cantine. Sur ἢ 
au total (pour un:-chiffre d'af-.. 
|. faires de 78 milliärds de francs}. 

plus d'un rniliard (36 %).l'ont été ἡ 
_ dans uns cantine scolaire où un ἢ 


‘ou un établissement sôcial ; 750... 
millions (25 δὶ dans une cantine - 


auparavant {svec la développe- . 
prise). Mais celui des repas ser-. 


aanéc. La ie suédoise Sal 
commandait huit Cargos d'un coup, 
Tristan Vi des séries quatre 
pèr quatre. D Le Périciès, mis 
Sur cale en bre 1851,-jus- 


que 1101 Cents navires de Lou Rene 
de 


Lorsque fe 2 juin 1989 Jacques 
Chérèque, le ministre délégué 

argé de l'a 1 du terri- 
toire, ceint de sa réputation d'ex- 
pert en ‘reconversions difficiles, 
parvint à réunir toutes les parties 
concernées autour d'une table, ct 
un mois après, arracha à la CGT 
un accord industriel ct social de 
diversification économique, tout le 


monde pensa que la page de La : 


grande construction navale était 
tournée sans trop de drame. Tapie, 
Dumez, la ΘΑ Εἰ s'engageaicnt à 
relancer l'économie. Le gouverne- 
ment promettait de nombreuses 
aides pour construire des navires 
de plaisance ou des laboratoires 
pharmaceutiques, maïs suriout pas 
des tankcrs, des cargos ou des 
méthanicrs ! 

Douze mois plus tard, l'échec est 
petent, l'accord reste Icitre morte. 


© La Ciotar est le rocher de Si 


τ de facques Chérèque, et Ic dossier, 
sur le plan social tant que juridi- 
que et politique, ne cesse de s'em- 
brouiller. ἧ 


105 irréductibles 


de la CGT 
Le troublo-füte s': Loimar, 
un groupe dont lc siège est au 
Connecticut et qui coiffe des 
fi Liberia, à Rio εἰ à Lon- 
. drès Son président, le Suédois 
: Adam Backstrom, a eu autrefois 
” maïlle à partir avec les autorités de 
son pays ἃ cause d'affaires iramo- 


bilières .et. il s'est. converti aur |. 
transport MATE 


” Etats-Unis dans le Ont 
time, par nature spécufatif. ἢ 


1 «Et voici qu'au début août, à la 


“reprendre Îe chantier, fait monter 
les cnchères, s'attire les bonnes 
grâces de la CGT ct le du 
coup le beau plan de liqni en 
douceur du gouvernement. 
deprocès.en parties de bras de fer, 
de guerre ὅς communiqués en rap- 

. ports des services secrets habife- 

τ ment distiflés, la situation devient 

extricable -ct l'été s'annonce 


Los alliances nc sont pas celles 
: ge vous croyez. D'un côté Lexmar 
ν France, dont: le: nom s'inscrit en 
ἔ ap ep 
τόξα Evèts-Unis οἱ de l& Franco qui 

claquent au vent. Présidée par 

Benoît Batheroltc, un ancien aco- 
τ lyte de Bernard Tapie, la société a 
: embauché, à la fin décembre, la 
bande des-105 irréductibles de la 
CGT, auxquels sc sont ajoutés, 
plus tard, 24 salariés sul en 
Le personnel gagne en moyenne 


εἰ l'entretien, mais Lexmar, qui 3 


4 Ὁ 
ἀδὶὰ déboursé 70 millions, n'a tou- 


197 19 
18. 9 du iotel en 1988, pour un 
-chiffre d'affaires de près de 11 : 


milliards de francs. Après la res- 


.tauration d'entreprise, .la sous- 
traitance gagne aujourd’hui. les 


‘écoles et les hôpitaux. 
. Le secteur, | qui emploie 
42 000. salariés, est 


exträmement concentré. Trois. 


‘À 26: Entretienavec le secrétaire a 


TT 5 


- repas at réalisent 56 % du chif- 
“plus le Centre français de restau- 


… hôtelière de restauration et 


. Esent 85 % du chiffre d'affaires. 


ÉCONOMIE 


Rae | 


maire de La Ciotat, M. Jean-Picrre 
Lafond (UDF), chef d'entreprise, 
qui a baun l’ancien maire commu- 
niste aux dernières municipales 
précisément sur le thème des 
méfaits d'une économie locale 
exclusivement dépendante de la 
construction navale fourde_ 


Son analyse, appuyée par fe 
conseil régional, »°a. pas varié d'un 
iota et sc calque exactement sur 
celle du gouvernement : fermer les 
chantiers ct diversifier l'économie 
en jouant notamment sur les avan- 
tages fiscaux des zones d'entreprise 


situées en bordure du ge de 
l'autoroute, οἱ renforcer ls poten- 
vel touristique. 

M. Michel Rocard ἃ confié 


récemment à M. André Lajoinic 
qu'il ne connaissait pas très bien le 
dossier. En revanche, ἴς tandem 
: Roger Fauroux, le ministre de lin. 
: dusirie, οἱ Jacques Chérèque, qui 
se partagent les rôles, en maîtrise 
maintenant bien les mille subtili- 
tés. 


Au centre, lc conseil général des 
Bouches-du-Rhône, présidé par le 
isocialiste Lucien Wcygand, qui ac 
“doit sa fragile majorité qu'à l'a 
point des voix communisies. ἐς 
vertu des lais de décentralisation, 
c'est lui le gestionnaire du 
domaine public maritime. I[ a 
rdé à Lexnaf une autorisal jon 
provisoire d'occupation du site jus- 
qu'à la fin juin. L'emploi obasde 
Lucien Weygand, qui ne veut pas 
« faire de la population de ce 
département une armée de porteurs 
de valises ». 


FRANÇOIS GROSRICHARD 
Lire le suite page 24 
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40 Bilan du Biresi de 
46-41. Merchés financiers 


véciication de a publicité - - 


SECTION C 


Un projet de loi prévu à l’automne 
Le ministère de la solidarité 


s'apprête à alléger les charges 
des centres de santé 


Les centres de santé se por- 
tent mal. Ces établissements à 
but non lucratif, les dispensaires 
d'autrefois, sont pénalisés par 
‘une série de règlements aux- 
iquels échappe le secteur privé 
libéral. Pour remédier à cette 
situation, un projet de loi et un 
décret sont en préparation au 
ministère de la solidarité. 

Alors que l'Inspection érale 
des affaires sociales (IGAS) vient 
fée rédiger un rapport mettant en 
qrelief les graves difficultés que ren- 
contrent [8 plupart des 2 224 cen- 
tres de santé {le Monde du 
{1 avril}, plusieurs de ces établisse- 
ments sc trouvent cffectivement 
‘dans une Sitvation critique. 

! En conflit avec la caisse primaire 
d'assurance maladie de Paris, lc 
centre médical du Quatre-Scptem- 
De est au bord de lo fermeture. À 
Paris cncorc, le centre du Mouli- 
net, qui appartient à la Fédération 
mutualiste de la région parisicnnc, 
να licencier plus de vingt médecins 
et auxiliaires médicaux alors que k 
centre Charcot de la Croix-Rouge 
traverse, lui aussi unc mauvaise 
passe. A Grenoble, d’autres éteblis- 
Isements sont menacés. 

j Gérés par des associations, des 
imutuciles ou des municipalités, ces 
Icentres destinés à développer la 
‘prévention οἱ à accucillir les popu- 
lations les moins favorisées se 
itrouvent fréquemment dans des 
zones où 165 médecins libéraux 


Le 29 mai à Paris 


Les Pays-Bas vont boycotter 
l'installation de la BERD 


LA HAYE 
de notre correspondant 


Aucun ministre néerlandais, ni 
comi ee finances, ni celui des 
affaires êtran, ne partici 
mardi 29 mat, à la nas ὡς 
signature des statuts de la Banque 
ire pour la reconstruction 
εῖ 


développement de l'Europe de 
Est (BERD), at-on appris 
dimanche 27 mai à La Haye. 

Officiellement, M. Wim Kok 
(Finances) ct M. Hans Van Den 
Brock (affaires étrangères) ont un 
ernploi du temps surchargé. Mais 
leur absence constitue une iftustra- 
tion supplémentaire du désagré- 
ment des Pays-Bas à propos de la 
localisation du siège de la BERD à 
Londres (au détriment d'Amster- 
dam) et de l'attribution de sa prési- 
dence à M. Jacques Attali (et non 
pas à M. Onno Ruding) . 

Le go t néerlandais ne 
va pas jusqu'à remettre en Cause Sa 


ἃ 1882 
Sadexho, aujourd'hui δβεθουίόθ 
à Eurest dans HR, Hôtellerie et 
Restauration) servent 58 % des 


fre d'affaires hors TVA ; huit 
entreprises {les trois précitées 


ration, Gardner Merchant France, 
Orly restauration, fa Société 


Sogères) en servent 86 % at réa- 


participation à la nouvelle institu- 
tion, mais l'acte officiel de nais- 
sance de la banque ne sera paraphé 
que par l'ambassadeur néerlandais 
à Paris et par le « thésaurier » 
général du ministère des finances. 
Cette « bouderie » est en contra- 
diction avec les propos fatalisies 
tenus le ministre des affaires 
étrangères au soir de la double 
τρια μος Fondateur de te BÉRD 
teurs 
en faveur du tandem Londres-At- 
tali, « Nous occepions ce choix », 
avait déclaré M. Van Den Brock, 
sans cacher « son immense décep- 
tion », maïs en donnant l’impres- 
sion de jeter l'éponge après re 
sieurs semaines d’opposition à La 
mainmise des grands pays sur {a 
BERD. 


CHRISTIAN CHARTIER 


(Lire également, en page 26, l'en- 
tretien avec le secrétaire adjoint au 
Trésor américoin, M. David Mul- 
Jord) 


NIVEAU 


Fine : 


CONCOURS ISG 
: 1990 


RÉSERVÉS AUX ÉTUDIANTS EN 
BTS, 1, D.EU.G, MATH 
SUPISPE, KHAGNE, CES CONCOURS 
ADAPTÉS À VOTRE CURSUS ET VOTRE 
D'ÉTUDES. 
PERMETTENT D'ACCÉDER À UNE 
FORMATION À LA GESTION 
DISPENSÉE DANS LES CENTRES 
1SG ΡῈ Paus, New Yorx ἃ TOKYO. 


DATE LIMITE DE DEPOT DES DOSSIERS : 2 JUIN 1990. 


UNE PRESENCE MONDIALE 


INSTITUT SUPERIEUR DE GESTION 


53 60 DO 


dépassant les tarifs de la sécurité 
sociale (sccieur 2) sont les plus 
nombreux. 

Quant au Comité national de 
fiaison des centres de santé 
(CNLCS). il reproche aux orga- 
nismes de Sécurité sociale de 
« refuser de plus en plus le tiers 
payant à des centres situés dans des 
zones où la médecine libérale à 
honoraires libres es! puissante ». 

Outre l'extension aux centres de 
santé des allëgements de cotisa- 
tions vicillesse ct d'allocations 
familiaies dont bénéficient iles pra- 
ticiens conventionnés du secteur 1 
{appliquant strictement les tarifs 
de la Sécurité sociale), le CNLCS 
réclame une convention nationale 
et un allégement de La tutelle des 
caisses primaires. 


Réduction 
(6.3 ἢ ἃ 5 9 


S'ils n'ont pas l'intention de 
satisfaire toutes ces revendications, 
les services de M. Claude Evin, 
ministre de la solidarité, entendent 
néanmoins réagir rapidement. 1] 
est vrai que la convention médi- 
cale, concluc à l'arraché en mars 
dernier entérinée non sans étais 
d'âme par le gouvernement n'enca- 
dre que très modérément le déve- 
loppement du secteur 2. Aussi, le 
ministère prépare-t-il un projet de 
loi qui permettra, comme ἰς sug- 
gère l'IGAS, de réduire les charges 
pesant sur les centres de santé. En 
fonction du nombre de médecins 
salariés, les charges sociales pour- 
raient être réduites de 3 % ἃ 5 80 οἱ 
la procédure de gestion du tiers 
payant scrait allégée, permettant 
de diminuer les coûts de gestion. 

Des contrats d'objcctifs, conclus 
avec la Sécurité sociale, les élus 
locaux ou l'Etat, seront par ailleurs 
introduits afin de financer plus 
facilement des actions de préven- 
tion micux adaptées à l'environne- 
ment social des centres. Compte 
tenu de l'emploi du temps de la 
session parlementaire de printemps 
(qui ne comportera pas de projet 
de loi portant diverses mesures 
d'ordre social), les propositions du 
gouvernement seront examinécs 
per l'Assemblée nationale lors de 

session d'automne. 


Le ministère prendra aussi un 
décret assouplissant certaines 
normes techniques définies par un 
décret de 1956, qui sont jugéts 
d Ainsi, par exemple, les 
centres qui dispensent des soins 
infirmiers πὸ peuvent, contrairc- 
ment au secteur libéral, assurer 
lcurs services à domicile. Au 
ministère, on souligne néanmoins 
que l'adaptation des centres de 
santé nécessite qu'ils comptent 
également sur eux-mêmes. Nombre 
de dispensaires sont soupçonnés de 
mencr ὑπὸ gestion marquét par 
« une rigueur hétérogène »... : 

JEAN-MICHEL NORMAND 
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ETRANGER ὯΙ ᾿ 

Sept ans avant le rattachement de‘ la colonie à la Chine vost por les COMME 
Les ingérences de Pékin menacent ἫΝ ὩΣ LE 
la prospérité de Hongkong ὁΠ ΠΝ τύττι- 


des autorités locales. 


La récente défection del'an- pan» {magnats) de Hongkong, run après l'écrasement du « printemps de 


" Ἱμαὶ noi: des hommes les us riches du monde Pékin , a déjà coûté très cher à dénoncé ks manifestants qui, il y à po a Re 

cien chef de la mission chinoise {que l'on se roche de M. Deng HongkoNE : “δὰ taux de croissance ἢ an, étaient descendus dans là ru nach (AWE} seront des Vectra. Au ‘dés. pays de l'Est nes 

à Hongkong M. Xu Jiatun, qui Xiaoping. commençait à retirer ses prévu de 6 ὃ0 pour l'année fiscale  POUr Soutenir le « printemps de | départ, quelque 10 000 exem Selon: le. cabinet d'études 

s'est réfugié au début du mois premières billes d'un a étorre qui fit 1989-1990 (qui court du [πὶ avrilau Pékin » RE fusige 5 décision, de plaires seront nonk οἢ rythme. DRIMcGraw Hi ce ES 
ἮΝ Uni nt] à + Londres accorder passeport annuel, is produc-.. Ὄ L ici à: 

de mai aux Etats Unis avec une sa fortune d'armateur. H a ainsi trans- 31 mars). a finalement ῥιό de 2.5 %, 5 À 50 000 ΘΟ ΣΙ Εν Le pui πο nr Pa ea Cie a ; 


artie de sa famille, a servi de  féré aux Bermudes le siège social de (δ raison principalement d'un d È ni " ΕΣ 
Pévélateur à une crise qui % En Lane Crawford, suivant semestre de croissange zéro. L'excé- hong se me aire Fiat, lui, construirait des Tipoëa  Sehisra 1,7 million de véhicules) 
mürisseit depuis des mois. À Pxcmple d'autres compegnics-phares dent budgétaire escompté ἃ fondu l'exode. On attitude menaçante qui | Pologne dans les usines du. Grâc ‘aux investissements" ὀτχατε- 
ürissait Cp a NU à de Hongkong telles que Jardinc's, ct comme neige au soleil : 20 millions  ;/cst guère aite Tétoblir El constructeur dés l'année pro- 865: 
sept ans de sa restitution ! la Ὁ ἃ des sacrés cotées en Bourse. [lu δον 2585 milliards de dollars de Confiance défaill pour ΐ irecti j ic 
Chine populaire, la colonie bri- pourrait, selon le Financial Times, Certes la poule continue de pond cette entreprise. ΕἾ ce malgré 2,9 inillions seront 


tannique devient chaque jour étre imité par son rival, également I ne sembic toutefois pas s'agir uni- ἜΡΟΝ dustries, les ser- 


plus dépendante . J'atmo- bien en cour à Pékin, M. Li Kashing quement de difficultés comjonetur TT 

ère ambiante à Pékin. n un an, les exportations je 

sphère ambi Mille émigrants capitaux auraient été multipliées par Da Ce ne sont que les deux plus Eté de 179 000 en 1989). 

M. Xu, qui avait qualifié l'an der- par semaine | ἃ 22 milliards de dollars. ee - 
εν ας Cenc fuite d'un argent qui aurait ᾿ - 


nier le capitalisme de « trésor de 5 ᾿ υ a 
l'univers », symbolisait la manière Hongkong peut respirer maintenant toutes les raisons d'être placé ou réin- ᾿ 
douce de la Chine envers un teritoire que Ke président Bush ἃ décidé ἀς vesti sur place en raison de ta prospé Mais l'optimisme qui prévalait 
dont elle comptait bien récupérer ouveler pour un an à La Chine le rfté du Lorie ee sa fiscalité sou semble avoir cédé la place ἃ απὸ résir 
intactes les richesses. Son sucoesseur. statut de nation la plus favorisée ; riante, est avant tout causéc par une gnation qui explique le fort taux 
M. Zhou Nan. qui ne manque pas l'abrogation de κεῖτο clause aurait crise de confiance dans l'avenir de  d'émigration, qui 56 caractérise par 
une occasion de faire prévaloir le coûté ἃ la colonie, qui sous-traitc Hongkong Crise dont le changement achat de passeports de complaisance Re ἘΠΕ Ὁ προδῶι 
μὰς Son dE RÉ RAR δοηαασαι έτη ἄτα Se Riad Cr Ronan de | Sa ee ei ag er “aides à romeo à Le 
δοῦρα désormais une politique plus ἃ RP iards de Stars de Hongkong Le ro ὡς δὰ Mau Canada, parfois aux frais Mais l'Etat, qui agit par l'intermé- cation, sinon, dev enE CA 
idéologique. autoritaire. agressive (60 milliards de francs). Un des argu- As oc 1997 Horde diaire de son mandataire. la Banque ques.» coinmente--0n au ministère 
sinon provocatrice, οἱ dont l'impact ments invoqués contre le non-renou- νὴ ÿ Σ ΔΝ, Jsai ἱ τὴ scmmnc 
psychologique et économique suscite … vellement de cette mesure était qu'elle sen de pr En ele, si La conte à de outfer Ὁ Roi 
de violents remous. oucherait Hongkong au moins autant une mini-Constilution τὰ Basic plus souvent que le chaud, de se 
Au moment où l'on apprenaît le que la Chine. . Law») qui lui assure la réalité du dégrader dans les années qui vicn- 
départ discret de M. Xu pour la Cali- Mais la récession qui ἃ frappé Ιὰ pouvoir. PIUS cncorc, elle exige d'Etre MERE 
fomie, Sir Y.K. Pao. l'un des «taï- Chine depuis 1988 ct encore plus associée dès aujourd'hui aux décisions PATRICE DE BEER 


Les vaisseaux fantômes =. 


de l'employeur. ᾿ ἡ ἢ 
Worms, refuse de vendre l'outillage à de l'industrie. La dernière . 
Lexmar ct ainsi la société, La dira ἐξά ‘fertile en rébondissements. 


Porstruire », affirme M. Jean-Pierre 


d ι 
dl 


᾿ Ἢ ᾿ ! ᾿ ᾿ : cs « Cette légalité-là eu μέρ time, des δο οί ἀ ΣΟ à ss 
an ἰ : ͵ ; déciarc en τὶ “Jo La Ciotat ? Oui, affirme. sans ambage 
: Ἔα Ἔριν « Dans ce pu on utilise. la Justice Lexmar; applaudie la CGT et'par ΄ 
ἫΣ LL contre l'emploi ει, à la fin de [υδδὶ οὲ Lo ant Le Cote κα «σῦς, qui 
comptera à 000 personnes Ec-ent. get couvent ls jolie petite. ville Ta 
; : ͵ ,0e ployées de Normed en « node COPA grafitis, LA conjoncture 
se οι; ΓΞ | εν τον ἷ droits », une AOliON Die chposni sent. Gé favoiable, ajoute Lexinar. Les prix 
ΕἸΣ ἘΝ | seulement de 2 000 francs par MOIS.» deg pcim pi Le 
LE DE Le chômage ici dépasse 21 % pétroic DES gout E Cas 
| . Dernier acteur qui, pour agir dans. poi a τ ΤῊ Fin du si 
: rien δα œucvec pes ποίη σ᾽ : Pacuis danois σαῖς feriorialeé 
inence M. χη ἴδω Goes. ds an APE 54 ons 
eur net ui ᾿ δι 
Fabius ct can malheureux aux nd ἄτοαε εἰ 550 miions 
demières hégistaivos conne ER RUE 
TAubage, k communiaé Jean far, © prix dé revient des pétroliers cst 


dit. I est de toutes fes rencontres évalué à 552 millions de francs pièce 
‘importantes, écoute, recucillke es par cxmer ais, dans leur.conEc-a 


‘confidences, car il n'a pas Ἶ tation, ls experts français, 90 

l'idée d'un mandat dans la ion où référent au chantier européen le plus 

ik a des attaches familiales, «° Ce 19 τοαιράαα dan dr es colui 

ΠΧ li Jo : ἰο, au-Dancmiark, crient à la 
», dit 


demment, 


actionnaires et ses banquiers, tant qu'il Lg; μ᾿ δ 

es dr es évaluations ge ἀρ ne SE ie. 
ide prix de revient fmiaisistes. pour 3es A 

étroliers, nous nous ons ἃ dis- Et les seuls à garder-es pieds sur terre 
ter avec lui. D'ailleurs, Brucelles ct à béni 
COR τῆν 
nos el ent réduction de * 
capacités de production. Toutes les 


” 
. LACIOTAT tior 
de notre envoyé spécial ‘| 


qui 
ndatsire 


prises nouvelés {représentant 
3 817 emplois, dont 160 seuie- 
ment occupés’ par d'anciens . 
salariés de NORMFDI) sont soit 
déjà en production. soit an- CONS 


E ce don, nous le revendiquens. Sur ce total, 83 sociétés pour 


Allié à notre savoir-faire EI l - 0 
et notre puissance financière, π MN ς : Ν V Ι ΝᾺ 
il nous place panmi les tout premiers promoteurs immobiliers un France. E 


Μ ΓΝ ie d'aui à id S Ἦ ARR ï ARS C Ω 
I nous permet désormais d'agir au-delà des frontières, en Europe- coupant BUNEATRE 


Plus que jamais à l'écoute de nas partenaires, 


le génie des lieux 


nous sommes prêts à accompagner leurs projets 
des plus modestes aux plus ambitieux. 5, Avenue Kléber 75116 Paris 
Pour construire, le génie des lieux s'impusé. Tél: (1H 0 07 31 86 


a Manifestation paysanne à Mor- 
laix (Finistère). — Plus : de 
1 500 tonnes d'artichauts invendus 
ont été déversés samedi 26 mai 
dans l'après-midi sur le parking du 
pare des expositions de Morlaix 
par des agriculteurs du Finistère «œ 
dus Côtes-d'Armor. Les agricul- 


voulaient ainsi-protester contre. ‘’ebconbrement ἀὰ maréhé 


vrance où le refus des ‘permis ἀξ sjor. rie ΤΥ, ἢ 


| teurs = ils étaient de 200 À 1 500. moi voquan ὃ; | 


Information 
SICAV 


SP Ge ra ες 
a, 1990" à A pr 30,:91/93 Boulevard 


nt 00 Τὴν ΤΟ à LL binres 30: 9 91/93, 
Boulevard Pasteur, 75015 PARIS. : 

: Cette “Assemblée: Générale. aura principalement . 
pour objet d’arrétér les Compies de l'exercice 1989 ‘ 
1990 et de définir la politique de distribution.‘ 6. 
Pour tout renseignemient complémentaire, les ac- 
…Horinaires peuvent s'adresser ἃ teur: is ‘babi- 
ΚΛΕΙ͂Σ, θυ Οὐξάϊι LATE : 


on 


ACOUSITIONS 


- ἘΝ LE GROUPE. AVOISINÉ,. FIN 89. 


ἽἜΤΆΝΤ. AUSS1 


PENSER 


‘succès Dans LES" ritAncEMENTS 

à IMMOBILIERS ET LES CRÉDITS À L'EX- " 
PORTANaN: JouÉ un BÈKE aœnF : 
DANS LE MOUVÈMENT À 
INTERNATIONALES. 
‘ET. SONFORTÉ Nos POSITIONS sur 
LES" MARCHÉS DES INSTRUMENTS, 
τ πε DETTES: LA VALEUR des “one 
. "4 ταῦκ cérés £T. con$tiutés PAR 


100 MILUAROS DE 


LTARGENT AVEC 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


information 


SICAV 


Assemblée Générale 


1) Les actionnaires de la SICAV REVENU VERT 
sont convoqués en Assemblée Générale Extraordi- 
naïre le jeudi 21 juin 1990 à 10 heures, 91/93 Bou- 
levard Pasteur, 75015 PARIS, pour metre les sta- 
tuts en barmonie avec la Loi du 23 décembre 1988. 


Compte-tenu du nombre important d’action- 
näaires, il est très vraisemblable que le quorumnese- 
ra pas arteint lors de certe première Assemblée. Une 
seconde Assemblée est prévue le vendredi 29 juin 
1990 à 10 heures, 91/93 Boulevard Pasteur, 75015 
PARIS. 

2) Les actionnaires de La SICAV REVENU VERT 
sont également convoqués en Assemblée Générale 
Ordinaire le vendredi 29 juin 1990 à 10 heures 30, 
91/93 Boulevard Pasteur, 75015 PARIS. 


Certe Assemblée Générale aura principalement 
“pour objet d'arrêter les comptes de l'exercice 1989/ 
1990 er de définir la politique de cistribution. 

Pour tout renseignement complémentaire, les 
actionnaires peuvent s'adresser à leur agence habi- 
tuelle du Crédit Agricole. 


sh 


PREMIER. GESTIONNAIRE D'EUROPE 


1:O N. συ C C F 


AUGMENTATION DE 16.556 BAR RAP- 
PORT À 88. Nos RÉSULTATS consa- 
LDÉS SONT. LE REFLET LOGIQUE-DE 
᾿ς eee ÉVOLUTION: ‘LE RÉSULTAT 
BRUT D EXPLOMATION. APRÈS AMOR 


TISSEMENTS ET AVANT PROVISIONS 
EST EN PROGRESSION DE 13,896. LE 
BÉNÉFICE NET CONSOLIDÉ AUGMENTE 
GE. 1996. L'ÉVOLUTION DU COURS DE 
L'ACTION EST TOUJOURS SUPÉRIEURE 


F. SOIT UNE ᾿ À CELLE DE L'INDICE CAC. 


LES AFFAIRES D'ARGENT 


UNE QUESTION 


DE : SENSIBILITÉ, voici 
UNE- EXPOSITION DE TABLEAUX. 
au: DEVRAIT ÉMOUVOIR LES PLUS 
‘ENDURCIS D’ ENTRE VOUS. 


(ele: 
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PEUGEOT S.A. 


Lea sciceneires dé ἰα sceihé PEUGEOT 


seront réunis en 
MR mon Te à veaue de déni. 
ee re ΓΕΥ͂ΣΙΝ OR 10 heures, a 5 


Les documents préparatoires dont ἐπα actionnaires 
oi EE adressés Enr 


del RE | 


-Ξϑ-» 


BANQUE INTERCONTINENTALE ARABE 


S.A. au capital de 300.000.000 F. 
Ἐξαπὶς le 17 mai 1960. sons la présidence de M. Mohamed Nour-Eddine 
Kerres, l'assemblée annuelle des actionnaires de la Banque interoonti- 
mentale arabe à Les comptes de l'exercice 1989. 
Le bilan totalise 7 344 480 075 francs contre 7 27) 514 740 francs au 
31 décembre 1988. 


Le bénéfice nel ris à pes en De d° PeatIon ressort à 
l'exercice 1! 


119 988 francs contre 
La dotation nette aux comptes de prie pe ARR 
54 085 472 francs entre 58 Ὁ 139 francs au 31 décembre 1988. 


Information 


SICAV 


UNIVERS OBLIGATIONS 
Assemblée Générale 


1) Les actionnaires de la SICAV UNIVERS 
OBLIGATIONS sont convoqués en Assemblée Gé- 

. nérale Extraordinaire le jeudi 21 juin 1990 à 
12 heures, 91/93 Boulevard Pasteur, 75015 PARIS 
pour mettre les statuts en harmonie avec la Loi du 
23 décembre 1988. 


Compte-tenu du nombre important d'action- 
naires, îlest très vraisemblable que le quorum ne se- 
ra pasatteint lorsde cette première Assemblée. Une 
seconde Assemblée est prévue le jeudi 28 juin 1990 
à 11 heures 30, 90 Boulevard Pasteur, 75015 
PARIS.‘ 

72) LES nn de la SICAV UNIVERS OBLI- 
GATIONS sont également convoqués en Assem- 
blée Générale Ordinaire le jeudi 28 juin 1990 à 
12 heures, 90 Boulevard Pasteur, 75015 PARIS. 
Certe Assemblée Générale aura principalement 
pour objet d'arrêter les comptes de l'exercice 1989/ 
1990 et de définir Ja politique de disuribution. 
Pour tout renseignement complémentaire, les ac- 
tionnaires peuvent s'adresser à leur agence habi- 
tuelle du Crédit Agricole. 


(a SRE 


PREMIER GESTIONNAIRE D'EUROPE 


Information 
" SICAV 


EURODYN 
Assemblée Générale 


1) Les actionnaires de la SICAV EURODYN sont 

ἐς en Assemblée Générale Extraordinaire 
le jeudi 21 juin 1990 à 9 heures, dans les locaux de 
la Caisse Nationale de Crédit Agricole, 91/93 Bou- 
levard Pasteur, 75015 PARIS, pour mettre les sta- 
ταῖς en harmonie avec la Loi du 23 décembre 1988. 


Compte-tenu du nombre important d'action- 
naires, il est très vraisemblable que le quorum ne se- 
ra pas atteint lors de cette première Assemblée. Une 
seconde Assemblée est prévue le vendredi 29 juin 
1990 à 9 heures 30, 91/93 Boulevard Pasteur, 
75015 PARIS. 

2) Les actionnaires de la SICAV EURODYN sont 
également convoqués en Assemblée Générale Or- 
dinaire le vendredi 29 juin 1990 à 10 heures, 91/93 
Boulevard Pasteur, 75015 PARIS, 

Cette Assemblée Générale aura principalement 
pour objet d’arrêter les comptes de l'exercice 1989/ 
1990 et de définir la politique de distribution. 
Pour tout renseignement complémentaire, les ac- 
üonnaires peuvent s'adresser à leur agence habi- 
tuelle du Crédit Agricole. 


Ds. 


PREMIER GESTIONNAIRE D'EUROPE 


pu 


26 Le Monde e Mardi 29 mai 1990 ess 


ÉTRANGER 


ÉCONOMIE 


Un entretien avec le secrétaire adjoint 
au Trésor américain 
« J'ai bon espoir que les textes pour la BERD puissent être votés 
par le Congrès avant la fin de l’année », nous déclare M. David Mulford 


Les représentants des quarante- 


‘deux membres fondeteurs de la. 


Banque européenne pour la recons- 
truction et le développement 
fBERD) doivent se retrouver mardi 
29 mai à Paris pour la cérémonie 
de signature des statuts. Parmi 
eux, M. David Mulford, secrétaire 
adjoint au Trésor américain chargé 
des affaires internationales, 8 pré- 
“sidé la délégation américaine lors 
des négociations qui ont conduit à 
la création de cette nouvelle orga- 
nisation internationale. H explique, 
dans un entretien au Monde, sa 
vision de la banque. 


« Quelle est votre vision du 
rôle de ja BERD ? 


- La BERD peut représenter 
unc institution importante dans le 
soutien ct le financement de la 
transition vers l'économie de mar- 
ché dans laquelle sc sont engagés 

‘les pays d'Europe de l'Est. La Ban- 

que mondiale se concentre sur des 
prêts sectoricls ΟἹ des prêts aux 
infrastructures οἱ pour l’environ- 
nement, La BERD a une « mis- 
‘sion spéciale » puisque moins 
60 % de ses prêts seront dirigés 
vers le secteur privé ou es entre- 
prises d'Etat amenées à être priva- 
tisécs. Le roste.soit 40 %, sera des 
prêts au développement et aux 
entreprises d'Etat. C'est donc une 
institution asscz spécialisée. Si la 
nouvelle direction de la Banque 
permet l'accomplissement de cette 
mission,ce scra une contribution 
‘unique et déterminante pour le 
développement de cette région 
d'Europe. πο contribution très 
différente de celle de la Banque 
mondiale ou du Fonds monétaire 
international. Nous avons insisté 
pour que cette institution soit 
véritablement différente. 


- Quand l'URSS sera-t-elle. 
selon vous,pleinement éligible 
au concours de la BERD ? 

- Lorsque la banque commen- 
cera de fonctionner l'URSS ver- 
sera sa part de capital ct sera auto- 
riséc à emprunter cette part de 
capital versé. A la fin d’une 
période de trois ans.et à l'issue 
d'un vote nécessitant une majorité 


29, quai Voltaire 


de 85 %, elle pourra devenir plei- 
nement éligible. Mais cela dépend 
entièrement de ses performances 
économiques οἱ de quels progrès 
sont faits dans les réformes ct 
dans son attitude envers l'écono- 
mic de marché. Il est cncorc trop 
tôt pour porter un jugement. 


- C'est la première fois 
ne jouen Is un le moteur 
dans la création d'une institu- 
tion financière internationale. 
Comment l'interprétez-vous? 

- Les Etats-Unis ont décidé 
d'essayer de jouer un rôke impor- 
tant dans la Banque. Nous avons 
obtenu une participation au capi- 
tal de 10 86. Après tout,ure impor- 
tante partic de notre population 
est originaire d'Europe de l'Est. 
Nous avons porté un intérêt très 
grand pour cette banque. Mais 
toutc l'idée est qu'il s'agit d’une 
banque régionale avant tout euro- 


pécnne. 


» À l'époque où l’idée de la Ban- 
que est néc.en France,sous l'égide 
de M. Mitterrand,cile était conçue 
comme une banque curopéenne. Il 
n'était pas sûr que la Commu- 
nauté allait inviter d'autres pays à 
y participer. L'Europe de l'Est 
constitue une partie intégrante de 
l'Europe. I y a en Europe de nom- 
breux pays importants et pleins de 
succès qui aident à porter le far- 
deau du redressement de l'Europe 
de l'Est. Ce n'était pas ic cas après 
la gucrre. lorsque le FMI et La Ban- 
que mondiale ont été créés. L'Eu- 
ropc doit donc.avec les Etats- 
Unis.partager le coût de la transi- 
tion de l'Europe de l'Est vers 
l'économie de marché. & 


- Les Etats-Unis soutenaient 
la de Prague goui 
l'attribution du siège de la - 
Lonsres Tak ἀπιρότα δέ Τὸ 

l'ait emporté ? 

- Je croyais que les Etats-Unis 
avaient soutenu la candidature de 
Chicago, puisque la population ori- 
ginaire de l'Est y est si impor- 
tante ! (Sourire) : 

» Plus séricusement nous pen- 
sions au début que le choix de 
Prague était très judicieux parca 
que la ville est située sur le torri- 
‘toire de l'Europe de l'Est. Mais le 


L'ESPACE DE 
MIULTINATION 


Communauté européenne a vive- 
ment insisté pour que ka Banque 
se trouve sur son territoire. Il 
n'était donc plus possible de 
continuer à défendre notre posi- 
tion, puisque la Communauté fai- 
sait preuve d'une telle détermina- 
tion. 
« Simple 
histoire de famille ! » : 
— Quelle impression vous ont 


fait les désaccords exprimés au 
sein de la Communauté au 


sujet du choix du siège (Lon- . 


dres) et du président de la 
BERD (Jacques Attali) ? 
- Simple histoire de famille ! 


- Les négociations en vue de 
la création de la ont été 
extrémement rapides. Qu'en 
avez-vous 


- Nous avons travaillé très dur 
pour que la Banque soit créée 
rapidement. J'ai fait huit voyages 
en Europe depuis le début de l'an- 
néc. bien sûr pas tous consacrés 
exclusivement à la BERD. Mais à 
chaque fois, la Banque représen- 
tait pour mai une grande priorité. 
Nous étions très Cnthousiastes ἃ 
cause de cette « mission spéciale » 
qui se dessinait pour la Banque. ll 
nc s'agissait en rièn de créer unc 
réplique de la Banque mondiale. 


- Ne craïgnez-vous pas que 
les crédits pouvant être 
consentis par la BERD soïent 
trop faibles au regard de l'im- 
mensité des besoins des pays 
d'Europe de l'Est ? 

- Pas du tout. La BERD aura, 
sur unc période de cinq ans, une 
capacité de prêt de 12 milliards de 
dollars. dont 60 % iront au secteur 
privé. Sept milliards. cela repré- 
re somme considérable 
pour des pays qui n'ont pas ὑπὸ 
capacité absorption très grande. 


création de la BERD ἢ 

- Pas encore. 11 faut maintenant 
que deux lois soient votées, l'une 
sur la participation des Etats-Unis 
à la Banque, ct l'autre sur l’autori- 
sation des crédits. Il existe une 
vive opposition au Congrès, pas 
seulement des démocrates. mais 
de tous ceux qui pensent qu'il n'y 
aurait pas dû y avoir d'organisme 


«ἃ part entière. Π|5 voulaient sim- 


plement développer l'activité de la 


‘aurait pas dû y avoir d'organisme 
à part entière. Ils voulaient sim- 
piement développer l’activité de la 
Banque mondiale vers ics pays 
d'Europe de l'Est. Il y ἃ aussi une 
opposition à la participation de 
T'URSS à la Banque, ct sur le fait 
qu'elie puisse étre autorisée ä 
Obtenir des crédits. Il ne sera pas 
facile de vaincre l'opposition du 
Congrès. Mais j'ai bon espoir que 
les textes pour la BERD puissent 
être votés avant La fin de l'an- 
πές.» 


Propos recueillis par 
FRA 


NÇOISE LAZARE 


Après plusieurs mois d'hésitation 
La Tchécoslovaquie annonce 


une 


PRAGUE 
correspondance 
Le gouvernement tchécoslovaque 
a décidé d'appliquer dés te 9 juillet 


une hausse de 25 % en moyenne du 
prix des produits alimentaires, 
comme ‘premier pas vers: une 
réforme globale des prix. 1 

Pour cela, queique 27 milliards 
de couronnes (9,7 milliards dé 
francs) de subventions allouées au 
niveau des prix de détail serunt 
supprimées, maïs une somme équi- 
valente sera distribuée aux 
consommateurs, à raison de [40 
couronnes pour chaque salarié ou 
bénéficiaire d'allocations fami- 
liales. 

La haysse, qui portera sur quel- 
que trois mille produits, doit 
atteindre près de 50 % pour la 
viande, le lait et ie pain, ct 25 % 


série de hausses de prix 


pour les cigarettes. Cetic décision, 
annoncée jeudi 24 mai lors d'une 
conférence de presse, intervient 
après plusieurs mois d'hésitation 
sur l'ampleur et ic rythme des 
réformes économiques, . . - 


Le caléndrier finalément-ædopi 
début mai prévoyait certes ue 
refoite des prix au second sentes- 
tre de cette année, maïs le ministre 
en charge de la réforme économir 
que, M. Vaclav Vales, affismaif 
aussi que la réforme des prix est 
une tâche qui dépasse les capacités 
d'un gouvernement de transition. 
Le nouveau gouvernement serà 
formé à l'issue des premières élec- 
tions libres, les’ 8 ct 9.juin pro- 
chain. 7. 


PÉTER GREEN 


La France, marché prioritaire pour les Saédois 


Le roi de Suède conduit une importante 
délégation industrielle à Paris 


Le roi Cari XVI Gustaf de 
Suède et sa femme sont atten- 
dus, mardi 29 mai à Paris, à la 
tête d'une importante délégation 
d'industriels suédois, conduite 
par M. Gyllenhammar, PDG du 
groupe Volvo. Cette visite de 
travail s'inscrit dans le cadre des 
manifestations organisées par le 
Centre suédois du commerce 
extérieur, organisme qui a choisi 
la France comme partenaire 
commercial et marché prioritaire 
pour 1989-1990. 


STOCKHOLM 
de notre correspondante 


C'est une délégation on ne peut 
plus «européenne » que Paris 
accucillera, avec des représentants 
au plus haut niveau d'entreprises 
qui font la puissance industrielle et 
financière de la Suède. Depuis long- 
temps bien implantées dans l'espace 
communautaire, ces sociétés ont, ces 
cinq dernières annécs, étendu leur 
présence dans les pays de cette CEE 
πὰ laquelle la Suède, neutre, n'ap- 
partient pas -- afin d'écarter le ris- 
que de sc retrouver en marge du 
grand marché intérieur qui va se 
mettre en place. 


La compétitivité 
conomie française 
dans la perspectire 
du marché unique 


! Auparavant, les deux tiers des 
investissements suédois à l'étranger 
se faisaient en Amérique du Nord. 
Les Etats-Unis étaient, pour la 
Suède, le plus grand marché d'ex- 
portation. Aujourd'hui, c'est l'Eu- 
-rope du Marché commun qui est 
prioritaire ct c’est vers lle que vont 
maintenant quelque 60 % des expor- 
tations. La perspective de 1992 
aidant, les entreprises estiment 
qu'elles doivent se rapprocher le 
plus possible de leurs marchés d'ex- 
portation et les deux tiers de leurs 
investissements sc font dans ces 
pays. 

La France, considérée longtemps 
comme pays « difficile » par is Sué- 
dois -- question de culture, de lan- 
guc, d’attitude — fait, depuis 1989, 
l'objet de toutés leurs attentions, à 
tel point qu'elle ἃ mainténäant 

la rc Hans ὃς 
domaine. Les investissements sué- 
dois dans l'Hexagone ont augmenté 
« de manière dramatique» en 
1989-1990, scion M. Βα Hempus 


Isracisson, le PDG du Centre sué 


dois du commerce extérieur," potir 
‘atteindre 22 milliards de couronnes 
(autant en francs) alors que le chif- 
fre total pour l'étranger cst de quei- 
que 60 milliards. « Une coïncidence 


d'ailleurs qui n'a rien à voir, avec Ja. 


L ne du Centre qui avait fait‘ de 
la Érance son pan perd 
constate M. Israclsson. 


PANORAMA 

DE L'INDUSTRIE 
COMMUNAUTAIRE 
EN 07 1990 


. Volvo fait maintenant une entréc 
par la grande porte, la Scania va 
Construire une usine de camions à 
Angers. les redoutables forestiers 
Stora, SCA et autres achètent (mais 
les Finlandais aussi) d'importantes 
iétés françaises en vue de s’assu- 

rer un quasi-monopole, Dans (ττ- 
tains secteurs, comme le papier jour- 
παὶ par exemple, ABB a cerné 
l'Hexagone mais n'a pas encore 
commencé à le pénétrer vraiment. 
Les filiales suédoises en France res- 
tent cependant relativement peu 
nombreuses comparé à d'autres pays 
occidentaux : 300 qui emploient 
uclque. 135 000 Français contre 
00 environ dans un petit pays 
et 


comme les Pays-Bas, 500 en RFA | 
700 aux Etats-Unis. ἘΝ 


Renforcer 


ῃ , 


programme 
d'raformation de La campagne de 
son Centre, de convaincre les 
perrons, de PME surtout, que les 
rançais ne sont pas « impossibles », 
que la n'est pas une barrière 
ea soi (le Centre organise d'ailleurs 
des couts de français) et que, sur ce 
point, on constaic que, contraire- 
ment à leur réputation, de plus en 
plus d'hommes d'affi ἰ 
s'expriment «ρίμίδι. ‘bi 
anglais... « Nous qui travaillons avec 
des rs Savons qu'il n'est pas 
plus difficile de travailler avec eux 
qu'avec les Britanniques ou les Ale. 
mands. Souvent, d'ailleurs, c'est le 
contraire», dit encore M. {sracisson. 


_-| surtout pas possible de 


dans les Quelques années à Von De 
la même manière, ils voient aug- 
menter le PNB des autres pays de 
l'OCDE deux fois plus vite en 
moyenne que lc leur. Et puis, autre 
1} source de chagrin, dans la ( ‘ab- 

seftéigme n’est pas un fléau éme 
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Européennes 
L'étu de l'industrie 
en Europe dans 165 secteurs 
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carrément, leurs ‘instalitfons . de 


uède pour profitér de ὧι 
προ τας 


LS 


aq eme mn ee, 


Le onde 


eee Le Monde © Mardi 29 mai 1990 27 


ENDANT des années. fa 
L,.Bonque mondiaie ἃ été 
‘accusée d'aider du fran 

ement de projéts des 
ne tructcurs dé l'environne- 
int: L'iméiution de Washingfon Ὁ 


2 récommu cllcmême s'ère trompée 
… des d'épérations comme la’coloni- 
“ion. de lo forët amazonienne. au 


Brésit.ou omépagement du fesse 
XNérbad: τῇ Inde: Mais λα, 
«οὶ rest fini. Depuis 1987. la 
Bauque mondiale dispose ‘d'un 
déparieenl. de Fenvironnement où 
travaillent ἀπο, vingtaine d'experts, 
C'est À eux qu'on soumet les grands 
avant de leur donner le feu 


En liaison avec ἰὰ Banque curo- 
péénne d'investissement (BEL). la 


oublie que. quotidiennement. des * 
baicaux: perdent : du : mazout .ou . 
qu'on αρβόῆο ἃ déparage » vu 
« débaiinstage ». Dansk Médicru- 


par Françoi oise News 


:. É’solde commercial de 
l'industrie française fut 
cxcédentaire de 103 mit- 
Jiards de franes-en 1984 
M ct déficitaire de 52 mil- 
tiards en 1989, matériel militaire 
*compris. Une dégradation aussi 
Sertgineusc cn cinq ans suscite la 
=mülitipliéation de groupes de 
srenerte sinon a définition des 
moyens à mettre en œuvre pour 
Frisoudre KR problème. °° 


ὁ On en'vicnt à espérer qu'au 
“micux Je déficit cesse de sc creu- 
“er. n'osant anticiper un retour à 
l'équilibre à court terme. Par delà 
æks aléas mensuels dus aux Cxpor- 
stations d'Airbus, voirg aux fluc- 
uations saisonnières, il convient . 
te s'interroger sur les causes 
-srucinrelles du déficit du com- 
-merce courant. 
ἘΣ δ δ ὩΣ 
s abc déchin récent de t'excédent - 
ustriel se juge à l'aure de son” 
mxtcnsion jusqu'au milieu des, 
ramwées 80. Tandis que le solde 
hmiustnici vis-à-vis des pars de 
OCDE a toujours δὲ déficitaire 
depuis 1973. l'excédent avec les 
pays non membres de l'OCDE 
ès amplifié après le premier . 
ichac:-pétrolier puis de nouveau -.. 
“près le second. 


ets: ὲ Ρ 
Siret à T'OFCE {Observatoire 


sident carrément leurs cuves - ce. “Adriatique au débouché. 


«du commerce 


- plusieurs ty 


CHAMPS ECONOMIQUES 


ὯΝ . . Fr τῇ “ . “ 

_ Sauver la Méditerranée 
Autour d'un bassin déjà très pollué, la population côtière - 
et le flux touristique vont doubler d'ici à l'an 2025 


néc. on estime la quantité de pétroie 
ainsj fibérèe à 650 000 tonnes per 
an, s0ù l'équivalent de 1rois Amxro- 
Fos ou de dix-sept Æxxon-l'at 


Une énquête menéc en 1988 dans 
uatre, pays riverains (Espagne. 
ane D νιν ἡτῆ révélé 

πὲ plage. A imp! 
Le een te 
nés fleuves conume l'Ebre. ἰς 
ς où le PÔ drainent vers la mer 
quantité de produits chimiques qui 
intoxiquent la faune marine. 


itation ont 
Ja ressource 


Pollution οἱ surex 
parfois réduit de 80 


hakicutique. les produits de le pêche. * 
torranéen 


+ Lapidooh = pes 
venu im 
L'esseniiel des prises (un million de 
tonnes par. an. soit. 1.2 % de la 
tie mondiaic) provient de la 
éditerranée entre la Sar- 
daignc: οἱ le Péloponnèse, c'est-à- 
dire loin des éentres de pollution. 
En Méditerranée orientale. fe bar- 
rage d'Assouan, en bloquant la des- 
conte des sédiments du Nil vers La 
mér; a entrainé la fermeture des 
pécherics dc sardines ct d'anchois 
aüi prospéraient dans le Delta. 
* Sur tes vingt-neuf bassins versants 


* Qui slimenicñt la Méditerranée cu 


cau douce, vingt ‘sont considérés 
comme «rieur αἱρεῖ ὸς » par 
pollution. On évalue fa quantité 
de pesticides déversés cn mer à 


© 550 tonnes: Sans parler des engrais 


“aztés où phosphniés qui. par Suite 
- du. ruissellement. se pm dans 


* da mer. Nitrates et phosphates pra- 


_voquent fo prolifération des algucs 
Er AE rieur de Y'eau 


.(e Cutrophisation »}, caramie on le 


constate. réguliérement::en 
du -Ρό. 
% de la 


mer 


:soupçonné d'apporter 80 
pollution organique. 


L'orientation volontariste des 
exportations vers les pays en 
développement ἃ pris la forme 
des grands contrats civils de biens 
d'équipement qui concernaient 
de travaux : 
ensembles industriels (usines clés 
en main), complexes énergétiques 
{terminaux pétroliers, olé et 
gazoducs), infrastructures d'arné- 
nagement du territoire (routes, 

ris, adduction d'eau), réseaux 
ferroviaires, construction navale 
etaéronautique. Ce commerce 
des grands contrats. associant 
ingénierie et biens d'équipement, 
ἃ été soutena par les pouvoirs 
publics. | £ 

-. Un soutien 


La signature d'accords bilaté- 
raux avec fes pays clierits revétait 
une grande importance ; les rela- 
tions diplomatiques et les négo- 
-ciations sur les conditions finan- 
Cières déterminaient peu où prou 
l'abtention.de marchés pour Îes- 
quels les pays industrialisés déte- 
naient des -compétences-sechni- 
ques-simitaires. L'attribution de 
crédits commerciaux à Jong terme 
aux pays clients, d'assurances ci 


.de garanties aux entreprises 


exportatrices complétait ie sou- 
tien public à ce 1ype de com- 
merce. β 


‘Cette politique. α porté ses 


- Fruits : J'annéc 1984 ἃ constitué fa 


de 10 à 24 Ὁ 
da 25 75 Ὁ 
plus de 75 % 


Se pose aussi le problème de la 
quantité d'eau disponible. Des îles 
comme Male ct Chypre sont déjà 
obligées de. dessaler la mer pour 
s'approvisionner en eau potable. À 
Malte. ἰδ moitié de l'eau douce est 
fournic-par des usines de dessale- 
ment. ce qui porte fe prix du mètre 
éube à quinze fois celui pratiqué en 
moyenne en France ! En Libye. on 
cussit à cukiver ke désert grâce à 


des forages qui pompent l'eau sou. 


terraïne. Mais ceric irrigalion ἃ pour 
effet de püiser dans une nappe 
phréatique qui ne 55 renouvelle pas 
(eau fossile} et aussi de salcr des sois 
σὰ l'eau s'évaporc 1rop vite. ἡ 


meilleure performance avec 
128 milliards de Francs d'excé- 
dent industriel vis-à-vis des pays 
non membres de l'OCDE. 
crise de l'endetternent des pays en 
développement, alors mème que 
leurs recettes d'exportation s'êle- 
vaient encore, puis la chute de ces 
recettes due à la baisse du dollar 
{printemps 1985} et à cellc du 
prix du pétrole c {printemps 1986, 
ont fortement réduit [eur capacit! 
d'importation, 


τ L'effet fut atténué pour la 
France par les commandes 
engrangées les années antérieures. 
mais le repli s'en fut que plus 
brutal : à peine plus de 50 mil- 
liards d'excédent ont été dégagés 
en 1988 vers cette zonc. Conjuguë 
Ὁ ἂν nel avec 

8 dégrada- 
ἔν κα, globaie des unes 


indus- 
de la 


Cela se lit dans l'évolution 
déficit. L'estimation d'un com- 
merte courant opposé ἃ celui des 
grands-contrats de biens d'équi- 
Ppemem  l'illustre davantage 
encore. . 


- Le soide du commerce courant 
s'est, très forement dégradé 
depuis 1985. Plusieurs causes à 
écla': δ recul dcs importations 
des pays en voie de développe- 
ment ἃ aussi concerné les pro- 
duits du commerce courant. La 
reprise de l'investissement en 
France a gonflé {es achats de 


Qu'il s'agisse d'épuisement de là 
ressource en Cou ou de pollution par 
défaut d'assainissement. la pénuric 
menace. Elie menace d'autant plus 
que les bouches à ahreuver vont 
croître à un rythme venigineux. Les 
experts prévoient que la population 
côtière va doubler d'ici à l'an 2025. 
passant de 82 millions aujourd'hui à 
quelque 170 millions. A cctte popu- 
lation résidente va s'ajouter ic flux 
touristique. qui va lui aussi doubler 
au cours de. la même période ct 


atteindre lc chiffre de 260 millions’! 


Encore si cote cxplosion démo- 
graphique était répurtie sur tout le 
pourtour méditerranéen ! Mais 
non ! La rive sud. qui n'accucillait 


Faire face au déficit industriel 
La promotion des grands conirais au détriment 
courant perpétuerait les difficultés des échanges extérieurs 


biens d'équipement depuis 1985. 
les fournisseurs étrangers profi- 
tant bien davantage que les pro- 
ducteurs nationaux du surcroït de 
demande intérieure. . 


et 1986. réduit la compétitivité- 
prix des produits français à l'ex- 
portation : les ventes en direction 
de l'OCDE ont souffert d'une 
compètitivité restaurée des pro- 
duits américains ct de ceux des 
pays dont la monnaie avait, pen- 


- dant un 1emps. baissé en même 


temps que le dollar (ΝΡῚ "- nou- 
veaux pays industrialisës -- 
d'Asie) : l'effet fut d'autant plus 
massif que l'industric française 


. propose peu de produits ἃ haute 


répartition géographique du : 


technologie pour lesquels les prix 


ne constituent pas l'argument . 


décisif de vente. Biens de 
consommation et biens intermé- 


diaires ont été les plus atteints. ὁ 


Des équipements 
lourds 


Tous ces facieurs concomitants 
furent-ifs indépendams Ὁ On peut 
en douter. L orientation volonta- 
riste des exportations vers Îes 
ps en développement à infléchi 
a production vers les équipc- 
ments lourds destinés à équiper 
les usines clés en main. ic plus 
souvent dans les industries de 
base. De plus. le mode de PÉgO- 
ciatian des grands Contrats — pour 


technologie 


en 1950 que 32 % de l'effectif total. 
cu supponicra 60 % en 2025. sait 
une augmentation de 400 % en trois 
quans de siècle. Cest donc cette 
rive sud. a plus pauvre, qui devra 
faire face aux menaces les plus 
graves sur SON Environnement. 


Des programmes 
prioritaires 


Que peuvent donc faire la Banque 
mondiale et la BEI pour aider ? 
« Nous avons délint quaire pro- 
grammes privrigires ». Cxphque 
Thigrry Baudon. chef de la division 
vnvironnement de la Banque mon- 


lesquels les accords d'Etat à Etat 
ont une part primordiale et Les 
montages financiers sont garantis 
par les pouvoirs publics -- ἃ 
déplacé les efforts des entreprises 
de la recherche de la meilleure 
compètitivité industrielle à celle 
du meilleur montage politique et 
financier. 


Le développement des ventes 
vers les pays pétroliers aurait dû 
être traité comme un surplus liè à 
là progression exceptionnelle de 
leurs recettes d'exportation. Mais 
ces marchés peu risqués puisque 
garantis par l'Etat en cas de difli- 
cultès de paiements ont en fait 
dissuadé des efforts nécessaires 
pour Suppoñier la concurrence des 
pays industrialisés sur leurs pro- 
pres: marchés οἱ sur le marché 
national. Ce n'était pas inélucta- 
ble mais a eu licu. 


Le déficit industriel révèle [ἃ 
“mauvaise compèlilivité de l'in- 
dustrie française. Il existe cepen- 
dant des compétences sectorielles 
reconnues au plan international 
pour des produits de haute 
: télécommunica- 
tions. nucléaire. aérospatial. 
armement: certains matériels 
électriques. Ces scgments on! tous 
bénéficié d’un appui de l'Etat, 
direct ou indirect (financement 
de la recherche, marchés publics. 
etc.}. εἰ ont êté le plus Souvent 
portès par de grands contrats à 
l'exportation. 


Lire la saite page 28 


diale pour la région Europe, Moyen- 
Oriens οἱ Afrique du Nord. 
« D'abord, la gestion de l'vau, qu'il 
s'agisse de quantité oi de qualité. 
Ensuite, la gestion des déchets, sur- 
tom lnxiques, Puis la pollution 
marine, et enfin l'aménagement du 
littoral, ἰὰ où sv trouvent les 
concentrations humaines, » 


Parmi les grands projets figure le 
« Programme national d'environnc- 
ment » préparé par la Tunisie. Le 
pays s'est vu accorder dix-huit mois 
pour constituer un « portefeuille de 
projets » qu'un groupe de donateurs 
s'engogera à financer. au moins par- 
ticliement. Il s'agit notamment de 
traiter les effluents des industries 
chimiques de Gabès pour 
165 poissons du golfe. de créer une 
agence financière dans le bassin de 
la Mcdjerda pour sauver le lac 
d'ichkeut. d'installer plusieurs uni-, 
tés de déballastagc dans les ports. 


8 dont une mobile, et enfin de créer 


un « parc marin » autour des iles 


s les plus intéressantes. 


En Yougoslavie. la Banque mon- 
diale va « mettre Le paquet » sur la 
ville de Split. Cite superbe cité 
antique et moderne voit en cffet ses 
collines dévorées par l'industrie du 
ciment et sa baie souillée par les 
caux usées qui sont rejetées à là mes 
sans à moindre épuration. La Ban- 
que va aussi se pencher sur les cifets 
du tourisme dans les îles dalmates 
et sur les moyens de contrôler la 
libéralisation du foncier actuclle- 
ment cn Cours. 


La Banque s'intéresse à l'aména- 

ment de la côte sud-oucst de la 

urquic. où ic tourisme connaît un 
essor sans précédent. Trente-sept 
municipalités vont être intégrées 
dans un plan d'aménagement 
concerté. qui on peau ΟῚ de 
nc pas réproduire le bétorinage 
‘Costa Brava espagnole. 

En Algérie. un plan « mer bleue » 
est à l'étude pour aménager ke lirto- 
rai oranais. Mais l'effort principal 

ricra sur les déchels toxiques de 
“industrie lourde. qui représentent 
le plus fort tonnage des deu 
médicrranéens. 1] sera procédé à 
l'inventaire des füts neguère βοσκὲς 
dans le désert εἴ aujourd'hui entre- 
posés oux abords des usines. Puis 
on mettra sur picd un programme 
d'élimination. La Banque financera 
la formation du corps d'inspecteurs 
de l'environaëment récemment créé 
par le gouvernement algérien. 


Combien cobleront ces pro- 
grammes — οἱ quelques autres ? 


j « Nous aflons dépenser entre 3 er 


6 nullierds de dollurs au cour des 
cing prachames années. précise 
Thierry Baudon. Mai lu Bunque ne 
préiwru qu'en dernier resort, en 
dinançant de 30 à οἱ "α des inres: 
εἰναι τ ΠΝ et devises » AU (σιαὶ, si 
l'on tient compite du fait que 3 où 
4 milliards de dollars sont dépensës 
chaque année par la Banque mon- 
dialv pour {es projets méditerra- 
nècns, lc PEM apportera près d'un 
milliard de plus chaque année en 
faveur de l'environnement. 


La Banque. toutclais. ne finan- 
cera pas tous ἰδ5 programmes. 
Von avons deux criières, souligne 
Thierry Baudon. 1] faur d'abord que 
de proivt soit nouveuts et pas indis- 
pensable, c'est-à-dire qu'on ne 
Jdinance pus des travaux qui doivent 
de toute Jaçun étre nreprix, 1 faut 
«ἬΜΗΝ qu'il prise tre reproduit ait 
dun. qu'il serre de modèle à d'au- 
tres. sais de secours de H'axhing- 
ton, 5 


ROGER CANS 


11} Lire aux le « Plan heu ». plan 
dvoeur pour Li Méèducranée, Sous lo 
dune de Michel Gnnon ὦ Michel 
Boire, Ed. Economics. 2 pe 1SS F. 
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CHAMPS ECONOMIQUES —_——  --- 


Désamorcer 


le développement 


Pour éviter un chaos socio-écologique 
il faut moins consommer et moins produire 


ANS la majorité des 
cas, le développe- 
ment ne fait pas pro- 
blème mais est sim- 
plement percu 

comme une donnée de base à 
l'intérieur de laquelle la réflexion 
peut alors s'exercer. Ce déficit 
de fa réflexion est d'ailleurs à 
l'origine des difficultés actuelles 
à envisager les réponses adé- 
quates aux défis du siècle à 
venir. Car les réponses conçues 
aujourd'hui par les « experts » 
pour faire face à ces multiples 
défis s'inscrivent elles-mêmes 
dans la logique vicieuse d'un 
système qui est celui du déve- 
loppement ou plutôt d'un déve- 
loppament qui fait système. 


Plus que jamais le développe- 
ment n'a pour finalité que lui 
méme et s’alimente de ses pro 
pres scories, ce qui peut se Véri- 
fier dans trois domaines, celui 
de J'eau, des déchets et des 
transports. Dans le domaine de 
la gestion de l'eau qui, aujour- 
d'hui, émerge enfin sur fe 
devant de la scène, les politi- 
ques actuelles et à venir ne font 
que conforter les spirales infer- 
nales. Tout le monde sait que, 
depuis la dernière guerre, la 
croissance des besoins en eau 
ut celle du produit national 

[A 


C'est ainsi qu'après une 
période d'accalmie due à la crise 
économique, la consommation 
en eau s'est à nouveau réveillée. 
L'extension continue des péri- 
mètres d'irrigation grâce à des 
subventions publiques et la mul- 
tiplication de certains équipe- 
ments de loisirs, gros consom- 
mateurs d'eau, comme les gofs 
ou les aqualands, sont à l'ori- 
gine de cette explosion des 
besoins. 


Qu'une période de sécheresse 
inhabituelle vienne se greffer l- 
dessus et une situation de crisè 
va alors 86 manifester inévita- 
blement avec de multiples 
confits d'usage. Face à elle, au 
lieu de s'attaquer en priorité au 
problème de la consommation, 
les pouvoirs publics vont raison- 
ner uniquement en terme d'aug- 
mentation de la production 
d'eau. L'unique préoccupation 
de l'administration, des élus 
comme des industriels ou des 
agriculteurs sera celle ἃ de la 
mobilisation de la ressource en 
eau », et l'on va voir alors se 
multiplier des plans de dévelop- 
pement comme cel élaboré en 
Aquitaine par l'Agence de l'eau 
Adour-Garanne, dont les consé- 


La meilleure adresse 
pour vos affaires 
au cœur de Genève, 
au bord du Rhône. (Garage) 


Tél. 41/22/7531 98 31 
Fax 41/22/732 45 58 


Coût total d'acquisition en L.O.A. 4 ans : 184 200F 
pa 


par Simon Charbonneau 


quences écologiques sont bien 
entendu loin d'être évaluées. 


Ainsi, avec l'alibi du « sourien 
des débits d'étiage », vont se 
multiplier les fameux barrages- 
réservoirs et de nouveaux 
forages profonds sont en vois 
d'ètre effectués au détriment du 
capital naturel des générations 
futures. Cette réponse ne peut 
bien entendu que conforter à 
son tour la demande en sau des 
secteurs les plus « assoiffés » 
qui voient ainst mis à leur dispo- 
sition les équipements néces- 
saires. 

La gestion des déchets est 
soumise aux mêmes tentations. 
Compte tenu de la masse crois- 
sante de déchets de louias 
catégories produite par une 
société industrielle en expansion 
et de leur mobilité également 
croissante, une politique de pré- 
vention se met en place pro- 
gressivement visant à réduire 
les phénomènes de pollution 
inévitable. Alors qu'il faudrait 
s'attaquer au problème le plus 
en amont possible en réduisant 
la masse des déchets potentisis 
au stade de la production, la 
politique actuelle vise à une ges- 
tion en aval de la consomma- 
tion. ll en résulte la muluplica- 
tion des installations de 
traitement des déchets at des 
poliutions diverses qui, elles- 
mêmes, produisent des déchets 
qu'il faut bien metire quelque 


part. 
Le court 
terme 


L'augmentanon spectaculaire 
des quantités de « déchets de 
-déchets » entraînant des trans- 
ferts de pollution démontre les 
fimites de cette gestion. Celle-ci 
est en réalité axée sur le court 


tèrme et ne recherche qu'à" 


décongestionner temporaire- 
ment le système industriel qui 
se voit ainsi conforté dans ses 
objectifs de croissance. La 
masse des déchets potentiels 
continuera alors à augmenter 
d'autant plus qu'une solution 
apparente est avancée. 


En matière de politique des 
transports, c'est la mème 
chose. L'accroissement continu 
de la circulation urbaine et inter- 
urbaine, ainsi que celui de la 
mobilité géographique, a pour 
conséquence inévitable le déve- 
loppement cancomitant des 
phénomènes d’encombrement 
et de congestion qui ne sont 
pas limités à l'automobile. 


Depuis vingt ans fes réponses 
du système face à ces défis ont 
taujours été les mêmes : davan- 
tage de parkings, d'autoroutes 
et de rocades. 

Quoiqu'en pensent certains 
écologistes, {e développement 
actuel des transports en site 
propre et des TGV s'inscrit 
dans ls même logique. Au lieu 
de réfléchir à une politique 
urbaine et rurale limitant les pl 
nomènes de mobilité, an muiti- 
plie les moyens de transport an 
tout genre qui créent à leur tour 
un effet d'appel. 

A ces trois exemples paur- 
raient être ajoutés ceux consti- 
tués par l'énergie ou la démo- 
graphie qui illustrent 
admirablement le cercle vicieux 
du développement, qui ne peut 

e déboucher sur une impasse. 
11 faut donc prévoir l'inévitable, à 
savoir la menace d'un chaos 
socio-écologique conforté par 
une gestion à visée totalitaire. 

Le seul moyen de sortir de ce 
cycle infemal c'est de concevoir 
des boucles qui soient d’authen- 
tiques régulations, et non pas 
des causes futures d’implosion. 
Ce dont on a besain aujourd'hui 
c'est de ἢ visant à dés- 
amorcer le développement 
scientifique, technique et écono- 
mique. Une telle politique de 
décélération contrôlée signifie 
non seulement moins consom- 
mer δὲ moins produire mais 
aussi prévoir des moratoires 
dans le domaine technique et 
scientifique. 

Trouver des régulations adé- 
quates. c’est en effet d'abord 
abandonner l'ilusion des solu- 
tions techniques et scientifiques 
aux problèmes engendrés par 
les abus de la science et de la 
technique. C'est aussi remettre 
en question le nouveau dogme 
du libre échangisme généralisé 
qui menace aujourd'hui la pla- 
nète : une Société humaine et 
équilibrée ne peut reposer sur la 
compétition économique inter- 
nationale. 

Pour casser les boucles par- 
verses qui emportent l'humanité 
dans un incroyable vertige, 
seule véritable tragédie des 
temps modernes, il faut surtout 
que l'être humain change radica- 
fement d'attitude face à ia 
nature comme face à lui-même. 
En somme, une affaire qui relève 
davantage du spirituel et du reh- 
gieux que d'un surcroît de 
science. 
> Simon Charbonneau est 
maître de conférences à fl'univer- 
sité de Bordeaux !. 


L’ASTRADUL 


Association des Traducteurs 
Diplômés de l'Université de Londres 
Vous propose une équipe 
de Traducteurs 

FRANÇAIS et ANGLAIS 
TÉL. : 45-09-092-72 et 15-78-75-80 
B.P. 225.07 — 75327 Paris Cedex 07 

Siège social : 
Institut Britannique de Paris 


CARS ACER RER σον 


Faire face 


Suite de la page 27 


Le bilan qu'on peut tirer de la 
politique des grands contrats est 
de nouveau d'actualité : après 
plusieurs années de recul, les 
-commandes totales se sont 
accrucs en 1988 ct 1989. Déjà 
depuis 1984, la progression des 
commandes d'avions, J'Airbus 
en particulier, avait atténué le 
recul des commandes d’infras- 
tructures. Depuis 1988 les deux 
ont progressé. Certes, les ventes 
aéronautiques, pour l'essentiel 
destinées aux pays industrialisés, 
.s'amplifient pas lc coût budgé- 
taire des exportations. 

Ce fut le cas des autres grands 
contrats à cause des nombreuses 
cessations de paiement des pays 
clients, Les catreprises exporta- 
trices étant assurées contre ces 
risques par des organismes 
publics. Mais la croissance 
retrouvée des importations de 
l'OPEP grace à fu remontée du 
prix du pétrole, la recherche de 
commandes militaires pour 
rogarnir Les plans de charge des 
entreprises, alors que [4 concur- 
rence entre les fournisseurs s'est 
intensifiée, sont autant d'incita- 
tions à favoriser de nouveau une 
politique active de grands 
contrats. 

L'ouverture des marchés de 
l'Est, qui bénéficicront de procé- 
dures particulières de soutien 
public, y contribuera également. 
il s'agira en effet d'y implanter 
des unités de production Fabri- 
quant les biens de consommation 
souhaités, var les exporter serait 
à long terme trop coüteux en 
devises pour les pays de l'Est. 

ὃς tourner vers des marchès en 
expansion est évidemment béné- 
fique : toute commande de grand 
contrat aide au rééquilibrage des 
échanges extérieurs de l'indus- 
trie, à condition que ne soit pas 
négligé dans le mème temps le 
commerce courant. [ l'a êté. Le 
sera-t-il à nouveau ? 


La contrainte 
extérieure . ἡ 


τῦνι 

reil productif français. L’eltort 
d'investissement entrepris depuis 
1985 contribue à lever cet obsta- 
cle, à terme. Mais il restc plus 
facile pour une entreprise d’ex- 
porter sous garanties cr incita- 
tions publiques que d'affronter 
sur des marchés courants la 
concurrence des autres firmes. Le 
sisque subsiste donc que conti- 
nue de se dégrader le commerce 
‘courant σὲ que Le déficit global de 
l'industrie évolue au gré des 
grands contrats. 

Le déficit industriel est à 
l'heure actuclle aisément linancé. 
.Des exportations agroalimen- 
taires exceptionnelics - grace aux 
céréales en particulier - ont per- 
mis de limiter en 1989 le creuse- 
ment du déficit commercial 
toutés marchandises. malgré la 
dégradation de l'industrie ct 
l'alourdissement de la facture 
énergétique. 

Mieux. la balance des paic- 
ments courants, qui intègre les 
échanges d’invisibles, n’a enre- 
gistré qu'un faible déficit 
{- 23 milliards de francs, soit 
6.4 % du PIB), grâce surtout au 
tourisme. Les investissements 
des entreprises à l'étranger ont 
ainsi pu être accrus, creusant le 
déficit de la balance de base sans 
que des tensions monétaires 
apparaissent pour autant. 

ΗΝ La contrainte eue est 
-donc nettement allégée, depuis 
1986, cet, en ec ne à pet 
Jieu de s'alarmer du déficit 
industriel. En revanche, un solde 


‘témoigne d'une compétitivité 
insuffisante. Que se développent 
par-delà les frontières, euro- 
péennes en particulier, des 
échanges entre firmes implantées 
en plusieurs pays n'en madific 
pas la portée. 

Certains pays (la RFA, l'Itatie} 
onc un excédent commercial de 
lcur industrie, d'autres {la 
France, le Royaume-Uni). un 
déficit. Preuve que l'environnc- 
ment national dans lequel ὄνον 
tuent Les cntreprises est plus ou 
moins performants L'enjeo tst 
celui de l'emploi et non le seul 
équilibre camptable entre défi- 
vis commerciaux de certains 
produits et cacédonts des autres. 

La ample déficit de l'industrie 
a aussi l'inconvénient d'accroïre 
lu sensibilité aux chocs externes : 


au déficit industriel 


faire resurgir la contrainte exté- 
rieure, ‘Tel n'est pas ἰς cas à pré- 
sent. La réapparition récurrente 
du discours sur la rigueur ct la 
nécessité de ralentir Ja demande 
intérieure, chaque fois que sur- 
vient un mauvais résultat men- 
sucl du commerce extérieur est 
de ce fait peu efficace. . 


Le contenu en importations 
des demandes finales est fc plus 
haut pour l'investissement. 


Doit-on en conclure qu'il faille . 


limiter la croissance dès importa- 
tions de biens d'équipement ? 
Evidemment. non. Ou celle-de 


biens de consommation en: 


pesant sur la demande des 
ménages ? Ce serait - risquer 
d'amputer les perspectives d'in- 


vestissement, faute de croissance . 
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grands enr 


des débouchés. S'alarmer à juste 
titre de l'ampleur du déficit 
industriel ne doit pas conduire ἃ 
réagir par des mesures à court 
terme. Tant qu'il est aisément 
Faançable par d’autres échanges 
de marchandises où de services, 
le déficit peut être creusé pour 
importer kes biens d'équipement 
nécessaires à fa modernisation de 
l'outil de production. 

S'orienter de aouveau vers la 
prumotion des grands contrais au 
détriment du commerce courant 
perpétucrait les difficultés 
actuclles. Privilégier l'objectif de 
la résorption rapide du solde" 
extérieur de l'industrie rèsque de 
conduire ἃ ur succès sans lende- 
main. : ie 

L'amélioration durable. du. 
solde industriel passe .par le 
résorption du déficit du com- 
merce courant. Cela suppost une 
restracturation - des secteurs 
industriels pour atfrouter la 
concurrence internationale, 
davanrage que la poursuite, voire 
l'accroissement, des aides à: l'ex. 
portation. en.particulier du sou- 
tien aux grands contrais. 


FRANÇOISE MILEWSKI 


Uné faiblesse industrielle 
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unc mauvaise rvolte céréalière 
ou de moins bonnes perfor- 
mauces dus échanges de services 
pourraient creuser le déficit des 
paiements courants au point de 


πῆτε réserve us véncoee ἐφ phss de MA DO0 F 
Start GA ΘΗ vas. dre εὐδαδαν 2e: Decerue  δεχερία!αμι Ou dar: pur SOFINROUTE 


 L'Aquitaine tout terrain 


I. — Qui a pin a pain 


ble prôrnis ἃ er avenir radieux ax d # semis ἃ la volée) supposent un ἴτα- sif (à 95 % pro! sété privée) Ce 
débouchés img ᾿ αἰαὶ ἰὴ vail préalable de CF tee a A sceait mal Fu. On μὴ ane 
d belges ne nn CNE assainie, about! leçon à recevoir », 8) Ἑ 

le δε τῆν πτωθα, “0 6 πεν Ἐν ταῖς mat ἣν: 

᾿ À Ν time à profit ava: 5 
ju fe αὐ or ae l'amélioration BAIN, δῖον τὶ LRO orme rés, Mon 
] pis de Le ᾿ imine pc ἢ Ἶ τ 

comm ἐξ jadis bien chétive s'est Sinrançhes indésirables, allée bétit sur Le sable, man tngile Los 
enrichie de nouveaux  Iypes les courbures, re les rl les os ont dévoré 
humains τ de résinier εἰ son tions. Au siècle dernior, απο  D00 hectares le {+ avril, a el 

hot, le muletier εἰ son attelage. s0ixante-cinq ans POLT faire ua 3 000 hectares Cn juittet 1989 
scieurs volants qui installent leur ἡ arbre. Quarante 25° suffisent 100 000 hectares aient touchés 
‘hivouac' et leurs façons jrustes de aujourd'hui, οἵ, bientôt trente par une armée de chenilles proces 

coupe. » 2 gionnaires. 

ΚΤ τ τ ἐπ 
᾿ re ΝΣ k | Pinaudeau. Elle est seit lement 
trente mille personnes parfum à [8 forét des Landes εἰ le visible quand elle brûle. ν Si un 
incendie détruit un peuplement, 


Sie ee D poteau de mine sa grandeur . Tôt le 
ἘΞ racines plongent dans Matin, les pins matures sont ÉCOr- 

"le sable “οἵ doses 065 à ἴα verticale. Des pots VOTES 

cimes elle voit la mer. sés sont fixés aux troncs. On ouvre 

La forët des landes de * des plaies dont l'acide LT 


ee ges 1 fo de aucun fonds de calamité ne vient 
formation scientifiques, d'ardi- sonia Ἰδὲ prop τὸ fores- 
for jalousement conservées, s00t ier est un Rome ὁ ἃ ἸΔ plu. 
diffusées par l'association Arbora. FM αὶ Conte Las Pres 
Cent cinquante chercheurs de la sionncis ééchissent à ln création 


. Gascogne est. un peu- .aceroit le saignement. résine 

pleraent amphibie- τὰ préuve : :g'écoule à Len de 300 litres par Cébre mettent leur science au 90 

4 locale du pin mari- hectare an, versée comme h : de produi i 

time à su s'acclimater + puis au Vin dans de grosses barriques. vice des professionnels. & Une telle τον it Fe 2 ΤΙ à 

Moins huit mille àos. Un Fous les aus, la « Carre 5 (blessure en n'exisle pas ailleurs» temps. 

pauvre qui 95 trop vite. Un est vers le haut de 60 à fi Mir 6 aff Ῥίοιτς Mo. Hs regarde: 3 

dimat rigo! 80 conti C'est le gommage Mer. Dre τος affichée qui ἵ luit ue ot aussi vers le CS 

sautent à m1 ἐν ἣν nent ivés nn a Se. da CE ar Eaittio er tre 

ue Ten Se à bi δοίδεσ : A cote époque, la résine est pré- tainc. 4 AQU ont debout . Des Ds, mais pas 
coloni à bruyère. ©‘ cieuse. On l'utilise les poin- Nous sommes les betteraviers seulement. 1 Ü al Bora ἷς Ἂ 


.tures δ᾽ les vernis, 
: cette « culture » ἃ Margaux. 50η manque de rectitude. À force haute futa 


ι ie, 

de tâtonaements et d'expériences, Christian Pinaudeau, le di À 

de enable eee des v ont La Ge la Maison de la forêe. Sans AUOT Se Virginie, les cucalyptus 

ire. Le bois dau nc, πὰ TT Ἂ cu Émis ne et ue εἶ (a alice, les feuillus des Asturies. 
.des gains de forme et de volume de & artificielle qui s'est rèpé A Avec son Jo, de Don x τ Sud- 


0 
cirages; le peupliers, elle s’est même tancéc défaut comparé au scandinave : dla sylviculeure, nous à e- caf) τ γ 
peup AT ὄξρίοις chAtaïgniers LE sapin, 1e A οἱ 


πος πος ce πο ci qu je a s. cest FANS eo aa ἐς LA 50 ulivant l'arbre comme une 

᾿αικμιθεϊδηῖο siècte, IL gainmage à πὶ τι lan lee atteint 6,1 millions d plante sarclée. Nous avons un P 

a dt bands de rivières | ὄθνα comptera plus de. Fr atteint Sous où @  p'obsession des chercheurs 80 φανοίγίαίτο Mis pas de traditions. de Sainte-Hélène on Médes 
ou, d'étangs, s'avançait pr dem | Au endemain de la ἑποοπάς éilions Le ρας ets cnrs CE Ep lets Nous sommes des  Jrancs-ieurs, On ERIC FOTTORINO 

‘ end ς à £ line | =. vient NOUS moi en, ET 
raignt La lande calcinée | PRE Us op τα δε ονσα lon ἔρος Le ma αῦτε οἰν de pou ‘rence des arbre, δος passer intel. sauf les io de M aremen (Ἱ Peas À piere Veilut 
δ 'échassieré αν, ι ἰοὶπὶ ἢ tretien dela forêt comme à son ᾿αμεῖς, de lambris, de moulures, de en Eure 1 Danque taires. » δὰ κει Le Vire AT ce cs abs 
Mrarbres ne coûvrs ΠΥ ὙΠ ren LL 1.6. 1952. coffrages et de palettes: dE La figriculture en vigueur rés Illustration de cet état d'esprit : . emprunté à CCE OUVrAGS 
ἡ ἴῃ le Era À les agents de l'Office national des | ᾿ 
porter l'uni- La semaine prochaine : 


ment à l'agriculture. 
ane Pépimières forêts se gardent de 


Mcendie du 20 août’ 1949 ‘La modernité des usines et Je 
forme quand ils sillonnent k 


« momée 3 » de la fort per- “Les plantations de 

mettent à l'Aquitaine d'évoluer à {moins coûleuses En graines que 

contre-courant. Quand la filière 

“ ise est déficitaire ç-14mit FT τι 

fai de. nee en 1987), elle 
τ 


5 ta sg un ex 
de 1.1 milliard de francs. Vingt- 
ee ς Chine. ..:: RE 
Un certain Brémontier δὲ amé- ‘1 Les -tésiniers se rési 3 τ τοὶ En cie 
nager une dune “artificielle ee coque à pr τρίς μα αι de ent annuel (6.5 δ) rejoint celui 


grand. 


DU BLOND TABAC 


aa 


) mètres de. large : εἰ illes, - la . plupart - ᾿ ἧ ï a pi 
di is able ses de là CEA do ae. Les à ue CA séronn urique. « Qui a pin ἃ 
γ ittoral mouvant, Ÿ le cônes, agré- en 

Moral MOV Auren “σα tune | Contrairement à l'idée reçue la 


hectares de pins maritimes rent: mentent les couronnes mortuaires 
ensemences volée. La foi pa poteaux toute seule. 
μὰ μαεοταὶς S'offaçair devant la forët de mine ont fait leur temps. Les Elle exige des reboisements 
᾿ ] protection. . τς rent Lee (20 000 ΟΥ̓ ΠῚ sont 
" ἷ ji 1! Gascogne comme réserve Sur ñ replantés cn Aqui inc). 

ἢ LEE δ α Pers par de bois d'œuvre οἱ de papier. ser signifie. qu'elle doit Séever 

\ Volonté d'un ingénieur Ponts, : .- ᾿᾿ À droit οἱ dense, sans nœude n 

| %e Napoléon {1 Jules L'image ὁ poches de résine. Là où le vent 

{ brelcot. éPnvaincu qu'après ps souffle οἱ courbe les troncs, la 

I drainage te pin-offrirait monts et . δα papier . . main de l'homme doit les 

( ms bo ur qnpans ρὲ (os 525, 18 Ce ὡς LT ὡς οὐρανὲ SU ie a 

à Cprenane τος Pin pe Saint-Gobain) 8 PR ς Η Ἶ à 
adHésion du Parlement : Lae loi. ‘sur cet essor forestier. Dans 308 Es ns ho depuis 1960, Pour BD DP 


a ARE PR δ σας usine cathédrale de Facture, en 
τε able τος ν Gironde. elle traite chaque jour Chercl 
Second: Empire s'offrait Ua. Éclcon Ὁ σύ tonnes de bois de trituration caas, Michel Arbez est, un des 
: me 


et son financement international, 


Ro (κα ἴοιδι. “τ "collecté sur, οἱ uan: 
re “A la veille de 1914, 850 000 hcc-: pâte à papier kraft. Soucicuse de végétale opérée dans le massif. 
᾿ς tares avaient ét tés. Dans ses valoriser bois. d'éclaircie, La céëllea permis de promouvoir un & 
ΠΝ een Mu à La Financière Saint Dominique 


ent 
Bords d'eaux (1), Pécdivain Pierre Cellulose Ὁ 
Vi cette prospérité : eff recherche visant à amé- insectes, d'offrir des variètés à la 


a décri orts de 

᾿ ἐτῶν ας a Les-arbres ont atteint teur pre More la productivité de la forèt ct carte en pratiquant des croise- 

Î 4 ; ire «révolution, ïlx sont en da qualité des arbres. Dans la pers ments. » Parfaitement adapté au ; , Η 

«νᾶ δ majesté, Le commerce du bois sem Pective d'un prochain déficit en milieu, le pin maritime avait un a 1 O uêé pl einement 


son rôle d'actionnaire financier. 


᾿ CR : SUPÉRIEUR 
ses " . DU : ἣν τῷ | 

, «Ÿ Û BL Ρ τὰν 5 . La CRD τιον λετενυν DS OU PHRMIERSPEEEEU 

LOT COMMERCE ἊΣ ᾿ ᾿ ᾿ DE PUBLICITÉ CRÉÉE ἘΝ 1984- LORSQUE BDDP A 

989 POUR FINANCER SON EXPANSION 

NPC ὰ cheque année 
᾿ dans toute la France. Fes de 
limite d'âge, pes de titre 
bla exigé 


a FORMATION : 


du 1“ Octobre 1990 au 28 Juin 1991 


ν jte sur 069 
dipiômes et les cours 
individualisés : 


! Bac +4 ; de } 
ce comme où ἢ ||. Es δι A RTÉCIQUE QUI LU PERMET DE POURSUIVIS 4 GREEN 
professionnelle. dir οἷα. RNELLE VALEUR DELACTION MULTIELIÉE FARM DEREE 
D lies CTét : (11 42-70-1-88. 


CPMIBROAD STRÉET 


TITUT SUPÉRIEUR 

Etablissement privé d'enseignement PPT, 
νουϊονατὰ du Fort-de-Vaux, 150 
Téi. (1) 40-53-99-99. Ὑνεῖο 


δῷ 


11 PARIS . 
ae 


À 
᾿ 
ὲ 


30 Le Moride e Mardi 29 mai 1990 es ï 
ECONOMIQUES 


CHRONIQUE 


L comme c'est le cas, en gros et 
en détail, le « modèle » de l'éco- 
nomie soviétique doit être consi- 

déré comme l’échec absolu, nous dis- 
posons d'un critère, à la fois plus 
précis et plus impitoyable que tout 
autre, pour juger des faiblesses et des 
insuffisances de notre propre système. 


Ce_ne serait_pas. comme. beaucoup. 


l'ont soutenu pendant longtemps, les 
uns par passion idéologique, les autres 
par ignorance, de par sa nature mème 
que ce ἃ système » se révélerait insta- 
ble, constamment en proie à de nou- 
veaux déséquilibres (le chômage ou 
l'inflation, selon le cas, le déficit exté- 
rieur ou l'accumulation des surplus 
dans d'autres). Ses défauts, et les dan- 
gers qui fe menacent, il conviendrait 
d'en chercher l'origine dans les multi 
ples compromis que, par opportunisme 
_politique.et-manque de rigueur..il πα. 
cesse de passer avec les méthodes et 
les facilités apparentes offertes par le 
système d'en face, le système d'éco- 
nomie centralisé, aujourd'hui moribond 
dans sa version extrême, mais plus ou 
moins présent dans tous ἰ65 pays, 
sous des formes pas toujours facile- 
ment identifiables. 

C’est à une telle interprétation que 
peut inviter, par exemple, la lecture du 
rapport présenté à un récent colloque 
tenv à Bordeaux {j'en parlais dans ma 
précédente chronique} par le profes- 
seur Jean- Charles Asselan sur le 
thème « Conditions et perspectives du 
rétablissement de [a convertibilité des 
monnaies en Europe de l'Est ». 


Il serait, certes, grossièrement exa- 
géré de prétendre qu'au moment où les 
pays de l'Est réalisent à quel point la 
convertibilité monétaire est inséparable 
de toute réforme économique digne de 
ce nom l'Ouest s'en éloigne. Sur un 
point fondamental, las économies de 
marché et les économies centralement 
planifiées (ECP) s'opposent radicale- 
ment. La différence touche précisé- 
ment à la fonction de {a monnaie. Si le 
plan central exerce réellement 568 pré- 
rogatives, c'est lui qui procède à l'af- 
fectation des ressources disponibles 
entre les grandes unités de production. 


Concrètement, cela signifie qu'il ne 
suffit pas à une entreprise soviétique 
d'avoir des raubles à sa disposition 
pour obtenir telle ou tells matière pre- 
mière dont elle a besoin, ou tout autre 
approvisionnement. il lui faut encore, 
ou plutôt d’abord, une autorisation, 
délivrée sous forme d’un bon de livrai- 
son, du ministère compétent, lequel, 
au moins en principe, a pour mission 


CHAMPS 


Le degré de la maladie monétaire 


de suivre les instructions du plan cen- 
trail. Dans un tel système, la monnaie, 
comme le dit très bien l'étude citée, 
ἃ θ᾽ joué qu'un rôle passif ; elle re 
confère pas à elle seule un droit sur les 
biens réels ». Pour désigner ce statut 
diminué de la monnaie, certains 
auteurs ont forgé le concept d’incon- 
vertibilité marchandise ou inconvertibi- 
lité réelle, dont use souvent, notam- 
ment, le professeur Jaan Marczewski. 
À propos de ce type d'inconvertibi- 
lité qui retire à la monnaie ie principal 
attribut que nous lui reconnaissons, 
deux remarques s'imposent ou plutôt 


-devraient- s'imposer: tout-de- suite -à—- 


l'esprit. La première, qui constitue la 
thèse de fond du rapport Asselain, est 
que tant qu'il en subsiste une trace 
dans une économie, il est inutile d'aller 
plus loin. L'affectation autoritaire des 
ressources disponibles bloque, per 
avance, toutes réformes visant à réta- 
blir, fût-ce partiellement et progressi- 
vement, les fonctions traditionnelles 
de la monnaie. Avant mème d'exami- 
ner la question sous ses multiples 
aspects, on en est intuitivement 
convaincu. 

Il fallut pourtant, pour dissiper les 
illusions nourries à ce sujet, les échecs 
répétés et concordants de toutes les 
réformes entreprises en vus de confé- 
rer aux monnaies socialistes un certain 
degré de convertibilité, à commencer 
par la création, dès 1963, du « rouble 
transférable » (AT), appelé à être * la 
monnaie commune des pays socia-" 
listes ». Vingt-sept ans après, le AT 
n'est toujours € ni transférable ni véri- 
tablement une monnaie ». 


L'illusion faillit, avec la complicité 
militante de plusieurs économistes 
anglo-saxons, être poussée jusqu'aux 
extrêmes limites de l'absurde pendant 
fes années 70. Certains experts sovié 
tiques caressèrant sérieusament, sem 
ble-t-il, la projet de créer un rouble 
pourvu d'une « convertibilité purement 
financière ». Autrement dir, on ne 
changersit rien au système existant, 
maïs on inviterait les « non-résidents » 
à ouvrir des comptes en roubles 
convartiblas (convertibles en d'autres 
monnaies}. L'argent n'ayant en principe 
pas plus de couleur {ni rouge ni blanc} 
que d'odeur, l'attrait supposé pour les 
capitalistes de ce rouble financier eût 


(MMERSION totale». C'est ce 


διά, dans l'esprit de ses promoteurs, 

de rapporter un bon taux d'intérêt at 

d'être à l'abri de |’ « inflation du dol- 
5 Qui faisait à l'époque rage. 

Quand l'abstraction consiste non pas 
ἃ sortir a substantifique moelle conte- 
nue dans ja réalité, mais à ne pas tenir 
compte de cette demière, tout devient 
possible sur le papier mais rien pour de 
vrai. Un rouble financier, coupé de 
toutes bases arrière (la convertibilité 
en marchandises) aurait risqué de 
coûter cher ἃ {’'URSS. Celle-ci y aurait 
perdu toutes ses précieuses réserves 
en devises convertibles, car nul doute 
-que-les-détenteurs-auraient: un jour ou 
l'autre, exercé à plein le seul droit de 
conversion qu'on leur donnait. 

Quant à la deuxième remarque à 
laquelle je faisais allusion, alle renvoie 
aux pièges de l'utopie. D'une certaine 
façon, le nouveau système, an rédui- 
sant la monnaie à un rüle subalterne, 
se donnait l'air de servir l'intérêt géné- 
rai exprimé dans les objectifs du plan 
quinquennel au détriment du pouvoir de 
l'argent. Le résultat, on le connaît : la 
monnaie nationale ayant été inconsidé- 


rément dépouillée de ses attributs. . 


l'économie soviétique s'ast... « dollari- 
sée ». Mais on doit sans doute pousser 
la réflexion plus loin et hors de son 
contexte. Dans les pays capitalistes 
aussi, la méconnaissance des exi- 
gences de l'équilibre monétaire aboutit 
à alourdir ancore un peu plus le poids 
de l'économique et du monétaire sur 
les individus et las nations. 
‘UNE des conséquences les plus 
L sppauvrissantes pour ka vie éco- 
nomique d'une monnaie incon- 
vertible -- entendez ici : d'une monnaie 
qu'on ne peut pas Changer librement 
contre des devises étrangères -- ast 
d'obliger pratiquement les pays qui en 
sont affligés à équilibrer leurs 
échanges commerciaux deux à deux. 
Que are en effet des soldes ἃ Avec 
une monnaie convertible, le problème 
est résolu facilement, ou plutôt ne se 
pose pas : si la France ‘enregistre un 
excédent sur, mettons, l'Espagne, elle 
pourra convertir en deutschemarks ou 
en dollars ses pesetas non employées 
en achat de marchandises « made in 
Spain », en d'autres termes, financer 
son déficit vis-à-vis de l'Allemagne et 
des Etets-Unis par son excédent sur 


l'Espagne. En permettant fa multilatéra- 
lisstion des eh ot la convertibilité 


et 
ess0r. 

C'est pourquoi, contrairement à un 
préjugé tenace et soigneusement 
entretenu par tous les lobbies protec- 
tionnistes, la notion de « réciprocité », 
qui revient le plus souvent à exiger, 
indirectement, l'équilibre bilatéral, est 
profondément contraire à l'esprit st à 
la tettre du Hbre-échange. Elle constitue 
une menace permanente pour le sys- 
rème symbolisé par le ΘᾺ ΓΤ, qui est à 
ja base de la prospérité occidentale et 
auquel les pays ex-socialistes ou 
encore socialistes aspirent de toutes 
leurs forces à participer. L'URSS, qui 
s'est toujours prononcée, pour 565 
relations commerciales avec la monde 
capitaliste, en faveur de la mutilatérali- 
sation la plus absolue, vient d'obtenir 
un siège d'observateur à Genève {ob 
est installé le secrétariat du GATT. 


Dans son rapport, J. Ch. Asselain 
note que « l'indétermination propre au 
bilatéralisme.… laisse place aux rap- 
ports de force ». Que constate-t-on 
dans la réalité ? Que la nouvelle loi 
américaine sur 8 commerce, où le 
concept de réciprocité est partout 
sous-jacent, autorise chaque année le 
Congrès à mettre tel ou tel pays en 
accusation, tour à tour le Japon, l'Inde, 
le Brésil, pour faire pression sur li afin 
d'assurer la défense {ou la promo- 
tion ἢ) des intérêts américains, en réa- 
lité de tel ou tel intérêt américain parti- 
culier. A Bruxelles, l'exigence de 
réciprocité ast quasiment devenue fa 


doctrine officielle de la Commission - 


pour la conduite de la politique com- 
merciale commune. - 

La soviétisation relative mais en voie’ 
de progrès des pratiques économiques 
et monétaires du monde capitaliste 

prend des aspects plus subtils et 
encore plus dangereux. J. Ch. Asselain 
écrit encore : « L'inconvertibilité de 
type soviétique rend particulièrement 
déssvantageuse la position de pays 
créditeur : en économie centralement 


planifiée, la.détention d'une créance na | 


confère à alle saule aucun pouvoir de 
disposition sur les blens réels produits 
par le partenaire, c'est le pays débiteur 


.qui. se trouve en position da force 1 » 
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« Travailler au noir», de Jean-François Laë 


Un pou plus loin. il remarque que tout ἢ 
solde créditeur en rouble transférable ‘ 
« peut s'anslyser comme un crédit 
automatique ». Σ 
Οὐϑ une forme certes beaucoup 
moins inacceptable, le régime du 
dolier srandard sous laquel nous 
n'avons cessé de vivre depuis qua 


Vans à. au fi des ans, accentué certains 


de ses traits qui pourraient justifier une 
critique du même ordre. Les banques 
centrales des pays excédentaires accu- 
mulent à titre de réserves placées en 
bons du Trésor américains [95 dollars . 
qu’elles rachètent sur-le marché des 
changes. Par ca moyen, elles font un 
crédit automatique ét permanent aux 
Etats-Unis, et cela de {a façon la plus 
directe possible. Las hons du Trésor 
en question sont en principe ἃ l'entière 
disposition de leurs souscripteurs. : υ 

Mais supposons que demain le Japon 
ou, plus modestement, Talwan aient 
besoin de liquidités et s'avisent, pour 
s'en procurer, de liquider sur le marché 
un montant important de bons du fré- 
sor EU. La conséquence mécanique 
d'une telle vente seraïît de faire monte. 
brutalement les taux d'intérêt améri- 
cains. Washington Je tolérerait-i 7. 
Poser la question, c'est montrer qu'un 
certain doute plane pour le moins sur ln 
parfaite convertibilité de l'actif réputé 
ee 
let de banque et le compte à vue}, à 
savoir un titre portant la signaturs du 
Trésor des Etats-Unis |. 

Ce n'est pas d'aujourd'hui que Les 
pays d'Occident cherchent, au moins 
en principe, à sortir du système dollar. 
Jusqu'à ce-jour, qu'ont-ils Inventé ἢ 
L'émission (heureusement interrompus 
depuis dix ans) d’une monnaie interna- 
tionale, le droît de tirage spécial (DFS), 
dont la caractéristique est qu'elle pour- 
rit répondre à la définition de f'instrue, 
.ment que: voulait être, à sa nalasance, 
fe rouble transférabie. . Selon 
J. Ch. Asselain, celui-ci devait être tne 
« monnaie abstraite, idéale, purement 
institutionnelle a (0 ᾿δατιὰ αἴτα ne cirou- 
lant que par virements entre les. ban- 
ques centrales et les institutions inter- 
nationales). L'écu lui-même pourrait, 
de par son caractère ésotérique.pour le 
commun des mortels et par son côté 

istüment de transtort réservé aux ins- 
titutions monétaires, se prêter, si on 
n'y prenait garde, à d'incontrblables 
Rarlpuasons: 
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LA DÉSINFORMATION EN ÉCONOMIE 


A.écouter ministres ef chefs d’entreprise 
à fire statistiques et communiqués de presse, 
tout va pour le mieux 
dans le meilleur des mondes économiques. 


Et pourtant... 


$ & V ÉCONOMIE MAGAZINE 


dévaile 


les principales techniques employées 
per les professionnels 
de la désinformation. 


ÉGALEMENT AU SOMMAIRE : 
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que propose une célèbre 
« éco de langues vivantes 

pour faire parler le plus rapi- 

dement possible ses élèves 
dans l'idiome de leur choix. I cst aussi 
des cnauétes d'investigation où l'im- 
mersion totale est le seul moyen d'ap- 
préhender un sujct par nature fuyant, 
disparate, ct qui sc siue de l'autre côté 
d'une ligne Kgale. ‘Felle est bica la 
situation du «travail noir». 

Pour y voir un pou chair, k sociolo- 
δυο Joan-François Laé ἃ passé deux 
ans à furcter à travers les métiers du 
bâtiment, de la réparation automobile, 
du montage des stands, du maquet- 


‘tisme, dans l'agglomération roucn- 


‘naise. {1 a suivi ainsi une cinquantaine 
d'hommes et, gagnant leur confiance, 
pénétré de plus en plus avant dans οὐ 
Champ complexe où se marient la 
fraude, la convivialité, ke labeur et Le 


Joisir hors des normes. On finit par 


s'attacher à ces drôles de personnages, 
la plupart du 16mps hauts en couleur. 
Ce qui donne à ce livre savant, écrit 
dans une belle langue, l'attrait d'un 
ouvrage de fiction. 

Os l'abord. on comprend mieux 
comment ceux qui ont choisi la totaic 
Mborté du travail, «dans le vesibule de 
l'emplois, arrivent ἰς plus souvent à 
échapper à la sanction du pouvoir. 
« Chaque administration, écrit Jean- 
François Laë, et doublement αἱ 

par su petite rue... d'une strate de là 
alé εἴ per le totale méconnainance 
de ce que fois l'administration voisine,» 


Quatre 


figures 

NM y 8 cn effet beaucoup de péchés 
“dans {a maison du travailleur «au 
‘noïr» : fraude fiscale, entorse aux 
régles de la Sécurité sociale, publicité 
ΠΝ non-inscription au regis. 
ἀπε du commerce où des arlisans, 
concurrence déloyale, et comme cha- 
,aue infraction rolève d'unc institution 
ispécialisée, le coupable a de bonnes 
Chances de passer à ravers les mailles 

du fñct. Les chambres patronales, 
devant cote carence - on ke œura à la 
fin du livre - organisent souvent leur 
propre «chasse au noir». Mais «els 
sont prisonnières d'une dualité entre un 
peu plus d'Étur pour contrôler Le avait 
au noir et le refus d'une surréglementa- 


tion rpécrant sout développement 


Un bon sociologue ne pout se passer 
de jouer au typologuc. Jean- 
François Laé nous donc, à 
travers ses expériences, quatre 
«figures»: l'artisan ouvrier cn 
déroute, toujours endetté ; l'ouvrier 
salarié cherchant à dépasser son peo- 
pre statut : le «petit noir», individu 
sans emploi qui s'accommode de très 
faibles ressources : les «all-blacks», 
qui ee δὲ ποὶς οἱ Lune s 
revenus importants, 
tout statut profossionnel, 

Los portraits que notre auteur broseo 
ensuite d'acteurs bien en chair, dési- 
grés par un nom d'emprunt, s’inseri- 
vent certes dans ce cadre, mais Les 
motivations sont d’une grande 
richesse. Pour l'un, la hantise, Cest le 
travail continu, ct il n'utilise les allo- 

que comme ressource 

d'appoint : pour l’autre, cest, la 
réponse spontanée aux voisins qui 
veulent sc faire aider sans facture et 
qui, de proche en proche, Le recom- 
mandent à d'autres. Un troisième 
dirige le chantier d'une villa construite 
sur Les bords de {a Seine par un. 
SoopRneur qui n'a pas lo permis de 


Parois. le choix entre le contrat 
temporaire, le chômage ou lo travail 
au ποῖγ est un véritable dilemme. Cer- 
taines situations rappellent celles du 


film de julien Duvivier, & Belle |" 


Equipe. Î faut absolument qu'un res- 


taurant soit ouvert τοὶ jour et le travait 
au noir ἐξ une ité cé une 
rapidité que n'assurent pas les entre- |. 


prises sur es petits chantiers. Le 
dénommé Carapart a «cassé» Les prix 
pour repeindre une voiture : ἢ fourait 
la peinture, louc une chambre de 
séchagt ct conseille kes clients. qui 
font eux-mêmes le travail, On n'en 
finirait plus de visiter les coins ct 
rocoins de οὐ paysage pittoresque. 
Si certains travailleurs au noir se 
Lost que la catégorie des escrocs, 
ont £ur «code d'honneur 
afin de maintenir icur réputation dans 
TE a CRE 
prix des prestations varie. Quand c'est 
Possible, τὸς δα préléré à l'échange 
monétaire, Mais dans les autres cas 
deux modékes inspirent les actcurs Face 
aux chionts τ cclui du bulletin de salaire 


ou celui de l'artisanat. loujours régne 
ca tout cas cette volonté d'autonomie 
qui sépare k travail de Femiploï ct sou- 


ἔρις limportance des relalions-inter- . 
nciles. 


person: | 
Quoi qu'on fasse, l'éradication du 

travail au noir n’est pas pour demain, 

parce qu'il existe depuis bien long- 

temps («colportage» au dix-sentième 

ou au dix-huitième siécle) et Ares 
qu'il est Lg ν phénomène culturel 

« argent est moulifié 

la re de le gagner», ct τοὶ Probe. 

sionnel ne peut supporter Îles 


20,116 F. 


Filières, débouchés, métiers : 
des écoles vous informent. 


contraintes de l'entreprise 
C'est Le mérite de Jean-François Laé . 
de nous avoir conduits, grâce à des ὁ 


‘excmples vécus, à travers ἰὸς dédaies 


de l'économie souterraine, On y perd 


en essais dé chiffrages globaux (mais ὦ 
peuvent-ils être vraiment séricux ἢ). - 


ΟΝ σῶν σὰ ne σα Peu 


poriements. . 
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BARCELONE 00.000 FF minimum à débattre 


t. Ni fre 
ΜΝ four lu couler le développent orient de οὐ centre de profit. Vous 
jee jeu] participerez à PASS n des orientations αἰαιϑοία σοι Pau πο er a Ὁ- 500 rilions de FF 0000 
se de D EE τ se 2700 mANercs de FF 
ἐπότισαν 


22000 mfllons PreL.En ralson de ta rapide 
Directeur Général 
ge Gestion et συ Personnel es OpÉrIOr OMR 


rscal, contrôle 
pre de Ce rep POUTA LS CINE A ὃ © 


a BR οὐρα σαι une écoie 
8 LÉ 


Raymond ELKIN 


Conseiller en L'ISENUE CRUE LUE 


ae ΜΕ éussie de la directi 
centre de profit, acquise au sein d'one 


sable. La rémunération annuelle de 


55 a τ δ μξευοιδὲ ὃ Se ζῶ νοι ϑαντϊοόο δα compte 6 μ ' ὲ fixe + tion, 
᾿ Bestats financiers τὸς pénis ones cs 6 marchés des En ne ne x Msisté d'une perite équipe de compétences nées οἱ assortie d'une 
i que GS à ons tea QE σοι NE RATER 4 : sera responsab 7 voiture de fonction. Horire à D. 
de z AT Ἢ Ἐν Ἔ RETTE en i la référence 

; marché ν ἵ A/R9648M 
s'adresse agé de 36 ans mini des Graviers - NEUILLY Cedex - 
τᾶ. 40.88.79.79. PA Minitel 36.15 code 


au 
mum, diplômé de l’enseignement supérieur 
commercial où équivalent. ἢ devra justifier PA) 


[BAG 


ΜΝ adidas 


er 
7 Ἢ Ἢ κοῦρε CONCEPT 1 00 colon, 22 μῆς τος mai 
2 GROUPE CONCEPT ne ee M ne αὶ ἐς 
2 7 A SSI Haies déiés aux métiers de a nancts de la et de 
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2 CONCEPT Ὁ SON pe de ts Jr Φενείορραπεη, RE IERARO δ 7 
ΝΣ 7 
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3 | ; 
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2 tables, Vous ÿ en collaboration avec le 2 
7 Αι νοις σαῖς acné de Γαναισπαναὶ mien Len of 2 
2 ASE εἶαηνιος δος GED tan Où BV SCA LE PIE professionnelle en 2 
2 ou en cabinet. : 2 
7: Voreosne re ue evo uonomie vous ρεπηείτοης dre RP 2 
ane CANNES ss 2 non οἱ ειριϑεπίοιε σα είναι αδαΒῸ δα ΑσΟΣ 2 
Votre avenif s'inscrit dans le "temps" 
ue sr nor spi 00 ec der ds AD NT LA 
La gestion électronique du lespe A EE 
sion fer ou ur des marché € PEINE RAEPAUR Re HA RE ΕΕΣΡΗΣΕΣΟ ρα 
SOCIETE D'EDITION ET DE PRESSE 
Mpécialisée en droit fisal εἰ social recherche de 
pour des postes de 


REDACTEUR FISCAL HIF 
( ) 

REDACTEUR SOCIAL HE, 
( Ξ 


κι vous ὅτε motivé par l'un où l'autre ἀρ 60 PO PRE 
Son scie motivée εἰ CV en rappelant 1 référense ἃ 
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Nos importantes 


QE DES EP.) vous over une première 
expérience en enreprtise ef Mmoirisez 
Bodo, Fruité. Athlon, et Γ 
ς: Ce poste bosé ὁ Evon, πὲβ ouvert sur l'en 


assistance 


Recrutement 
True de Tehéron 75384 Pons Cedex 06. 


Prenez la responsabilité de notre service contentieux 


LA COMPAGNIE BANCAIRE, 17 Groupe européen des établissements financiers, recherche un 

collaborateur expérimenté pour prendre La tête du service Contentieux de l'une de ses 

filiales spécialisée dans le crédit bail et l'investissement immobilier. 

Disposant d'une large autonomie et en relation directe avec les autres services de la société, 

vous traitez les dossiers arrivés au pré-contentieux. 

phase enr or regret gr κοῦ pri 
recouvrement des impayés. Vous assurez personnellement dossiers 

complexes notamment en matière de replacement des contrats auprès de nouveaux preneurs. 

Pour réussir à ce vous avez de solides compétences juridiques, une expérience 

ἀν res nr Mern εἰ πὰς ἐπ ee de mul Le 
intervenants judiciaires. Une connaissance du crédit-baïl et de la fiscalité immobilière 


Merci d'adresser votre lettre manuscrite, ἐν et photo sous la réf. 349 à Hervé GIMENEZ ἡ 
COMPAGNIE BANCAIRE - 5, avenue Kléber - 75116 PARIS. - 


common BANCAIRE 


Notre groupe a pour vocation de développer des ensembles 

notemment des CENTRES COMMERCIALE. 
de développement nous conduisent à 
renforcer nos équipes et à rechercher 


UN JURISTE DROIT IMMOBILIER 


Attaché à la direction des programmes vous serez à ἰδ fols 
assistance 


durs 


programmes. Ë 
Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre 
manuscrite, CV, photo, rémunération souhaitée) sous référence 
34 - 124/LM à notre conseil 

MRT CONSULTANTS 90, rue de l'Arcade, 75008 PARIS. 


Premier Cobinet lis 
ar le (1565 

ΞΞ uristes spécial! 

cffaires, 

recherche pour : BON DS spas : ᾿ 

36: cireciions 7 ou te croi des foires va 

régionales de Vous avez une supérieure en droit des Affcires, une 

Bretagne, expérience de 3 ans minimum, et vous conjuguez 

N je, SR D σειν φύγε σα εν 

Poys de Loire, l'appui d'une LS 2 DRE pates 

Picardie, d'irtbressardes perspeciives d'avenir. 


Merci d'adresser votre dossier, lettre manuscrite, CV, photo 
et prétentions, ἃ KPMG/Fidol - 2 bis, rue de Villiers 
92300 LEVALLOIÏS PERRET, à l'attention de Moclome Lederca. 


Grand Groupe immobilier Fllale de la Caisse des Dépôts recherche pour le service 
juridique et fiscal de sa Direction financière et administrative (Parts) 


JURISTE DEBUTANT 


IDAL 


FIDUCIAIRE IURIDIQUE ET FISCALE DE FRANCE 


cons εἰ msistance aux services fonctionnels εἰ aux fflaies du groupe. 
! contribuer à La vie et à ἐ protection juridique du holding, 
tan La GO (BEM PRÉ EN θὲς PR ER ORE ὧὲ ψῶφε. 


cale en ἀπὰ des αὔαιπο εἰ πρόπαϊκαθοα en ἀνὰ ἀππορίξες Asa ou du des 
mitro-informatique. 


CF ROPRES & STRUCTURES - 90, ἂν, du Maine - 75014 PARIS, 


Société de Conseil internationale 
recherche 


JURISTE CONFIRMÉ 


(droit commercial, droit des sociétés, droit bancaire) 
pour (isnion de come penlaut un an aaprès ἀα gourermément 
d'un pays de La péuinsuie indochinoïse. 

professionnelle d'au moiss 10 ans. 
Anglais courant. Disponihilité immédiate, 
Adresser C.V. à l'attention de M®° Ballen - JGP 
5, rue de Rocrey, 75010 Paris. 


Η 
Ξ 
= 
= 


| JURISTE 
ut d'ersar 


no ge A OT 
Nous sommes l'un des grands ren 


dasoclation, 
tomates es de ἢ 
candidat que nous souhaitons rencontrer a une 
Den do ποῖ Da Re da ur come 
d'affaires. - 


Con 38 ΤῸΝ ΟΝ Let 


JEUNE Dre 


de Tindustie, lo CEnie Technique ‘ 
recherche, de-développe- 


étrangers, pubhcs ou privés, nous conduit à rechercher, pour son 
Rédacteur de Contrats. 
1 a pour mission d'inäier les La eg hi rd 
iaborelcires dans la la préparation et 
par exemple dans le domaine de la propriété industrielle. 


Merci d'adresser lettre de candidaiure, ον αυήρια, he ἰσρυάσάον aideà 
M 32857 Ba: ἮΝ 


EGOR 5.Α. 
8, τια de Beni - 75008 PARIS 
TL : (1) 4225.71.07 


PARIS BORDEAUX LILLE LYON MANTES STRASBOURG TOULOUSE -᾿ A DL DA LTD Es EL TN SE TD PO Ἀ 


Droit immobilier 


Etude notariale - Ceue étude pari- 
sienne qui emploie environ 50 personnes 
conna une forte croissance de son activité, 


bilier. Véritable conseil juridique pour ses” 
chents, il se verra confier des missions fai- 
= 3, ra des Gravièrs — 


NT PA) 


CVM. 


Le Monde Pub get prétentions 
Monde Publicité - 5, rue de Monts ἼΣΟΥ ΤΣ 


Merci d'écrire à notre Consultant qui vous assure dune totale | 
discrétion: Guy Deschamps 


REPRISE, s | Us 
Dr ES 


91521. 
Cedex - Τέϊ.. re és ᾿ 


acquis vous vous permettra de prendre La τὸς: CARE 
de la gestion de nos placements en re 
. πο το τ 


ses 
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Géo 


CESR TE ERP RER 


TANDEM ne 


de dollars), recherche an 


ἘΠΊ Em rique ee Cet Ce 
d'ün important groupe indastriel recherche un 


|‘ Responsable Administratif 
“et Comptable | | 
250 KF 


᾿ coin eds απο Donne malo ας 
l'informatique εἰ de Ια comptabilité de gestion. 


Jeune Contrôleur Financier 


Boulogne (92) ἷ 
Vous êtes âgé de 26/30 ans diplômé d'mne école 


cabines d'audit/entreprise. L': Ἧ Ν À 
s ur τ ee ee anglais opéralionnel est 


Ἶ es Ἂ μνιερετασὶὶς. 
aïlleurs, vous traïtez des questions qui revent ἃ ἢ. Le groupe offrira ἃ un candidat de valeur de réelles 
fois des domainés financiers et comptables perspectives d'évolution à des postes de gestion 


KL 


ὯΣΞ 


Re ne a tu 45.532616 où adresser CV.+ photo + tt + polyvalence oblige). opérationnels. se 
expérience de Sans dans uné fonction comptable, κα . rémumérion actuelle à Michael Page Comptabi- Esprit de synthèse, rigueur, méthode, mais aussi Coniscter Frédérie Pongeon, au (1)45.53.26.26 ou D 
entreprise eujon en cabine: . ΠῚ ᾿ Ht6, 30bis, rue Spontini, 751 16PARIS,sous pédagogie et sens de la communication sont adresser CV + photo + n° t61+ ré. actuelle ΕἸ 

rŒFLS672MO0. " -. les qualités décerminantes pour votre réussite à Michael Page Finance, 30 bis. rue Spon- V 


Michael Page Finance 


spécialiste en recrutement Fi 


dans cene fonction. tini, 75316 Paris, sous réf. ROSE MO 


Le pou piquet noué. des quais de MP 


Fo, 


- LEADER MONDIAL SUR LES MARCHES D'OPTIONS, LA SOCIÉTÉ GENERALE 
POURSUIT SON DEVELOPPEMENT ET RENFORCE SES EQUIPES SPECIALISEES. 


DIVISION OPTIONS x/F 


Débutant ou avec-une première expérience, vous êtes “ COMMERCIAUX auprès d'une clientèle de Grandes, 
diplômé de POLYTECHNIQUE, MINES, CENTRALE, ENSAF, HEC, Entreprises Françaises et Etrangères. 


‘ ESSER, ESCP, DESS, DEA... - RECHERCHE - DÉVELOPPEMENT 
Nouveaux produits et monsages spéciaux. 
ter leader est notre ambirii x 

plis pére ambition, rejoignez-nous pour Nos métiérs ep terra requièrent de réelles qualilës 

F | d'entrebreneur, motivation et esprit de compétition dans un 
. + MARKET-MAKEES SUR OPTION de :: : contexte de travail en équipe. Ces postes sont ἃ pourvoir - 
De Thu Mères Pre, AGO αι ads | . en France et à l'étranger. 5 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions, sous référeuce MO, Η 

à Frédéric PASTRE - GÉNÉRALE - du 


CoNJUGUONS NOS TALENTS. 


GEC ALSTHOM 


ἔων: 0 INTERNATIONAL LYON 


ae Let ee NOTRE DIVISION TRANSPORT ET DISTRIBUTION D’ENERGIE 
παρ το 0 D oo pre . recherche 
FINANCIAL. CONTROLLER - LE RESPONSABLE 


“CONTROLE DE GESTION” 


d'un Département {1 200 personnes] 


ΠῚ l'autorité du Responsable de l'administration de ce Département, il prend en charge 
l'ensemble du Contrôle de Gestion et du Reporting s'y attachant, ainsi que toutes études 
économiques au financières demandées par la Direction. 

Ce poste intéresse un candidat âgé d'au moins 28 ans, Grandes Ecoles de Commerce ou Uni 
versitaire avec DECS, Il à une première expérience en Contrôle de Gestion acquise en milieu 
industriel et il possède une bonne pratique de l'outil informatique. 


Très intéressantes possibilités d'évolution dans notre Groupe. 


Merci d'envoyer votre candidature avec ΟΜ. détaillé, sous référence 5520-M à Mamrégles, 
3, rue d'Hauteville, 75010 Paris, qui transmettra. 


- Én'relailon"avéc r'eñsemble des tpérationriels οἱ ie 5 Groupe, : Ἵ 
. Vôus mettrez en place-notre ‘informatique et nos : 
salènes &'information et couvrirez,: assisté. d'une ἴδ équiper 
restreinte. la totalté des , dune : 
28730. ans, de Jarmation ps et. crie, vous Ἢ 
possédez uné ans acquise de εὐ 
θῇ] cabinet he qi sein ἐ a γίδια d'un groupe: 
Sax0n. L'anglais es1 Impératt, une première expérience 
similaire serait un Le 
Marci d'adresser votré dossier : CV, lttre manuscrite et 
rémunération actuelle, sous réf. C258M, à Emst & Young ᾿ 
Conso - 6, rue de Téhéran 75008 Paris, qui étudiera voire” ᾿ 


ἴδ συπε Turenne ᾿ 


candidature en Ἰουθ 


Lee ropéen de FORMATION, notre activité de FORMATION AU MANAGEMENT at 
GESNON est destinée aux dirigeants et aux éadres d'entreprises. 


Le Groups IP, Régie Muiti Médis internationale | 
fibale δ᾽ réslisers un 


Contrôleur de rend Auditeur 


FORMATEUR - CONSULTANT en GESTION 


Votre pooël: 
λα oues die mation apr BAC +5 cl up de Ca DESS gestion DECS)}. 
Φ vous avez moins de 30 ans el uné 1 ὃγο expérience 

e vous les ès mali pour ranamre vas Connoisonces δἰ vore evo 


τὸ vou animes des og iiran apres CEGOS dsités aux cadres apérañonn 
οὐ τῷ vous conseil en inerienent eu sein de jour En treprise. V ed ΤῊΣ ἘΠΕῚ eue vous nhgi ere 
rene tps τα δ nos 
: 0 D pariciperez à l'amélioration permanente cle ces sages, en perfactionnant leurs contenu, la pédagogie δὲ l'incrumenition. 
Etre Formateur à Je CÉCOS vous peu Ὡ 
Φ la notoriété du N° 1 Formation ul en Europe (sages cour ας 
R d 5, de rrramelre or 
5. re RS de ; ‘expérience par éprouvées ei sons cesse renouvelées, au sein 


ἢ el d'acctir à respOn Di d'un centre de prof. 
RE ut 31, rue du = 76008 PARIS Si cette fonction vous attire, adressez voire dossier de candidature {lettre manuscrite, CV, ns} la réf. 037/13/M à 
: FE CARS, ἐσὲ DR Tour Chanonegeux, 92516 BOULOGNE CEDEX ΡΟ sous Te 


YNAËIQUE DES ESPACES “PUBLICITAIRES 


Le 82 nt μα Meter cum καν τον 
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[ estion] Ὁ om ee 


Responsable 
. Opérationnels... de la consolidation, du budget et du reporting 
devenez membres de notre"état major" 


Sud-Est πος 320KF+ 


Pour renforcer sa direction financière, Loue des isuié ὃ cube 
internationale recherche un cadre à fort paentiel qui sera principalement chargé de La 
consolidation comptable, du budget et du reporting des filiales françaises et étrangères. 
Il devra également participer à l'amélioration des procédures et systèmes existants afin 
de faire accélérer les clôtures, augmenter la fiabilité: du reporting et dés informations 
financières nécessaires ἃ la direction. Rattaché au Dirécteur Comptabilité Gestion, ce 
poste évolutif s'adresse à un diplômé d'une école supérieure de commerce option 
financière er comptable ou équivalent, possédant plusieurs années d'expérience au 
siège etfou dans une importante filiale étrangère d'une tultinationsle, de préférence 
dans les services industriels ou le BTP Les contacts réguliers avec les filiales étrangères - 
nécessitent-la pratique courante de la langue anglaise. Nous vous remercions d'adresser 
votre dossier complet sous référence FM 05 D Μεγὲς - 25, rue Falque - 
13006 Marseille. Tél : 91.37.77.77 : 


ous êtes un homme de Ia logistique ou un gestionnaire d'entreprise, ou un 
dre oding d'un des londers dela + ane bb πούς reahererars 
. Holding d' An des leaders de ln grande recherchons 
force a 5 JooARaRon entre 


Réf, 4331/M 


mere = 
CONSEIL EN RECRUTEMENT 


#] JEUNE AUDIT OU 
É) JEUNE FINANCIER... 


M … PASSEZ AU MONDE DES AFFAIRES. | ÉD ESS ᾿ 
Ὶ À 25-27 ans. sé ren d'une nee Supérieu- CONTROLEURS DE GESTION [7 à 


AK, ESSE, ESC. 


ΠΕ RD OR 


τ τὸς Ier. 
EE US ὩΣ ΤΑσΝ ΐ 
D C D'AFFAIRES DE rl pis | Sun 
; evenez CHARGE D' A Pour nos dfférants socieurs d'activités δὰ 

j HAUT DURE Dhigeants des grands Groupes nn ns Me 2 

Pour taire de vous de véritables conseils en inves- mériferez Les budgets prés “ ---- - 
Hissement et hommes d'affaires, nous vous Inffierons à des se ni as 
méthodes rigoureuses pour anaiyser les besoins de nos cents, - L'anglais ορυταπί ssf indispensable. a 
1 négocier jusqu'à ἴδιαν conclusions des opérations de Vente | Ἑ es 
Acquisition - Location. Dès la 2ëme , rémunération excep- : Me 
2." 
dense Pour ΡΟ ΞΕ ΞΕΙΡΣ; ; ἐν 
j Corse MÉRCLR URVAL 14 bts rue Dar, 75008 PARS, sous réf den. ἊΝ 7 me ET ΣῚ 


rs 


Important Groupe ms Robe test fétoe -- dans ie cadre JEU NE CADRE FINAN CIER 
Mona administratifs À siteus REJOIGNEZ 


et financiers ᾿ RENAULT CREDIT INTERNATIONAL LE N° D | ice ; 
(pour nos filiales et succursales) (débutants ou confirmés) RD εν ἴπαιε équipe des compétences d'un 


: β - Jeune cadre de formation scienti- 
En étroite collaboration avec le Directeur Vous assurerez l'audit comptable et Groupe RENAULT dans le ξ ΡῈ de ou se σε tout 
d “ose mens vous aurez l'entière financier du groupe, réaliserez des études + - 
responsabilité : 6 : d'organisation comptable, administrative irecti À qu ας δῶ ἀῶ 
- des comptabilités générale et analytique: οὶ informatique, et participerez à des issk de __mahés et instruments financiers, 
- du contrüle de gestion ; missions d'assistance. vous permettra une | à 


- dk on à Ἢ 
à ΣΙ arr ensemble de 1: organisation ὩΣ οΣ Au sein de cette structure, le * active à notre réflexion et à 
Ἔ Vos compétences et votre motivation vous middie-office est en charge du ἡ | l'évoluion de nos méthod : 


administrative. the À 
rmettront d'évoluer rapidement vers des contrèle des risques, mesure Nos voué offro: Îles 

Agés de 30 ans environ. vous avez une postes à responsabilliés dans nos établis- ῦ de ᾿ νη ἥδε ô dde ot de sn | 

formation Supérieure complétée d'une solide  sements régionaux. È res Be sultats et des études RS ==" de e 


expérience comptable. Réf. 6759/AJ Réf. 6759/B) 
roro mi eo me 


Pour un premier contact, merci d'adresser votre candidature, lettre, C.V., photo et 
prétentions: en précisant la référence choisie, à MÉDIA PA - 50-54, re Silly rs à 1. 75847 Rs à Η νοῦ rer sous référence 76841 Same nier ne 


92513 BOULOGNE-BILLANCOURT CEDEX 


Æü: groupe financier de 15 plan créant sa filiale 

de services télébancaire, vous propose de 

nant | | (M) MoronoLA Ὁ Credit à Manager 
et très ambitieuse commercialement. 


Ar au Directeur Général, vous ; : 
bénéficierez d'une large autonomie pour Présent en France depuis plus de 20 ans, MOTOROLA. est Je 
développer et faire vivre Je système d'information, jalisés. ἱ 
concevoir les outils de reporting et de pilotage. 


A2" c poste, qui exige une forte implication 


personnelle, nous souhaitons rencontrer un(e) 


Radiocommunications Es 


cadre comptable (DECS, MSTCF...) riche d'une analyses de comptes, suit les en-cours Te α UN οἱ tiers so les - 
expérience d'au moins 3 - 5 ans acquise dans le nouvelles limites de crédit. Bénéficiant d'une age ‘autonomie, ‘il est J'interiocuteur 
secteur tertaire et soucieux d'évoluer vers un privilégié inteme ef externe en matière de crédit.:! y de M 

poste de n°1. (pratique micro-informatique indis- Fonction 3 d'une trentaine d'années et avez 

pensable} 


ὠ nc 
& 1 anglo-saxon. Vous mafiisez parattement Pantin Ce POS δαὶ ban à ADN ταν 
Ὁ ΑἸΝΊ-- d'adresser votre dossier de candidature $ Si cette proposhtion vous intéresse, adressez a = 76008 PRES Το sous. fa référence 


sous réf. 08.1101 à CONTESSE - 38 rue de 1150.60 M, à notre cons 61, boulevard Hausémann 


Villiers - 92532 Levallois-Perret Cedex qui 
transmettra. 
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is 


comptobiité 
Του informatique. 
πα vou are rmporoon Encres 
κεῖτο de panognt. στὰς Τα gun des vo des TE ὧν 


AVAL ready 10 take off an international ΜΗ 
professionalism es 51 


RESEAU FRANÇAIS 


PREMIER 
D'EXPERTS-COMPTABLES 


échéance en Europe: 


| ARCO Chemical 
recherche, 


ans le cadre de projts d'extension à brève 


formé à nos méthodes dans 
ἢ devra envisager une évo 
se J: 


© ARCO 
dre vie tre de cantine CV RÉ 
précisant La référence du poste à 


tions, en 


EJOIGNEL 


τ uen 


β, , vous avez 2 οὐ 9 ans 


cebinets 


Blouse --. Θ᾿. Ξ 
Collaborateurs 
débutant(e)s οὐ confirmé(e)s 


ou avec 


ar reseau, ΟΝ, ον dE togmà 
Pare Lamarieu, 88, πιο Gale 75118 PARIS. 


Gestionnaire de Ressources Humaines, il participera à 
jon de la politi jole et mettra en OEUUrE les 
domaines αὐ ini n du personnel en 
t animant une équipe de 10 salariés. En 

ν uec ion, il développert la 


mobilité, gestion des 


VALEURS =D 


MAISON DETITRES, ind er. 
: nn groupe leader international de la finance - : 
L: de son expansion un Salesman, ἕ 


iliale τ le 
: reante ans 1e cadre - 
ἢ Œcole.de ou 
μ merci σαίτοδσοι sous ri.1065. CV, μοῦσα de τσ ΕΜ ion et 
δαίτοασος unart en précisant IMPERATIVEMENT 
photo à EE Où vous soul Enerce VON SAME 


& L 75008 PARIS 


ne ers ᾿ "πω 
associés 
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de Haut de Bilan 


La réussite dent en quelques mots simples. Αϑϑ ἐδ μαωσα sous etes ἐπάν LA Le dome Gemini 
Quelques mots simples comme fusions, acquisitions et investissements, (Grande Ecole Commerciale, DESS Banque et Finance. .) par un 
A [ἃ Banque WORMS, être acteur de l'économie c’est assurer {es début de carrière en audit ou expertise comptable (3 à 5 ans): 
missions les plus passionnantes de banques d'affaires. Etre acteur de l'économie. En quelques mors simples. la Banque 
1600 collaborateurs, un réseau national et international étoffé, υα WORMS écrit votre réussie. 
nom qui n'est plus à présenter : la Banque WORMS est reconnue Merci d'adresser votre dossier de candidaré (lenre manuscrite. ον. 
pour la rapidité et l'efficacité de ses interventions, photo et prétentions) sous réf. OHB/90 la BANQUE WORMS - 
Au sein d'une des équipes les performanies de la , vous Direction des Relations Sociales et du Personnel -Gesiün des Ressources 
participerez à toutes nu de ἡξέυχὲ bilan. Humaines 1 place des Degrés - CEDEX 58 - - 92059 PARIS LA DEFENSE. 


GROUPE FINANCIER DE TOUT PREMIER PLAN 


recherche 


(COMMERCIAL SALLE DE MARCHES "τόμου 
᾿ ONTROLEUR DE GESTION ENTREPRISE | 
eme nenene : 


Au sein de la direction des investissements, il intègre l'équipe chargée 
de vendre tout produit de taux (primaire, secondaire, instruments...) 
auprès d'une clientèle française de grands institutionnels. Vous 
conseillez les investisseurs et négociez les blocs et les montages 
financiers. 

Pour ce poste, qui exige autant de battant que de rigueur, nous 
souhaitons rencontrer un jeune diplômé (BAC +5) de formation 
financière ou actuarielle, riche d'une première expérience sur les 
marchés de taux acquise en stage ou dans le cadre d'un premier 


hautement techniques destinés à des clients professionnels (industrie, engineering, * 
En PropOaaE aujourd Put le pote de CONTROLEUR BE CERON ρα, τ Θθεκβρ. 


Les conditions offertes notammentle niveau de rémunéation}, développement rentrépise, | 
ses projets, et TR PES on or en ee eu 


Merci d'adresser votre dossier de candidature sous réf. 08 1104, à Contesse Nous vous remercions d'adresser lettre 
τοῦς NEA Ὡς Ὁ κα τσνὸ Cosel 


38 rue de Villiers, 92532 Levallois - Perret Cedex qui transmettra. 


Etre l'interface avec notre réseau 
d'établissements financiers. 


Un des pue groupes financiers français alliant tradition, expérience et innovation 
poursuit le oépnes lind de partenariat avec des réseaux associés, offrant des services 


toujours plus personnalisés et adaptés à leurs besoins. Nous renforçons notre structure et 
recherchons un chargé de clientèle. Intégré au sein d'une petite équipe, ce jeune cadre a 
pour mission d'animer un portsfeuille constitué d'établissements parienaires. Chargé de 
représenter la position du groupe auprès de ces derniers, il analyse leurs résultats 
fmanciers et élabore les dossiers d'informations destinés aux administrateurs. De 


dans un contexte de concurrence accrue, il apporte une assistance à la 
commercialisation, afin d'optimiser les conditions de ription des à 
la clientèle. À Es fl ans, de ge supérieure prie et rm vous avez 
acquis une première expérience bancaire. Votre sens l'analyse, de la négociation et 
ue disponibilité vous permettront de réussir dans cette fonction. Ce poste est basé à 4 
IS. 
: Ἐπ proposition vous intéresse, adressez votre candidature, sous la référence 
90 M, à notre conseil - 61 boulevard Haussmann - 75008 PARIS. 


ISCALISTE 


Chantal Baudron. s.a. 


Mernbre da Syntec 


CONTROLEUR DE GESTION CONTROLEUR DE GESTION 


COUTS DE FONCTIONNEMENT INVESTISSEMENTS 


ESSEC, HEC ou SUP de CO PARIS ΠΥΡῚ -- ou reed prie 


᾿ À 30 ans environ, evez une expé- Vous &tes débutant avec ans 
le Département Contrôle de , VOUS acquis jusqu'à d'etpé- 
rence. a 


Gest opéralionnel de sa rence de 3 à 5 ans en contrôle de gestion. 
Division AVIONS (basé à Vous serez chargé de l'instruction de deman- 
Toulouse) parsonnel et de fonctionnement, sinsi que de la 

proposition d'aflocations (environ 
6000 MF) à la Direction de {a Division AVIONS. 
Vous élaborerez vos procédures, vos outils Vous contrôlerez l'exécution de ce plan et réali- 


informatiques et réaliserez des études écono- serez diverses éiuides économiques à partir de 
miques diverses. Réf. CGCF/LM données ischniques δὲ Ἂς 


Vous récllees des audits opérotionnels 
Fargeniaction, les circuits internes et Do 


srospatieh Pour ces deux postes des déplacements sont à prévoir Sur les 4 autres shes de la Division (Paris, 
Nantes, Saint-Nazaire et Meauite). 
Merci d'adresser rapidement voire dossier (late, OV. photo et prétentions} sous réf, choisie à 


AEROSPATIALE - M. COTTIN - Service Gestion des Humaines - 816 Route de Bayonne ᾿ 
81300 TOULOUSE. { 


AEROSPATIALE L'ENTREPRISE QUI DÉPASSE L’IMAGINATION 


Le Monde 


LE - TA. 40.58.79.74. (PA Minitel 36.15 code 
: à ὁ pou ϑἰκάιεβιο à τῷ Édre ἀό de 25 ans Ἂν» 5 


ΠΕ ΓΚ ΟΥΕ ΤΕΤΙ 


Τὸ MRC ραν ἔμ, κ΄ 


" Le ρου ονοηονα varier Es Ge donne 
me. d'ingénieurs, universitaires), vous disposez éventuellement d'une 
-pranëre expérience professionnelle. Nous vous proposons 
eujourd'hul de 


ὲ : nous rejoindre en tant que 


ES D'AFFAIRES 


᾿ ENTREPRISE 

Au sein de nas Agences . ENTREPRISES-CONSEIL créées 
- depuis :2 ans spécifiquement pour 66. me de ne Der 
vous assurez la gestion d'un portefeuille de 

stés basés à MONTPELLIER, BEZIERS, NARBONNE 
CARCASSONNE. τ tréf. JCAE) 


LE CREDIT 


AGRICOLE 


CONFIRME et οὐ dou 


AGRIMANAGER 

‘En relation directe avec l'ensëmiblé de nos Agences, 

: vous êtes l'interfocuteur privilégié de nos Clients 
keurs-Chefs d' 


22722 2 Fete bei à MONTPELLIER. " - tré. JCAA) 
DE sUCCES : DR Ξ . 


PROFESSIONNEL ᾿ 
τ Vous animez le réseau de Conseillers Professionnels 
répartis dans l'ensemble de 


SA DYNAMIQUE 


PREMIERE BANQUE 


EUROPEENNE 


5 700 GUICHETS, 


73 000 SALARIES 


| ORNSATERS. 


* Au sein d'une Équipe d'Organisateurs, vous serez impliqués 
dans tous les projets informatiques, mals égaiement 
“l'organisation et de restructuration des différentes 


‘ euprès des décideurs et des 
.wtlisateurs, votre esprit d'analyse, de synthèse, vos 

aptitudes relationnelles et vatre goût du travail en équipe, 
(réf. 30) 


Votre dynamisme, votre esprit de challenge ainsi qu'un bon niweu 
το d'adapteblité vous permettront, après une première pdise de contact 
. daris l'Entreprise aux différents postes proposés aujourd'hui, 
d'envisager une une évolutionrapide et personnalisée. 


Merci d'adresser votre candidature (C.W. SP en υκουκοι τος 
- etes villes choisies au CREDIT AGRICOLE OÙ ΜΊΟΙ Département des 
|” Ressources Humaines "αν. du Montpeñlérais 34970 LATTES - MAURIN 


‘‘Agé:de: 25 à 35 ans, vous avez 2 années minimum 
. d'expérience de trading et une formation 

-  d'arbitragiste. Vous souhaitez aujourd'hui valoriser 
.vos compétences techniques et évoluer dans une 
structure de taille humaine. 


a Intégré au sein d'une petite équipe, nous vous 
55 proposons de démontrer votre sens de l'opportunité 
πος financièré et dé faire la preuve de votre dynamisme 
‘et de votre volonté de gagner. 


‘jean LHERMITE vous’remercie de lui adresser votre 
- dossier de. candidature (lettre + ΟΝ au CIC Paris 

: Division de l'Emploi et de la Gestion des Carrières 
66, rue de la Victoire - 75009 PARIS. 


MEDIAPA 


(ésrion 


JEUNE RESPONSABLE 


--- 


DU CONTROLE INTERNE 


Banque 


Strasbourg - La division ere 
contrôle budgétaire de ce très important 
groupe bancaire français s’étoffe par l’inté- 
gration rapide d'un diplômé de l'enseigne- 
ment supérieur ayant au moins 3 à 4 ans 
d'expérience de l’audit/contrôle idéalement 
ea banque ou institution financière. Il Ivi 


et 

des opérations dans les différents services. 
Force de proposition, Le responsable 
recherché aura à cœur de faire évoluer pro- 


= 61055 E 
T4. 88.22.01.54. (PA Minitel 36.15 code 


Es 


Group 


CREUSE TENTE 


Business 


VODAFONE, 
n°1 européen du téléphone de voiture 


VODAFONE S.A. est membre du groupe RACAL TELECOM, τς opère le plus 
grand réseau de radiotéléphonie cellulaire au monde avec plus de 506.000 abonnés. 

Basée à Paris, VODAFONE S.A. croît rapidement sur je marché français. Pour 
accompagner et contribuer à sa forte croissance, elle recherche aujourd’hui son: 


DIRECTEUR 
FINANCIER 


Dépendant directement du directeur 
général et supervisant une petite 
équipe, il sera responsable pour 
l’ensemble de la gestion comptable et 
financière: systèmes d’informations, 
budget et plans, gestion des actifs, la 
paie, le juridique et fiscal... Ce chal- 
lenge passionnant s’adresse ἃ un pro- 
fessionnel de formation supérieure 
(grande école de commerce avec DECS 
ou équivalent) ayant une expérience 
prouvée de la fonction dans un envi- 
ronnement commercial particulière- 


ment dynamique. Le poste demande 
une forte implication personnelle, une 
bonne communication ainsi qu'un 


3, rue des Graviers - 92521 NEUILL 
Cedex - Tél. 40.88.79.75. (PA Minitel 
36.15 code PA) 


AVEC LE CONCOURS DES I.RA. 
 PARIEZ SUR 
LA RESPONSABILITE 


Devenir Attaché ou Inspecteur d'Administration, c'est participer au renouveau du 


service public. 


Jeunes diplômés de Sciences Po, des IPAG, de Droit Public ou de Sciences Eco (licence 
minimum), pour plus de 300 d'entre vous ce sera l'opportunité de choisir votre métier, 
d'exercer de réelles responsabilités au travers de missions variées, et de driger votre 


carrière, 


Pour cela les Instituts Régionaux d'Administration vous donneront ἃ Lille, Bastia, Metz, 
Lyon ou Nantes après une sélection par concours, une formation (rémunérée) 
économique et juridique, en altemance avec des stages dans différents services. 


A l'issue de cette période de 12 mois, vous aurez le choix entre différentes 


administrations (Education, Equipement, justice, Cufture, Intérieur.) et fonctions 


Pa ᾿ jossier de μὰ et particioer aux 


‘(conception de projets, gestion, finance, inspection, encadrement_), en province ou à 
Paris . 


écrites des 25 


et 26 septembre dans votre région, téléphonez-nous au {{} 47.59.3030. 
Date limite (irmpérative) de dépôt des candidatures : 9 juillet 1990. 


DIRECTION GENERALE 
DE L'ADMINISTRATION 
ET DE LA FONCTION PUBLIQUE 
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3700 cadres}, s'engage 
lancement d'un gros moteur de 80 000 livres et de 
nouvelles études pour la propulsion des avions Super et 


de renforcer nos équipes de gestion 
us largement nos résultats ES de 


Mond ἊΝ 
ἥ ᾿ (on ——— 


DIPLOMÉS D'UNE ÉCOLE DE GESTION | 


Audit - Organisation des systèmes comptables - Fiscalité | 


Plusieurs postes sont à pourvoir en Région Parisienrie. 

ὁ Responsables de comptabilité industrielle et budgétaire 
ὁ Contrôleurs de gestion ; 
e Organisateurs comptables 
ὁ Fiscalistes 

Si vous avez une formation ESC + DECS ou équivalent ef si-vous “justifiez. d'èce. 


première expérience de 2 à 3 ans en cabinet d'audit ou_en entreprise industri 
écrivez à notre conseil : EGOR GESTION ET FINANCE - 8 rue de Berri 75008 Paris 
sous réf. M 11/1296 V qui traïtera votre dossier confidentiellement. 


GROUPE SNECMA 


Marketing Bancaire 


Intervenant de premier rang sur le marché financier, notre groupe allie tradition, 
expérience et innovation et poursuit son développement avec la volonté affirmée d'être 
un véritable prestataire de Services. Ainsi, nous proposons à nos réseaux 


aires 


LE PLUS 61: 
ENTRE Μ0Ὴ 


une large gamme de produits financiers qui s'enrichit régulièrement de produits 
correspondant aux besoins de chacun de ces réseaux. Nous recherchons aujourd'hui le 
ble produits et services du marché “clientèle institutionnelle". Rattaché au 

nsable marketing, ce dernier élabore et met en oeuvre des lignes pate et 
Haba adaptées à la stratégie de cette clientèle. 11 conçoit A Caractéristiques 
es et commerciales des nouveaux produits et prépare les opérations tests. 
Analysant l'environnement, la concurrence et tenant compte des données marketing, il 
assure une liaison étroite avec les interlocuteurs du réseau. À 30/35 ans, diplômé de 


Au sein de l'équipe de Sales {p.). is 
Commercioïisent tout 


l'enseignement supérieur, vous êtes issu du monde bancaire 


vous conjuguez rigueur et créativité. Ce poste est basé à Paris. 


1149.90 M, à notre conseil - 51, boulevard Haussmann - 75008 PAR 


Chantal Baudron. 5.8. 


Le CREDIT NATIONAL recherche pour son Dépatement de la 
Compiobilé, du Conhôle de Gesilon οἱ de FOrganisafion 


Auditeur Comptable 


Diplômé Grande Ecole de Commerce où Mañtrise de Gestion, 
VOUS Aves Rs pendant 3 AS 208 ἂν probe peurs de 
T'Andi complétée d'une pratique de la comptabilité générale au 


Ube connaissance de Ja comptabilité bancaire serait appréciée. 
Dans un premier temps, vous participerez avec l'encadrement aux 
travaux de mise en œuvre de la nouvelle législation bancaire. 
Utérieurement, vous serez appelé à exercer des responsabilités 
opérationnelles au stin du Département. 

Pour ce poste basé ἃ Paris, une bonne connaissance de l'anglais 
est requise. 


Merci d'envoyer une lettre de candidature manmscrie avec CV, photo 
et rémamération actuelle su 

SE Den rio 

Département des 

45, rue Saimt-Daminique - ee 79700 PARIS. 


Crédit National ὃ 


isigraph, 


RESPONSABLE DES COMPTABILITES 
ET DU REPORTING FINANCIER 


Rattaché οὐ Drecieur Financier, dons un contexte d'équipe, vous ourez 
Ια responsabilité ‘gpérgiisanele. l'organisotion et l'évolution des 
domames suivants 


4 Comptabiités des sociètés du groupe (sociales. analytiques, fiscales). 
+ Reporting financier mensuel des s0CIéTÉS ot du OUPS. 
. en ae - P 


Φ Consolidation ef publication des étais finonciers du 
5. Asislonce, corsa et auch des Male on Fee οἱ à Téhenget. 


Votre proff : À 30-55 ans, vous avez uns formation fype ESCAE + DECS οἱ 


nécessitant des 
motrise de l'anglois est indispensble. l'okemand opprècié. 
Nous vous remercions d'adresser vohe dossier {iettre, CV. photo, rému- 


Ron actuslle) sous réf.C 102 à notre conseil 


Françoise MEVER - 
| 25. rue Folque - 13006 MARSEILLE - Tél, 91.37.77.77. 


a 
années d'expérience commerciale et marketing. Len ἘΠ: 


Si cette proposition vous intéresse, adressez votre candidature, HT a la référence 


produfts de taux au- 
vez acquis Rs a près d'une clientèle d'investisseurs institu- . - 
produits bancaires, tlonneis étrangers. ls prennent en chorge : rep νην εἶδος πὰ 
À un portsfeufle te développer : Re δι  ἜΕ  ς ᾿ 
des produits de notre. Lin ἮΝ me 


toblé 
dature sous réf. 08: 02 à. Contesse- 


Publicité - 38 rue de: Villiers - 92582; 
Levaloïs Perret Se ας 


 Minimurn 26 ans … 


Vous, souhaitez élargir votre‘ ‘eipérivnce ‘de. la 

comptabilhé générale en. participant À la révision des : ᾽ν 
procédures comptablei des opérations bancaires. : :, 
notamment en matière de ratios: Prédentiels: CES 
d'opérations de marché. ds 


expérience 
ans dont une partie dons une fonction similaire. 


PAROI LE na ΘΟ ΙΟΘ, 8: €" pans. eu 
aurez à 


« superviser la gestion de ki frésorie (logiciel 


Concepi) et oplimiser les A Doté. d'une formation comptable ζῶν ECS. 
- rechercher pre) en place des solutions de ἢ Le tqs possédez une expérience d'environ 
ἐπι 1 ἀν νοοίῳ AS as un cabinet ΟἹ covuptable: ἀπ bon .. 
veiller encaissement rapide créances niveau d'anglais et maltrisez |' outil informatique 


Clenis : τ 
- cssister afficocement les cpéraïlonnels οἱ les El (micro). . 


commerciaux. E ΩΣ connaissances. techniques et ‘vos: ‘aptitudes: ne 
Dynomismne, rigueur, sens de ! de l'argenésction et ὦ Ἢ relationnelles vous ouvriront "des. Ἣν 
contact sont des quallés nécessaires pour réussir d'évolution λα Sein de notre perspect cd 


dons ce poste. 
Merci d'ocresser Jette manusciie, CV, pholo et 


© Merci d'adresser CV + lettre manuscrite phoio ΣΝ 
maps sous référence 1656/M-à Carricelese: 5 
a ἙΚΟΝΝ. ἼΟΙΕ ΤᾺΝ τὰ πεληδοαια,ν τῶ 


nr ayant une bonne 
formation pet Pons εἰ1ὰ 
d'expérience sur les marchés 
frames et/ou devises, devra : 
« rechercher les opportunités d'arbi- 


crage sur ces marchés dans la 


ὩΣ ἕὴ ‘entreprises. -- οὖν 
formation supérieure. 4 

2 ans de ls vente cle produits un son enétene δεῖνα Sri 
solidaire, envoyez votre dossier de 
candidature, qui sera traité 
tiellement, à : ANDERSON : 
SQUIRES - Jacqueline BOYD ou 
Sophie BOUHNIK - 88, rue Notre 
Dame des Victoires, 75008 PARIS, 
ou téléphonez au 42.61.00.81. 


Anderson, Squires. |. 


Spéciahues en Recrutement Financier 


SSSSSSSSS 


PUBLIPAHIEL 


Lomme τ 
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Vendez nos solutions de financement- 


recherche pour 58 filiale financière en croissance rapide des 
. . INGENIEURS COMMERCIAUX FINANCIERS. 
Cette offre s'adresse à des Jeunes Diplômé(e)s Grandes Ecoles de Gestion où Scientifiques (Bac + 4 
minimum), débutants où justifiant de 3 à 5 ans d'expérience dans une entreprise du marché financier. 
rciales, vous proposerez la SOLUTION DE FINANCEMENT la mieux 
os clients à financer 


En lisison avet n08 équipes corne 
adaptée (crédit-bail, crédit à moyen terme, location ou offre spéciale) pour aider τὶ 
leurs projets informatiques. 
Votre activité s’exerceræ dans le cadre d’une de nos . Les à Paris ou en Province. 
La connaissance de l'anglais est nécessaire. 
votre candidature (lettre, CV 


IBM France 


Se * < 5 + Dre remercions d'adresser 

La ζω CHEMIN détai D Ἐπ οιοὴ sous référence IFFOI à : IBM FE mme us, fe 

PLUS COURT CHEMIX X er OO PARIS. semer 
ΞΞΞΞΞΞ 
γπ a 


IBM. LE 
ENTRE MOI ET CE QUE 
JE VEUX ΠΕΝΈΝΙΗ. 


TT COMPOSANTS ET INSTRUMENTS 
{1800 pers) DIVISION COMPOSANTS R! PONS ABLE 
ELECTROMECANIQUES (Connecteurs, ENG AGÉEMENTS /SECRET.: ARI AT 
Commutateurs, Relais, Systèmes) 
recherche son BANQUE 

imation et de La superviston 


Le candidat aura la responsabilité de l’ani 
ones, charles de 18 genion εἰ du st 


administratif et juridique : 
de la clientèle (Sociétés et Particuliers}, 


GESTION ADJOINT 


ἐ Ξε JE Chat 

ἢ τ Co mensusl, vous Saurez dépasser 
' : responsabilité pour ‘amener Ὁ sUPPOrt réel et 
Ὰ τι plficace aux équipes Το 1 

L -‘ . termes πων das Vent 
Etément majeur. et-moteit dans Votre le ὅθ 1 
coordination entra 195, départements de x . | 


CONTROLEUR DE GESTION 


pattaché directement au D 

vous serez en charge du Contrôle de Gestion et de la 
Comptabilité Analytique de 
. “assisterez égalemel 
| optimiser sa gestion . 

ἢ Dé formation supérieure comptable, vous 
premier ϑ Peas 2 à 5 ans en contrôle de geslor 
. -evou comptabilité analytique et vous souhaitez 
vos connaissances au, sein d'une Direction Financière à 
intermational. 


ing en 
es et 


à d'adresses CV + lettre ἦτε, 
à Madame 


RECOR SSD 
n 75008 PARIS. 


14 rue Lincoli 


Fig er à organisé vous saurez dynariser voire Sqlipe 
en vue d'une efficacité maximale. 


Cv, photo et 
: |. Notre Groupe offre à un candidat de valeur de larges 
: ‘possibilités d'évolution. CADRE COMPTABLE 
{La cbnhalbsance de l'anglais est souhaitable. Le poste est τ Ann 
basé à Meaux (Seine et Marne). À 30 ans environ. Niveau DECS. 
Maîtrise outil informatique. 3 ans d'expérience. 
sous référence 4 664 à : 


availler dans un Groupe de ὦ 
1162 adresser lettre Ξ 
S 


ΠῚ 


Si ta perspective da tr 
dimension mondiale vous séduit, veul 
manuscrite, 


, CV et prétentions à : 
mi COMPOSANTSELECTROMECANIQUES 
Direction du Personnel - BP 133 - 


Ϊ TT 2, avenue des Sablons gouitlants - 
77107 MEAUX CEDEX. 


ROUPE IMMOBILIER 


és en lle de France) 


propositions CIM 


IMPORTANT G 
(20 000 logements gér! 


Vous êtes de la gestion 
administrative εἰ technique d'un 
“moine locatif de plus de 5 es 


pamimontale un vous êtes l'interlocuteur de 
Administration et des Collectivités 


| locales. 

: si vous pouvez faire état d'une 
DIRECTEUR formation supérieure, d'une solide 
expérience dans ἢ 


un posté 
de gestionnaire, 


D'AGENCE animateur qualité ahomme de contact, 


ADRE 
ve de ἘΜ 
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ÉCONOMIE 


SERVICES 


Le bilan 1989 du Bureau de vérification de la publicité 


Encore trop de publicités douteuses 


Les responsables du BVP 
(Burcau de vérification de la publi- 
cité) ont tout lieu d'être satisfaits 
de l'action de cet organisme pari- 
taire de déontologie publicitaire, 
qui regroupe annonceurs, Agences, 
régies, médias ct représentants des 
associations de consommateurs. 


Son audience s'accroît, les pro- 
fessionnels sollicitent ses avis 
avant même de lancer une cam- 
ὡ e publicitaire, 35 % pour son 
activité (1 310 dossiers) est ainsi 
consacrée à ces avis préalables, en 
progression de 25 % sur 1988, aux- 
quels s'ajoutent cinq mille consul- 
tations téléphoniques « émanant 
en particulier de créatifs d'agences 
dans la phase d'élaboration des 
messages ». Chargé de veiller à la 
véracité des publicités, le BVP a 
ainsi, en 1989, « déconseillé » 40 % 
des dossiers qui lui étaient soumis, 
demandé dans 23 % des cas des 
modifications, et dans 3 % une ces- 
sation de diffusion. 


Pourtant, on peut s'inquiéter de 
certaines pratiques. « Certains 
développent sciemment des publici- 
1és menxongères qui leur permettent 
de metre en place les premiers 
appâts de la tromperie. voire de 


Fescroquerie ἃς estime le BVP dans 
son bulletin de mai. 


L'énumération est instructive, 
l'imagination des auteurs n'ayant 
d'égale que la naïveté de leurs vic- 
times. pre proposent. des 
postes de «re, niants indépen- 
dants », aux heures de liberté, pour 
vendre des adoucisseurs d'eau, des 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉ: 


da 3 
τ 14) apeès une retenue à la source 


ment du 


1980 a approuvé les 


(dont 0,01 F d’avair fiscal. 


teur Général des AG.F, 


approbation le projet de 


CAISSE NATIONALE DES TELECOMMUNIGATIONS 


CAT - OBLIGATIONS 10,20 % - 1976 


Les intérèts courus du 3 juin 1989 au 2 juin 1990 seront payables à partir 
Gn 1990 ἃ raison de 91,80 F par Be de 1 000 F nominal ( 


En cas d'option le régime libératoire 
Préérement bbératoie sera de 7,13 F, soit un net de 84.67 ἔν 


SOPHIA-BAIL 
le financement sage 


e L'Assemblée Générale Ordinaire des actionnaires réunie le 17 mai 
ë 1 de l'exercice 1989 et décidé la mise 
en paiement le 2 juillet prochain d'un dividende de 36 F par action 


nouvelles de Sophia-Bail pour 


filtres anti-pollution. D'autres ven- 
dent des pseudo-franchises pour 
« des agences matrimonieles clef en 
main sans aucune garantie quant à 
l'aide apportée par le franchiseur 
au franchisé ». D’autres encore 
font des offres d'élevage en tout 
genre (lapins angoras. chinchillas, 
escargots...), y compris des éle- 
vages en salles de bains ! 


Ces pratiques sont d'autant plus 
graves qu'elles ont de quoi séduire 
les sans-emploi, les chômeurs en 
fin de droit, tous ceux qui cher- 
chent désespérément un moyen de 
subvenir à {eurs besoins. N'ou- 
blions pas non plus les inévitables 
cures d'amaigrissement, les maté- 
riels de sciences occultes et les 
« porte-bonheur », les livres mira- 
cles qui promettent la guérison de 
n'importe quelle maladie, les 
publi-postages, les loteries avec 
prétirage, etc. 


Le BVP alerte les supports, pour 
que ceux-ci refusent l'insertion de 


- telles publicités. C'est en général 


assez efficace, sans pour autant 
faire cesser totalement ces 
activités : soit l'annonceur modifie 
son message publicitaire suffisam- 
ment pour ne plus justifier les fou- 
dres du BVP. et est purement 
formel ; soit l'annonceur remplace 
la publicité imprimée par l'envoi 


τ aux consommateurs de « mai- 


lings » personnalisés, et le BVP n'a 
plus comme ressource que de ten- 
tcr de ue sn garde Te 
8080. 3 «engagé une 
Fexion » avec le Smart de la 
vente par correspondance et à 
domicile « sur le marketing direct, 
.son développement et l'honnêteté de 
‘ses messages ἃ... 


JOSÉE DOYÈRE 


τι ‘Trente Airbus A-320 pour Mexi- 
cana de Aviscion. — La compagnie 
privée Mexicana de Aviacion devrait 
annoncer, ke lundi 28 mai, son inten- 
tion d'acheter seize Airbus A-320 ct 
de prendre une option sur quatorze 
autres biréacteurs de ce type. Elle 
envisage en outre de passer com- 
mande de vingt Airbus A-320 sup- 
plémeniaires. Pour les trente prc- 
micrs appareils, la compagnie devrait 
débourser au moins 1.2 milliard de 
dollars (6,6 milliards de francs). 


κοΐ à un avoir Bacal de 10.20 F. 
d'impôt forfaitaire, le compié- 


e L'Assemblée 8 renouvelé les mandats de M. Bemard Fraigneau., 
Président, et de M. Jean-Daniel Le Franc, Administrateur et Direc- 


ET 

examiné les comptes au 31 mars 1990, lesquels font apparaître un 
bénéfice de 34 millions de francs, en croissance de 11,7 % sur 
celu du 1° trimestre de l'année dernière. 

© Depuis le début de l'exercice, la production nouvelle de crédit. 
rome mr nel τέφϑ 
ur {non Sicomi) et de France-Energie Baïl (équipements de servi- 
ces publics) a porté sur 91 et 48 millions, 

® Le Conseil a par ailleurs convoqué les actionnaires pour le 28 jui 
prochain en Assemblée Générale Mixte afn de soumettre à eur 


de Soficomi par 


Sophia-Baiïl qui a été signé le 14 mai dernier parles Présidents des 
deux Sociétés. 


fl'est rappelé qu'à l'issue de cette opération ἢ sera créé 10 actions 
7 actions de Soficomi, portant ainsi 
les fonds propres de la Société à 1,4 milliard. Sophia-Bail gérera 
alors.7 millierds d'investissements et sera propriétaire d'un patri- 
moine d'une valeur marchande de 3,5 milliards. 


8, rue de la Ville l'Evéque, Paris 85 
Tél. : 47.42.52.53 
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Mardi 29 mai 
M. Yves Cousquer, 
dracteur généra de ῷ poste. 
{Le Monda publia dans son cahies 
emploi du mardi 29 mai daté 36 un 
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PAKISTAN Ἢ [Δ grève des onbles 50 LE VIF 
Plus de soixante-dix morts * Sérieuses perturbations πληζὸς nn ζαρλίϊας |: 
au cours d’affrontements à Karachi et à Hyderabad  |üans Le ποτὶ de a France Des proies trop fac il ee 


1 La grève lancée au centre qui s'est passé hier on | éclabousse dans le monde entier 


& MEw de as ph de Sindis de souche οἱ 18 ÉPPS Les [14 AchiMos (Essonne) de la Fate Ἢ ne ἔτει -c | le mieu des 4Ππαῖθο, δ = Les 
notre correspondant à es ὶ inci " ï ‘gtion canne par yS et à sang, cantel | que, du management et même 
Des véhicules militaires munis incidents d'Hyderabad ont servi de | ENCRA fautonomes), LOT δὲ | de Madelin a porté à 1 mäion de | do l'Université. Celle qui fait 


en Asie du Sud détonateur aux troubles de on τ 
de haut-parleurs ont parcouru ja 1. *SAPAC (électroniciens-autonome*) | dollars, 4 000- un sk à a - 
Plus de soixante-dix personnes ville, demandant ä la population a er la ue Je métropole re tire » sérieusement le trafic du ἄρας, τς τ nd ms Sri te ui τς tant, à" 
en δε LR ri Less re sartir, mais de ue millions d'habitants, des groupes | nord de Rare 28 σιν τα chef de fa police secrète, ün.| de 200 à 500 milliards per an 
essées, samedi 26 et dimanche τ ἦ fin de matinée. istes τὸ : tres Hart À τὸ 
27 mo à Korachi et à Hydembad, chantant des slogans hostiles au manifestants οί δείϑα λέ UE | ent de meilleures conditions de DR el ne irirernelionale. 
les deux grandes villes de la pro- gouvernement d'Islamabad ct à  Eangées ont cu lieu entre commu- | travail, des effectifs, une nouvelle ? ᾿ ᾿ FN 
vince du Sind, au cours d'opéra- Cclui du Sind, qui est dirigé parle  nautés. régulation du trafic ct des primes. _Bombes à retardement: assas- 
tions de maintien de l'ordre ct PPP (Parti du peuple pakistanais) Le cibles du Sind constituent : À sinats, voitures piégées, on mar- 
d'affrontements cthniques. L'ar- de M Benazir Bhutto. un ohénomène récurrent. On Les compagnies aériennes ont | chait sur les cadavres pour’ se}. : ves: aban LE 
méc est intervenue à Hydcrabad La plupart des manifestants Pare qu'environ deux mille per- été contraintes d'annuler de nom- | rendre aux umes. Et qui en ést | nées par des petits déalers de |. 
Dour faire respecter un couvre-feu étaient, semblot-il, des partisans cons de res entre 1986 | Preux vois à destination de Paris | sorti ? Un modeste champion de | quatre sous. Et on tend un doigr- |: 
décrété il y a quatre semaines. Les du ΜΟΜ, le parti des Mohajirs δὲ 1989 el, depuis le début de l'an- | Jusqu'à 1 fin du none qui | la démocratie, un ingénieur der | mouillé pour tenter de savoir | * 
forces de l'ordre ont ouvert le feu (émigrés de l'Inde de langue our- née, le bilan dépasse quatre cents est prévu pour le ee “45. | formation, un kemikaze qui se | d’où souffle aujourd'hui — {‘: 
sur une foule de manifestants, dou). Les Mohajirs sont majori- morts. La principale cause de ces | ἐπι exemple, ain rats balade, entouré de quelques | Lénine, c'est: fini, .Khomeiny, 
comprenant des femmes οἱ des  taires à Karachi ct à Hydcrabad, affrontements est d'origine cthni- 40 % de nes EE τοῦτοι ion | gardes du corps, en gilet fluo, [ c'est εϑρό — ke:vemt sournois qui 
enfants, qui protcstaient contre les mais l'administration de ces deux que. métropole ou de l'Europe, mais | Come pour narguer le pouvoir | sape nos-Tibertés. E 


préserve toutes ses liaisons longs- 


de l'ombre, le pouvoir du mal. | κυ ἐδ n'anive pas à APRES x 


PE ΜῈ Batailles rangées courriers (Renscignements. au A τς ἠὲ | je n'arive 

Avant le sommet américano-soviétique 1.43.20.15.55), Air Inter assure | L'air de dire : tirez-moi dessus,"} biquer, c'est notre inconscience 
Avant le sommet américano-soviétique Les Sindis de souche ont le senti- | toutes ses liaisons qui ne pessent | Si vous l'osez. Ils vont se gêner ! | face à ce fléau, c'est note incu- |: 
'ment d'être peu à peu dépossédés | pas par Paris, ainsi que les vols Vous avez vu hier sur TF1 ce | rie, c’est notre irresponsabilité.. L. 


trafiquant colombien évaluer, on | Là, au lendemain de ce succès | 
termes de débouchés, le marché | de le démocratie à Bogota, onse |: 
européen ? Aux Etats-Unis, les |. LE 
affaires stagnent alors quo sur le 
Vieux Continent on estire à ὑπ΄ 
habitant sur cinq. les victimes 


vers la Corse. En revanche, la com- 
pagnie intérieure réduit de moitié 
es mouvements sur Îes aéroports 
parisiens (Renscigaements au 
1-45-39-25-25). 


de leurs droits et avantages par une 
communauté mohajir, il-est vrai, 
particulièrement dynamique sur le 
plan économique. Les ‘batailles 
rangées qui se produisent régulièré- 
ment dans ces deux villes opposent 


M. George Bush espère rapprocher 
les points de vue sur l'Allemagne 


Le président américain s'effor. des Etats baltes, (...) je dois faire 


cera de faire évoluer les positions comprendre à M. Gorbaichev les | non seulement Mohajirs οἱ Sindis, ῃ ce ; ᾿ 
de M. Gorbatchev à propos de contraintes qui pèseront sur tout | mais aussi les premicrs à d'autres Mécontent du gouvernement porentenes de Er RE 
l'Allemagne lors des entretiens président américain Lant que d'auto- | minorités, comme les Pathans, les SEE D Enr | ce Funk 8 λδιτδηό, 2 ἘΝ . 
qu'il aura Ἔνος τοὶ à partie du Cr He tu ne Sera pas proche et | Baloutchs et les Pendjabis. ἶ, Le d : area Ligne pi ou Ps 

1 mai, mais il admet que tâche visible là-bas » Ἴ La question cthuique sc double RECOURS ι Ὁ à ra | 
est difficile et que le rapproche Μ᾽ Gorbatchev ἃ donné pour sa | de considérations politiques : un mouvement 8 : ur qe Apr D y ee de. 
ment des points de vue prendra du … part une interview au magazine | moment allié du PPP, Ie MQM cit veu saisir FOND Hongkong 
temps. « Ma tâche est de le américain Time, dans laguelle il | aujourd'hui Fun des piliers de l'op- & ὁ Β situation honiene 


convaincre qu'une Allemagne uni- réitère son opposition à l'apparte- ition au régime de M= Bhutto. 


δε dans l'OTAN ne présente pas υ τ tion du Sind titue un Ἢ Ρ ; D ᾿ ͵ ἢ 
ὩΣ mena gour ee LEE ne L'OTAN ae RS enjeu Αι srèmemen αἰ πεῖς pur ς faite DE si BOURSE DE PARIS. : À 

raie led Î d'un passé dangereux d'affronte- | premier ministre pakistanais. françaises Algérie : Re ΤῊ 
Me George Bush. « 11 faudra un men, et ποι n'HeCeplerons jamais ÉRet d'état-major de l'armée, le ἐστὶ  Matinée ἀμ 38 mi. : 


Aslam avait solennel- 
lement déclaré, τ y a quelque 
temps, que si le gouvemement ne 
parvenait pas à rétablir l'ordre 
dans le Sind, l'armée ne resterait 
pas un « témoin inactif ». 


LAURENT ZECCHINI 


1) Séisme au Soudan : des cez-, 
taines de morts, des milliers de 
sans-abri. — Trente et une per- 
sonnces _— été (δον ἰοῖ5 du ς 
séisme de magnitude 7,i, qui s’est Cette décision tradn mécon- 
produit le 24 mai dans le sud du | tentement de cette po ocre à 
Soudan. Trois cent mille autres | l'encontre du gouvernement après 
personnes scraicnt sans abri, L'ac- | la faite, mercredi 23 mai, 


Le porte-parole du Recours |, EPST κεν 
France ( Rassemblement ct coordi- |: ffritemen ἔ 
aation unitaire des Dar gr ᾿ Nouvel eanses Ἐς ἰ: [re 
triés ct de m ἡ, M. Jacques | La semaine s’est onverté rue | Gi 
Roscau, 3 indiqué, vendredi 25 | Vivienne sous le signe de Feffrite- 
mai, qu'une délégation de son | ment. Le mouvement a toutefois 
mouvement se rendrait, en din tendu à se ralentir. En repli de |. 
« devant les instances de l'ONU, 0,64 % à l'ouverture, l'indice 
pour porter à la connaissance de lt | CAC-40 n'enregistrait plus vers 
communauté internationale la retard: 
situation np 7 = es sépul- 
tures françaises αἴ" CE 


moment pour parvenir à un accord ἀρ jui attribuer un rôle dominant 
sur ce à quoi ressemblera l'Europe ans la construction d'une nouvelle 
de l'après-unification allemande », Europe », déclaret-if notamment. 
a-t-il ajouté, fl considère cependant comme 

M. Bush a aussi confirmé que les « difficilement concevable » un 
divergences à propos de la Lituanie retour à la guerre froide. « Nous 
hypothèquent les relations com- avons, dit-il, 4rop appris l'un sur 
merciales avec l'URSS : «llyaun l'autre pour en revenir aux vieux 
problème troublant que je ne veux préjugés idéologiques. » — (AFP, 
pas passer sous silence, c'est celui  Reuter.} 


L'ESSENTIEL 


DÉBATS ÉCONOMIE tivité sismique de cette région de Are Mgr par le 

΄, 'Afri τὶ i ICS res, a 
Racisme Les vaisseaux- ble de fossés parsemé de voleans | «uit deu profanarions de tombes 
et antisémitisme fan qui courent de Djibouti au lac | °nstatées daus certains des six 
« Une morale du respect », par tômes Malawi (cx-Nyassa) οἱ qui mar Se nn tance dise 


Jeun-Denis Bredin ; OTAN : « Et si g 
l'Allemagne S inspirait du modeie de La Ciotat ᾿ 
“français ? », par Etienne Copei ‘2 La saga douloureuses des chantiers 


quent le début de la fracturation | en réponse à une question posée 
du continent africain. par M. Jean-Michel Ferrand, 
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